M, rue ft-Joseph  ft-Bontisce 


TÉL. 101 108 
VOL. XXXV-— No. 39 


50,000 mariages sont dissous - 
chaque année en Angleterre 4 


“On préche que l'enfant est la plus précieuse richesse de la nation et cependant 


on favorise une législation qui vise diréttement à sa perte ... 


STRETFORD 
le Derby, «a 
and Electors' Associatic 
18 de 200 000 


Un Anglais de marque 
denonce 
n 


personnes 


adressa également la 


M. O'Sullivan fit remarquer qu'en 1857, alors qüe’ä loi anglaise autorisa le divorce, 
| avait à peu pres 300 cas de dissolution de mariages qui étaient amenés devant les cours | 
le <, chaque née, alors 2. EME SNL RENE TIR 
et le mr + 1 
ct Se ve ‘ té sociale quand lemapi doit | qui nie n'est plus l'esprit qui dé- 
{1e ntinuellementide son |fie, L'agnosticisme est devenu 
« le son époux? | une pauvre et faible créature dont 
4 : Ge sécu- l'ex tence meme est douteuse | 
p+ « : > enfants ne | Dans ce chaos des idées, nombre | 
ns tout divor ( n ‘ nt < pére ou leur | d'hommes se sont égarés et mal- | 
oise . ’ r l ement ils se sont réfugiés | 
L 1 dans leur jugement privé 
que pue f " que 
, : Ciciat 1.00 + ne Aujourd'hui, les hommes sont 
w4 p a te + »r parvenus à une mction: d'une 
parler de sé 4 enciale équate quar part la réforme protestante qui 
Comment peut y 2 E 1 " est affa croule et, d'autre part, une nou- 
md - a te aie t le velle renaissance de la science. 
j et que l'Etat Les hommes ont perdu l'équilibre 
Au Manitoba nent de le de leur esprit en voulant paraître 
: {force de nr à à la page dans le domaine des 
ation actuelle toute sa force en | sciences 
ccordant le plis grand nombre| “I] existe de nos jours une agi- 
de divorces possible? tation fiévreuse, une recherche 


M. O'Sullivan critiqua l'atti- 
tude actuelle de l'Etat à l'égard 
des enfants, “On entend des 
orateurs, déclara-t-il, qui disent 
que les enfants sont la “riches- 
se d'une nation”, les plus pré- 
cieuses possessions d'un pays, 
notre “capital le plus impor- 
tant”, et cepenuüint ces mêmes 
hommes n'ont rien autre à nous 
offrir que le “County School”, 
la “Borstal Institution”, les 
“Birth Prevention Clinies” et 
les “Divorce Courts”. Sont-ce 
là les institutions qui vont sau- 
ver l'Angleterre?” 

S. Exec. Mgr Downey ar - 
quer que le 20ème siècle avait eèté 
témoin d'un changement psycho- 
logique remarquable dans l'atti- 
tude du peuple à l'égard de la re- 
|ligion. “Le rationalisme militant 
|du 20ème siècle est mort. L'esprit 


fit remar 


L'honorable Louis St-Laurent, 
ministre des Affaires étrangères 
à Ottawa, fera un court séjour au 
Manitoba la semaine prochaine. 
Il arrivera à Winnipeg le jeudi 
matin 22 janvier, Il adressera la 
parole à la Société des Nations 
unies le midi, et le soir il sera l'o- | 
rateur principal au Congrès Li-! 
béral, Le lendemain, il prononce- 
ra une alloeution au déjeuner du 
“Women's Canadian Club”, et le 
soir, il parlera devant les mem- 
bres de la Chambre de Commerce 
de Winnipeg. Le samedi 24 jan 
vier, les Canadiens français re- 
cevront l'hon. L.-S. St-Laurent à 
l'occasion d'un diner qui lui sera 
offert par le Cercle de la ‘“Pen- 
sée Française” à l'hôtel Fort Gar- 
ry, à 12 h. 30. Le discours que M 
St-Laurent prononcera à cette oc- 
casion sera radiodiffusé par le 
poste CKSB. Les billets pour par- 
ticiper à ce banquet sont en ven- 
te chez M. le capitaine Fernand 
Viau, à 147, avenue Provencher 
téléphone 203 172 

On est prié d'acheter ses billets 
le plus tôt possible afin de s'assu 
rer d'une plake au banquet et 
pour permettre aux organisateurs 
de déterminer le nombre de con 
vives qui participeront à cette 
grande manifestation d'amitié des 
Canadiens français envers l'un de 
leurs compatriotes les plus dis- 
tingués - 


Le parti communiste 
est banni au Brésil 


Le vote a été pris à la suite d'une session turbulente. 


S. Exc. Mgr R. J. 
Cushing nolise 
le ‘Queen Mary” 


BOSTON-—S, Exec. Richard 
J. Cushing, archevêque de Bos- 
ton, a réservé le “Queen Ma- 
ry”, l'un des navires les plus 
grands et les plus rapides du 
monde pour des pélerins de la 
Confraternité de la Doctrine 
Chrétienne qui se rendront en 
Europe en août prochain. Le 
but principal du pèlerinage se- 
ra la visite du tombeau du 
Pape Pie X, dans la Basilique 
St-Pierre de Rome. Le Pape 
Pie X a fait revivre la Con- 
fraternité dont il est le patron 
actuel, La Confraternité a en- 
trepris ung croisade de prières 
pour obtenir la béatification de 
son illustre parrain. 


Religieuse canadienne 
reçue par le Saint-Père 
CITE DU VATICAN — Le Pa- 


pe a reçu en audience, ces jours 
derniers, la supérieure générale 


maculée Conception du Canada, 


1 


RIO-DE-JANEIRO — On a re Pour le president, le dernier 
ti j derniers, ce qui vote est le point culminant d'une 
ré galité au parti com-|lutte de deux ans contre le parti 
muniste du Brésil, à la suite iniste qui fut fondé en 1922 
la promulgation d'un q mais demeura caché 
tend à tout communist e pose eurs années. Lorsque 
a candidature à tout poste ! ] revint de Russie pour de- 
à travers le pays st général du parti 

Promulguée par la ( s nmunistes organisèrent une 


éputés et signée par le prés 1935, mais Prestes 

Enrico Gaspard Dutra, cet neuf ans 

ffecte un sénateur, 14 art levint un 
où men t les législat € 1 état que la liberté p 

nembres du Conse le ville LA lée à tous les par- 

eR e-Janeiro tis à la iite à participation 


Le parti communiste lui-mé- contre les 
me, qui dit comprendre de 180,- 
000 à 200,000 membres, et” qui 
a obtenu £#90,000 votes aux élec- 
tions de l'état et des villes en 


janvier dernier, a êté mis hors 


PUISsarm 


L'école de Delmas 
détruite par un 


la loi le 7 mai dernier par un . di 
vote de 3 à ? par le tribunal | /NCeNGIE 
suprême électoral, Ce jugement DELMAS,, Sask. — L'école 


indienne de Delmas, dirigée par 
les RR. PP. Oblats, a été par- 
tieilement détruite par un in- 
cendie qui s'est déclaré mardi 
soir, On estiine les dommages 
a plus de $45,000.00. Tous les 
enfants — au nombre de 130— 
furent évacués de l'édifice, Le 
R. P. Toussaint Bouchard, 
un, O.M.L., pénétra dans l'école en 
flammes pour porter secours à 
plus it un enfant infirme qu'il erovait 
stoire brés ne avoir oublié dans la bâtisse, 

t TT L'enfant avait été sauvé quel- 
ques instants plus tot, 

Le R. P. J.-B. Cabana, OMH., 
ntre! est principal de l'école qui fut 
fondée en 1895. Delmas est si- 
tué à environ 20 milles au nord- 
ouest de North-Battleford. 


n'affectait nullement ceux qui 
letenaient des postes avant cette 
decision 


Entrepreneur général 
en construction 


LL 


M. Richard O'Sullivan, recorder du district 
récemment devant les membres de la ‘’Stretford Catholic Parents’ 
le terrible fléau du divoree qui amène chaque année la ruine à 
en Angleterre. S. Exec. Mgr Dewney, archevêque de Liverpool, 
parole a l'occasion du méme ralliement 


des choses meilleures, un besoin 
de religion. Malheureusement, les 
hoemmes ne savent où trouver la 
réponse à leurs questions. 


| “La vraie religion est un mélan- 
ge de connaissance, d'amour et 
d'action: la conraissance de Dieu 
|qui mêne à l'amour de Dieu, et 
l'amour de Dieu qui nous porte 
| à nous dévouer entièrement à son 
La religion doit s'empa- 
rer entièrement de l'homme pour 
le diriger vers son Créateur. Le 
catholicisme n'est pas simplement 
lune philosophie, mais une vie.” 


(The Catholic Times) 


service 


Opposition unanime à 
la médecine étatisée 
en Grande-Bretagne 


LONDRES -— L'étatisation de la 
médecine, projetée par le gou- 
vernement sous forme d'un ser- 
vice national d'hygiène, a été re- 
| poussée à l'unanimité, la semai- 
|ne dernière, par 370 médecins 
| de toutes les parties du Royaume- 


| Uni, lors d’une réunion spéciale 


lies Soeurs Missionnaires de l'Im- 


de l'association médicale britan- 
nique, 

La résolution souligne que la 
loi sur l'hygiène, sous sa forme 
actuelle, “dévie si grossièrement 
des principes de notre profession 
qu'elle doit être rejetée”, 

Le 31 janviér, l'association en- 
verra des formules aux 56,000 
médecins du Royaume-Uni et 
leur demandera s'ils approuvent 
ou non la loi sur l'hygiène, qui 
doit entrer en vigueur en juillet 
prochain. 

Quel que soit le résultat de ce 
plébiscite, on ne demandera à 
aucun médecin de cesser ses 
activités professionnelles ou de 
laisser ses patients. Le dernier 
numéro du British Medical Jour- 
nal signale la décision des mé- 
decins anglais de s'opposer à la 
loi sur l'hygiène, selon laquelle 
on paierait un salaire fixe au 
médecin, plus une allocation pour 
chaque patient enregistré, 


Ch ronique des sports 


Nos lecteurs se réjouiront 
avec nous de cette nouvelle a- 
mélioration que nous appor- 
tons à LA LIBERTE ET LE 
PATRIOTE. 

LA LIBERTE ET LE PA- 
TRIOTE inaugure aujourd'hui 
la publication d’une chronique 
hebdomadaire sur les sports. 
Notre journal s'est assuré la 
collaboration d'un journaliste 
distingué qui fera une revue 
des principaux événements 
sportifs survenus au cours de 
la semaine. 


NOTRE FO, 


NOTRE LANGUE! 


DIEU ET MON 


WINNIPEG, MAN., VENDREDI 16 JANVIER 1948 


ee 


x 


Après l'arrivée à Rome de 30 wagons de vivres, expédiés par général 
le peuple américain, Drew Pearson, des Etats-Unis, est ici photo- lomb 


Colis de vivres distribués aux victimes de guerre 


ä. Æ 


graphié alors qu'il distribue des colis de nourriture à deux enfants, 


mutilés de guerre. Le garçon à droite a perdu la main droite et de “chercher à soulever l'into-| 


une partie de son bras droit, est complètement aveugle et porte 


vivres. 


sur le visage des cicatrices de brûlures causés par des explosifs, le pays en deux camps hostiles.” 
| L'autre garçon n'a plus de mains et il lui manque aussi une partie 
| des bras. 11 y a 10,000 de ces enfants mutilés de guerre en Italie. Swift a dit que ce groupe est do- 
| Les deux vieillards que l’on voit à gauche représentent les vieil-! miné par quelques personnes qui 
|lards pauvres; ils bénéficièrent égalément de la distribution de désirent imposer leurs préjugés 


La jeunesse doit être la 
base de l’ordre nouveau 


| CITE DU VATICAN — Dans 
Ile discours qu'il a prononcé, ré- 
|cemment, en recevant les mem- 
| bres du “mouvement d'avant- 
| garde catholique”, le Souverain 
| Pontife a déclaré, en parlant du 
|rôle de la jeunesse, que celle-ci 
| “sait que la base du nouvel or- 
|dre social est la justice et que 
| tous les efforts doivent être faits 
|pour que chaque citoyen, jus- 
[qu'au dernier, puisse vivre dans 
{des conditions au moins toléra- 

bles et pour que la vie publique 

réalise le bien général et non les 

intérêts particuliers d'un parti ou 
| d'une classe”, 


Le Pape Pie XII, relevant l'ex- 
pression d'avant-garde catholi- 
que”, a dit que les jeunes géné 
rations doivent se trouver là où 
la lutte est la plus ardente pour 
la défense des valeurs spirituelles, 
si elles veulent vraiment travail- 
ler pour le Christ et l'Eglise aussi 
bien que pour le bien véritable de 
| la patrie. 
| Le Saint-Père a poursuivi en 


| toujours sa place à l’avant-garde, 
“là où l’on prend 


| ver avec la vérité et la grâce du 
|Christ, par l'exemple, par l’ac- 


[afin que tout s'’accomplisse à la 
| gloire de Dieu pour le bien com- 
| mun, pour la consolation des pau- 
|vres et des humbles, pour le sa- 
| lut éternel des hommes”, 


| “Croyante, vivante et sainte” 


| Le Souverain Pontife a dé- 
| claré ensuite à la jeunesse ca- 
tholique qu'elle doit être croy- 
ante, vivante et sainte: “croy- 
ante, a-t-il dit, pour conserver 
les principes chrétiens et la chè- 
| re Italie, et travailler pour la 
| paix sociale et le bien-être éco- 
| nomique du pays dans l'union 
| et le respect de la liberté per- 
| sonnelle de l'homme et des de- 
| voirs des citoyens”, Pour ce 
| qui est de la question sociale, 
| le pape a précisé que les jeunes 
gens se doivent de collaborer 
à l'établissement de l’ordre 
chrétien et au bien-être de la 
communauté tout entière, 


“La jeunesse, a ajouté Pie XII, 
doit être vivante comme l'Eglise 


| disant que l'Eglise elle-même a | 


les résolutions | 
| définitives, là où elle doit se trou- | 


tion, par le sacrifice des fidèles, | 


|qui ne vit pas seulement de sa 
| glorieusé histoire, mais qui est 
|toujours là pour solutionner les 
{problèmes du jour et pour aider 
| les hommes qui vivent sur la ter- 
tre. C'est pourquoi l'Eglise et la 
| jeunesse se sont toujours bien en- 
| tendues”, 
| La jeunésse sainte enfin, dans 
|la pureté de la jeunesse sans peur 
| et sans reproche. ‘Les jeunes gens 
[pourront ainsi regarder en face 
[tous les événements et tous les 
lhommes, et la mort elle-même, 
et surtout Dieu qui sait tout.” 
Le Saint-Père a dit encore que 
la jeunesse sainte signifie une 
Leudéstact respecte ses parents, 
l'autorité de l'expérience, lés ai- 
nés, les femmes, et quiconque 
ayant visage humain, “Vous pou- 
|vez réaliser vos fins, a conclu 
{Pie XII, par tous les moyens 
[permis moralement que le droit 
{met entre vos mains. Mais #1 fau- 
| dra toujours respecter l’homme, 
|même chez un sGverquee 
L'année 1948 sera 
témoin de graves 
événements 
Cité du VATICAN — Le pape 
Pie XII a déclaré, récemment, 
aux 35 diplomates accrédités près 
le Saint-Siège que 1948 sera une 
année de résolutions graves alors 
que le monde 
croisée des chemins. 
“L'année qui vient, a déclaré 
le pape, sera sans doute une 
année de très graves résolutions 
qui pourront être irrévocables, 
une annéé où, comme cela est 
rarement survenu dans le pas- 
sé, le monde se trouvera à la 
croisée des chemins. Nous n’en 
continuerons pas moins d’es- 
pérer et de prier, Nous conti- 
nuerons de demander à tous 
ceux qui ont un rôle à jouer de 
ne pas perdre de vue l'indivi- 
sibilité de la paix et toujours 
se rappeler que la paix intérieu- 


re des peuples et la paix exté- 
| rieure avec les voisins sont cho- 
Î 


ses si précieuses qu'ils ne sau- 
raient les payer trop chèrement, 
même au prix de grands sacri- 


| fices. / 


se trouvera à la 


PRINCE-ALBERT, Sask. 


DROIT! 


Le primat de Hongrie PLoclamation 


ne reconnait pas 
la Hongrie 
BUDAPEST — Un porte-pa- 


role du ministre des Affaires 
étrangères a déclaré que le car- 


L'année 1950 coïnciderait 
trise du Saint-Père. 


PRIX: CINQ SOUS 


différée de 


l'Année sainte en 1950 


avec le jubilé d'or de prè- 


dinal Mindszenty a refusée de 
reconnaitre la République hon- VATICAN Sa Sainte rintes portes des trois plus gran- 
groise, Le primat de Hongrie pape Pie XII aurait remis à plus | des basiliques de Rome 
aurait retourné non ouvertes |tard cette année la décision de lère Année sainte 
toutes les lettres que lui a a- | proclamer une Année sainte en Boniface VIII fut le premier 
dressées le président Zoltan |1950, à cause de la présente gra- | pâpe à inaugurer la p } des 
Tildy. vité de la situation internationale | Années saintes ut 
La même source a ajouté |en général et des embarras qui |,roclamée. le l'an 
que la Hongrie, nation catholi- | Sévissent dans la plupart des pays | 1300, à un nt ière 
que romaine dans la proportion | de l'Europe ment grave de l'histoire jenne 
de 67%, est prête à reprendre à rsque des influences étrangères 
' < p e * 
des relations diplomatiques a- Trois façons de proclamer tentèrent de dominer le pays. Cet 
vec le Vatican l'Année sainte te année environ 2,000,000 de 
. F ” Le Saint-Père peut procéder de Roy on É 3 » 
Le même porte-parole s'est |},,,js manières dans le cas de l'An catholiques se rendirent à Rome 
élevé vivement contre les :,,4, sainte rue en 1950: il peut Depuis, les papes ont proclamé des 
bruits, d'origine étrangère, pré- : normalement la Années saintes plus ou moins ré- 
tendant que les communistes sainte eut lieu en | £'Hièrement à tous les 25 ans 
qui ont envahi la Grèce septen némorer le 19ème : 
trionale avaient été recrutés en : passion de Notre La Vierge serait 
Hongrie, Le gouvernement n'a ut étendre l'Année 
jamais envisagé de reconnaitre , monde catholique | 4pparue en Bretagne 
le régime rebel de Vafiades. r que lèles ne soic pas 
PS RORRER TEE sédéchipestisbite »bligés de se rendre à Rorne pour | PARIS La Sainte Vierge au 
£ btenir les indulgences spéciales | rait apparu -à deux reprises à des 
Les C. de C. dénoncent jui y sont attachées ou encore | Jeunes filles de Bretagne au cou 
été suspendre la proclamatio du mois de décembre, Selon 
une société protestante |°uspendre la proclamation DT NS ce D 
L'Année sainte de 1950 a une |journal de Paris, quatre jeunes 
NEW-YORK — Le directeur |signification spéciale parce qu'el filles de l'Ile Bouchard, dans le 
des Chevaliers de Co-| e coïncide presque avec le jubilé | département central d'Indre-et- 
accuse une organisation |d'or du pape, qui fut ordonné ll Loire annoncèrent le 15 décem- 
È 2 @ av: » S lierge leur était s 
protestante nouvellement formée | 2 avrif 1899 {bre que la Vierge leur était ap 
parue et qu'elle leur avait de- 
À 3 Proclamation le jour |mandé de faire bâtir une grotte 
z se É rtager , à ni a ë atur Je grott 
lérance religieuse et à partag ds !'Assension Ten 508 Or 
Si l'Année sainte est proclamée Des ine ile u 
ralie É S ù . y'a : es jeunes fiiles racontent 
Le chevalier suprême John-E |comme d'habitude en 1950, on lira | qu’elles s'en TES si 
|à la fête de l’Ascension de l'an |l'église le 26 décembre lorsqu'el- 
prochain “she ce de ile débee ies furent aveuglées par une bal- 
À du pape et le grand jubilé débu- | je de feu descendant du ciel. Elle 
i s à s le rens 3 | : ë u ciel. Elles 
politiques à tous les citoyens a- tera officiellement la veille del, rirent rtir X di r 
|méricains quelles que soient : [en virent sortir une rayonnante 
: € * | Noël qui suivra à l'ouverture des | jeune fille, vêtue d'une longue 


leurs affiliations religieuses. | 
| Le groupement en question | . 
s'appelle: les Protestants et au-| Ouverture de la session 


{tres Américains unis dans le but | 

| de réaliser la séparation de l'E: | .n Saskatchewan 

glise et de l'Etat, |  REGINA -— La cinquième ses- 
“Nous espérons que la grande!|sion de la 10ème législature de 


robe bleue, Elle leur dit qu'elle 
était la Vierge Marie, et leur de: 
manda de revenir au même en- 
iroit, le jour suivant, Le lende- 
in, elles rencontrèrent de nou« 
veau la Vierge, accompagnée cet 
| te fois de l'ange Gabriel, Elle leur 


m 


majorité des protestants ne sella province de Saskatchewan|confia alors “quatre secrets” 
laissera pas entraîner dans celcommencera le 5 février pro-| qu'elles refusèrent de divulguer, 
{mouvement d’intolérance”, a dit|chain, a annoncé le premier mi-| L'endroit de leur vision est de- 
| finalement M. Swift, Inistre, T.-C. Douglas. |venu un lieu de pèlerinage 


Un anticlérical dénonce 


les ennemis de l’Espagne 


| Les nations rivales ont voulu augmenter leur prestige en répandant des fausse- 


tés sur l'Espagne. 
(D'un' article.dePaut Hällett |à l'égard des. Indiens d’Hispa- 


publié dans le Denver Register) |niola furent répétés également la eivilisation romaine, qui 
deux siècles plus tard par les) laissé l'empreinte de sa propre 
planteurs français envers les nè-| culture sur une race étrangère. 


| NEW YORK — ‘Dans le mon- 
| de anglo-saxon en particulier, il 
ans reconnu que le mot Espagne 

est synonyme de cruauté et d’op- 
| pression. Ce préjugé, que les 
| Espagnols appellent la “Légende 
| Noire” s'est vu infliger un dé- 
{menti puissant dans le livre ré- 
|cent de Salvador de Madariaga, 
| “The Rise of the Spanish Amer- 
|ican Empire.’ L'écrivain espa- 
| gnol, qui a demeuré en Angleter- 
tre pendant de nombreuses an- 
| nées, est à la fois un anticlérical| 
let un incroyant, mais ses derniers | 
| livres sont dignes de louange md 
| plusieurs points. 


gres de la même Hispaniola, En 
dépit de ce fait, “l'humanité” des 
français est louée avec autant 
d'emphase que l’on met à décrire 
la cruauté espagnole. 

De Madariaga écrit: “Au 
lieu de faire ressortir le nom- 
bre de fois que les ‘‘conquista- 
dores”’ ont violé les lois de l’or- 

| dre et de la charité envers les 
| 


autres, nous devrions noter 
qu'ils ont souvent respecté ces 
lois en dépit des nombreuses 
occasions les sollicitant à faire 
le contraire, 


Rôle humanitaire de l'Espagne 


Quelle qu'ait été la conduite 
des colonisateurs espagnols, le co- 
de colonial de la Couronne et de 
l'Eglise , a fait, pendant 
| temps, l'admiration des ennemis 
|de l'Espagne. ‘‘Après des siècles 
| de faux rapports, écrit de Mada- 
riaga, la façon dont l'Espagne a 
| compris et organisé les Indes est 
reconnue par tout critique im- 
| partial et bien renseigné comme 
l'une des plus honorables dans 
| l'histoire de l'humanité.” Une 


| Jalousie des nations rivales | 


M. de Madariaga explique 
que la “Légende Noire” est 
née du fait que des nations ri- 
vales, surtout l'Angleterre, la 
France et la Hollande, ont vou- 
lu augmenter leur propre pres- 
tige en indiquant des contras- 
tes favorables à elles-mêmes 
| aux dépens de leur rivale re- 
| doutable. En plus, l'Espagne 
| fut l’objet de leur haine parce 
qu'elle était le véhicule et la 
défense du catholicisme. 


Le premier prétexte pour la | 
| “Légende Noire” a été fourni, |! Nom royal interdit 
|assez ironiquemen*, par des ec: | 

|clésiastiques espagnols. Un arse-| BUCAREST Le ministère 
| nal de propagande fut ouvert par roumain de l'Intérieur a ordonné 
| Bartolome de las Casas, ‘l’apô-|de changer immédiatement les 


|tre des Indes” dans son ‘Histoire noms des villes, villages, rues et | 


la Destruction des|institutions qui rappellent l'an- 
cien roi Michel et les autres mem- 
bres de la famille royale 


Abrégée de 
| Indes”, Tous les genres de cru- 
|auté pratiqués par les Espagnols 


CROISADE DE PRIER 


à 


En présence de l’envoyé épisco- 
pal en Allemagne, Mgr Aloisius 
J. Muench, 


| 


évêque de Fargo, | vant le Palais de Charlemagne,là Aachen, Allemagne, pour as-|rent une Croisade diocésaine de 


N_D., plus de 20,900 hommes ca-|! ravagé par les bombes, et qui se! sister à 


tholiques se rassemblèrent de- 


ES POUR LA PAIX, AU MILIEU DES RUINES DE LA GUERRE 


trouve sur la place du marché 


4 


la célébration de la 
Messe. Ces cérémonies clôture- 


| prières pour la paix, pendant la- 
| quelle une large croix de bois 
fut portée par les rues 


Téléphones: 202 348 ou 206 664 


paroissiales, 


long- | 


| preuve de ce fait, c'est que l’Es-| ut C 
- = —— | deuxième partie dans la série de 


Eglises, Ecole 


pagne est la $eulé nätlôn, depuis 
L. 1 


| M. de Madariaga appelle l'ef- 
fort espagnol auprès de l’Indien 
| “une magnifique victoire de l'es- 
prit chrétien ,,. une victoire par 
laquelle l'Espagne a prouvé 
qu'elle devançait, par des siècles, 
les autres pays.” 


Forum des laïques 
catholiques dimanche 


Le Frère Joseph Bruns, B.A., 
principal de l'école Provencher 
et président de l'Association des 
| Instituteurs du Manitoba, pour le 
secteur de St-Boniface, sera l'o- 
rateur à la première réunion du 
Forum catholique de l'année 
1948, 


Le Forum est organisé par le 
Conseil de Winnipeg des Cheva- 
liers de Colomb. Tous les laïques 
catholiques de la région peuvent 
y prendre part. Il aura lieu com- 
me d'habitude dans le local des 
Chevaliers, Edifice Avenue, le 
dimanche 18 janvier à 2 h, 30 
p.m. 


Cette réunion inaugurera la 
Forum cette année, En novembre 
let décembre derniers, les réu- 
Inions ont été consacrées à des 
conférences et des discussions 
{sur la sainte Bible, 

Le Frère Bruns est né à Jef- 
ferson City, Missouri, il y a 39 
ans. Il poursuivit ses études pri- 
maires et secondaires à St-Louis, 
Missouri. Il étudia ensuite à l'u- 
niversité Ste-Marie, San Anto- 
nio, recevant son degré de bache- 
lier-ès-arts avant de venir à St- 
Boniface comme professeur en 
1928. En 1936 il fut nommé prin- 
cipal de l'école Provencher, De 
1941 à 1944 il étudia pour sa 
thèse de doctorat en éducation, 
et enseigna à l’université Ste-Ma- 
rie, San Antonio, de 1944 à 1947, 
Il fut de nouveau nommé princi- 
pal de l’école Provencher à St- 
Boniface au mois de septembre 
1947. 


I ne s'agit pas d'un geste 
d'amitié envers 
la Yougoslavie 


OTTAWA — Dans les milieux 
officiels, on laisse entendre que 
la nomination de M. Emile Vail- 
lancourt, comme ministre du Ca- 
nada en Yougoslavie ne doit pas 
être interprétée conformément 
aux usages de la diplomatie tra- 
ditionnelle, c'est-à-dire comme 
un geste d'amitié du Canada en- 
vers le gouvernement communis- 
te du maréchal Tito 

En envoyant un représentant 
diplomatique à Belgrade, centre 
du Cominform, au coeur de l'or- 
Banisation soviétique de sabotage 
du plan Marshall, le Canada « 
surtout cherché, dit-on, à Otta- 
Wa, à s'assurer un utile poste d'é- 
icoute “au delà du rideau de fer”, 


s, Salles 
Maisons, etc. 


Le 


PAGE DEUX 
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En Alberta 


Edmonton, Alta. 


Mariage 
BLAQUIFERE-KNOWLER 


Le lundi 29 décembre fut cé- 
lébré en la cathédrale St-Joseph 
d'Edmonton le mariage de Mille 
Mary Loretta Knowler, fille de 
M. et Mme Albert Knowler, d'Ed- 
monton, avec M. le Dr Robert- 
Henri Blaquière, aussi d'Edmon- 
ton, fils de M, et Mme Henri 
Blaquière, d'Edam, Sask. Pour 
la circonstance, le choeur était 
décoré d'oeillets rouges et blancs 
et de chrysanthèmes 

M. l'abbé W.-A. Reynolds bé 
nit le mariage, qui eut lieu à 
10 h. am. La cérémonie était 
genre ‘échange mutuel d'an-| 
neaux."" Î 

Accompagnée de son père, la 
mariée était revêtue d'une robe 
en satin ivoire, Elle portait un 
voile trois-quart, qui avait été] 
brodé par les religieuses du Pré-| 
cieux Sang, et était retenu par un 
diadème de perles. Elle tenait un 
bouquet d'orchidées mauves et 
de jacinthes blanches. Comme 
parure, elle portait seulement 
upe montre-bracelet, don du ma- 
r 


Mme Guy Raboud, soeur du 
marié, était dame d'honneur; et | 
Mme Jean McDonald, cousine de | 
la mariée et Miles Theresa et | 
May Knowler, soeurs de la ma-| 
riée, étaient filles d'honneur. El-| 
les étaient revétues de longues 
robes en satin mauve pâle, vert 
pâle, jaune pâle et pêche, avec 
des gants en dentelle noire, ajus- 
tés au poignet avec un petit ru- 
ban noir 


M. le Dr W. Cotter, de Sas- 
katoon, était garçon d'honneur.| 
Les huissiers étaient Guy Ra-| 

1 


boud, Albert Knowler et Lloyd 
Knowler. L'organiste était Mme! 
Odsen et les solistes, Mme J.-C. 
Nottress et M. Knowler, frère de 
la mariée, 

Plus de 100 invités assistèrent 
à la réception qui eut lieu à l'H6- 


P taco mervoitlcust 


touvelle 


âc taire des . QURLETS 


à ss TAPIS! 


prof och 


oudre 


PAS DE FAUFILURE 

NECESSAIRE 
Fort des pantoufles, 
des edredons, | 
et des topis | 


Faites toutes sortes d'ourlets avec 
n'importe quelle machine à coudre au 
moyen de cet accessoire commode: em- 
plovez-le aussi pour plisser et picoter 
Vous pouvez faire de jolies franges 
pour rideaux 
tres garnit 


draperies, housses et au- 
de maison 


Transiormez os hiffons e de ma 
gnifiques tar sans frais pour vous 
Des directives xstrées sont incluses 

: nfectior le tout genre d'our- 


ets et de tapis 


Ottre 2-pour-l, seulement $1.00 


Noire tre excepuonnelle de 2-pour- 

' er n ourlie in faiseur de 
tapis el auss ne fameuse Aiguille 
Kirby pour Travaux de fantaisie n 


| 


| 
dé | 
la broderie faite à! 


\ppuer ez Ê ie 
". Vous pouvez faire 


aiguelle “pur 


les dessus doreillers, tapis, rideaux, 
couvre-lits et garnitures Œur du serge, | séite) est en voyage d'affaires 
de ne de la _ etc. Vous pou- à V: iver. Cette dernière et 
vez sgne re ss 1 be ñ 
dant vos travaux Access son ma t prop res a un 
et directives faciles illu magasin d'articles }; dames 
Spécial CUS ensembles our 5 | le Plus moderne à Kelow na, cons- 
franco. PSL, (COD) excepté, truit il v a une couple d'années 
. . M. et Mme Walter Cox. de 
Heather specialties Decker Like C-B. étsient en 
Dept. A-1 visite chez M. et Mme Fernand 
Station B Winnipeg, Man. Leduc. Mme C:x est la soeur sud 
M. Ledue 
M. À 


Toe Blake, l'un des as des Canadiens, est actuellement à 
pital à la suite d'un accident survenu la semaine dernière 


| sur 


| Beaubien 
M. et Mme Léon Poitras sont | 


l'hô 


(Voir 


tel Macdonald. Le toast aux ma- 
riés fut proposé pat M. G. Erlan- 
æer. Présidaient à la table d'hon 
neur: Mme Léonard et Mme Hen- 
ri Blaquière, Durant la réception 
Mme Nottress et M. Knowler 
exécutérent quelqués chants 

Les mariés partirent en voya- 
ge à Banff et Calgary. À leur re- 
tour, ils demeureront à Edmon- 
ton, où le Dr Blaquière est mem- 
bre du personnel enseignant à 
l'Université de l'Alberta 

Parmi les invités venus du de- 
hors pour assister au mariage 
on remarquait: M. et Mme Henri 
Blaquière, d'Edam, Sask.: le Dr 
Wilfrid Cotter, de Saskatoon, 
Mile Mary Kelleher, de Bran- 
don, Man.; M. et Mme Edouard 
Léonard, de St-Paul, Alta. : Mme 
Marcel Belzil et M. Henri Tou- 
pin, de Legal, Alta 


En Colombie 
Kelowna 


Notre jeune cercle de Cana- 
diens français de Kelowna, con- 
tinue à consolider son organisa- 
tion. Il comprend maintenant, 
entre autres, un comité de Colo- 
nisation, qui se dévouera à servir 
les intérêts de nos compatriotes 
de langue française, lesquels au- 
raient l'heureuse inspiration de 
venir jouir du superbe climat de 
notre district 

La grande fertilité du sol de la 
fameuse vallée du Lac Okanagan 
offre aux fermiers sérieux un 
moyen assuré de succès agrico- 
les, notamment pour la culture 
des fruits et des légumes 

M: Omer Comeau, de 685, ave- 
nue Rose, Kelowna, C.-B. (Tél 
986R1) a été nommé directeur du 
comité de colonisation, Ce mon- 
sieur se fera in plaiëir d'établir 
les contacts 2ntre nos Canadiens 
français qui désireraient venir 
accroitre la population française 
de notre belle province 

Le 7 janvier eut lieu l'assem- 
blée de l'exécutif, M. et Mme Al- 
phonse Marty eurent la bonté de 
nous offrir l'hospitalité «de leu: 
maison 

Madame la présidente (Mme 
H. St-Amand) avec son habileté 
habituelle, ouvrit l'assemblée et 
tout marcha rondement, Une as- 
semblée générale, où tous nos 
Canadiens français auront enco- 
re le plaisir de se rencontrer 
aura lieu le 14 mars prochain 

Notre première Sôirée familiale 


eut lieu le soir du 9 janvier, Les 
détails seront donnés sur notre 
prochain courrier. Le 23 janvier 
aura lieu notre première partie 


de cartes, dans la salle paroissia- 
le de St-Joseph. 

Il y a un mois, nous arrivaient 
de la province de Québec: M. et 
Mme Gérard Lapointe et Mlle 
Jeanne d'Arc Desmarais, Nous 
sommes heureux de les compter 
au nombre nôtres. Ils habi- 
tent dans une des cabines de 
“Lacroix et Pelletier” 

M. et Mme Servant Lefort et 
leurs six enfants nous sont arris 
vés du Lac,La Biche, Alta, il y 
a quelque temps. Ils demeurent 
la propriété de M. Arthur 
Simoneau, frère de Mme Lefort. 
Done, bon succès à nos braves 
Canadiens 


c'es 


M. Jean-Pierre __Olinger de 
Dawson Creek, a acheté le “Red 
Top Auto p” de M. Gaudry 
Ce dernier réside maintenant à 
Vancouver. Le fils de M. Pierrt 


Olinger est propriétaire du “Rain- 
bow Auto Camp,” place voisine 
de celle de son père 


MM. Matte et Séguin sont à! 


construire des cabines sur leur 


propriété de l'avenue Laurier au 


chemin Vernon. 

M. Joe Martv, de Vancouver, 
à passé les fètes de Noël chez 
son frère, M. Charles Marty, de 
Kelowna 

Mile Doris Beaubien, garde- 
malade à l'hôpmiial St-Paul de 
Vancouver, est en vacances chez 
ses parents, M. et Mme Henri 


en voyage d'agrément ‘dans la 
Saskatchewan, où ïils visitent 


leurs nombreux parents et amis 
Mme E. M. Scantland (née Cos- | 


L'ectuclits ip sülls | _Radi 


per Jecques 


Les chances des Canadiens de 
Montréal de participer aux éii- 
minatoires de la Ligue nationale 
ont subi un rude choc quand He 
tor Toe Blake, sænsationnel jou- 
eur d'aile gauche du Trieclore 
a dû être transporté hors de la 
| glace du Forum, il y a une semai- 
ine. Blake qui porte les couleurs 
du Canadien depuis la saison 
1935-36, a été une inspiration 
pour les siens durant sa longue 
carrière. Sa combattivité à valu 
laux Habitants plus d'un triom- 
phe et son jeu, toujours excel- 


lent, en toutes les occasions, « 
servi d'exemple aux autres jou- 
eurs des Canadiens. Maintenant 
âgé de 35 ans, le solide joueur 
d'aile gauche devra prendre un 
repos forcé de deux mois au 
moins Les plus optimistes le 
voient de retour avec les Cana- 
diens à temps pour les élimina 
toires, les autres vont jusqu'à di- 


re que Blake ne jouera plus au 
hockey 

On connaît la carrière de 
Blake. Après brillé 
les Tigres de Hamilton en 
34, il passait 
Montréal, quand cette équipe ga- 
gna championnat la Na- 
tionale en 1934-35. Blake dispu- 
po les Maroon 
L'année suivante, Hector passait 
aux Canadiens dans grand 
transfert de joueurs qui mardua 
la disparition Maäroons de 
Montréal 


Toe 

pour 
1933- 
de 


avoir 


aux Maroons 


le de 


ta trois Joutes 
le 


des 


Avec Providence 


Les Canadiens de 1935-36 en- 
voyèrent le jeune Blake à leu 
club-ferme de Providence pour 
lui permettre d'acquérir de l'ex- 
périenve. Il ne tarda pas à don- 
ner une juste idée de sa valeur, 
car Îl marquait douze buts et 
donnait onze passes pour un to- 
tal de 23 points. Blake, comme 
beaucoup de jeunes joueurs, a- 
vait plus de fougue que d'adres- | 
se, et il passa 65 minutes dans la | 
boite des punitions. Vers la fin 
de la saison, Blake passa aux 
Canadiens où il ne brilla pas 
immédiatement, obtenant trois | 
points seulement et écopant 28 
minutes de punition. Mais le jeu- 
ne Toe s'améliora à chaque saison, 
et même s'il continuait à jouer 
passablement rude, il n'en ren- 
dait pas moins d'énormes servi- 
ices à la cause du Tricolore, On 
[se souvient qu'à cette époque, | 
|les Habitants ne faisaient pas fu- | 
|reur dans la Ligue nationale, et 
|bien souvent, Blake était à peu 
| près la seule offensive et la seule 
défensive que le club de la mé- 
{tropole pouvait offrir à ses ad- 
versaires, 

En 1938-39, Blake se surpassa. 
Alors qu'il s'alignaït pour l'é- 
quipe la plus faible de la ligue, 


| 


[1 terminait en tête des comp- 


teurs et décrochait lé premier de 
plusieurs honneurs bien mérités, 
le trophée Hart, 
Le trophée Byng 

! Au tout début de sa carrière, 
Blake était considéré, à juste ti- 
tre, comme un joueur avec qui 
il ne faisait pas bon se frotter. I] 
conserva toujours cette réputa- 
|tion, mais {l fit tellement d'ef- 
| forts pour se vaincre lui-même, 
[qu’il parvenait à décrocher le 
trophée Lady Byng, remis au 
joueur de la Ligue nationale, qui, 
tout en étant le moins puni, a- 
vait fourni le meilleur effort. 
Blake réalisait cet exploit du- 
rant l'hiver de 1945-46, Fait re- 
marquable, depuis que Dick 1Ir- 
| vin a pris la direction des Habi- 
|tants, Blake s'est mis à compter 
|encore plus souvent qu'avant | 
[et sa meilleure saison fut celle 
de 1944-45 alors qu'il obtenait 
67 points, avec uri total de 29 
buts (le plus haut de sa carriè- 
re) et 38 passes. Mais les an- 
nées ont commencé à faire leur 
{travail de destruction et on chu- 
| chotait déjà que Blake était ren- 
| du au terme de sa carrière, Ce-| 
|pendant, le solide ailier gauche 
des Canadiens déclarait en mar- 


On demande 


quatre jeunes gens 
bilingues 


pour 

Une entreprise considé- 
rable qui s'occupe de maga- 
sins et de commerce de 
fourrures dans districts 
français situés dans le nord 
de l'Ontario et dans le Qué- 
bec. 

Voilà une occasion uni- 
que pour des jeunes gens 
qui désirent se préparer à 
assumer des postes d‘impor- 
tance tout en travaillbnt. 

Les jeunes gens qui font 
application doivent être cé- 
libataires, âgés de 18 à 23 
ans, ayant qu moins. leur 
10e grade 


| 


| 


S'adresser par écrit en spécifiout 
âge, éducation et expérience an- 
térieure à Boîte 788, La Liberté et 
le Patriote, 619, avenue McDer- 
mot, Winnipeg, Mon. 


LA LIBERT 


LEMOYNE 


Exclusif à ‘’La Liberté et le Patriote” 


ge de toutes rumeurs: “Di- 
tes à mes amis que tant que je 
pourrai compter 20 buts par sai- 
son, je resterai dans la Ligue na- 


tionale.” On ignore si Blake au- 


ces 


rait pu compter ses 20 buts cette ! 
année, mais chose certaine, s'il se ! 


retire aujourd'hui, il quittera le 
hockey aux applaudissements 
des amateurs de toutes les villes 
d'amérique. 


Un joueur courageux 


Blake, lors de son accident à 
Montréal, samedi soir dernier, a 
fait preuve du même grand cou- 
rage qui l'animait durant toute 


sa carrière. Blessé très sérieuse- | 


ment à une cheville, le vétéran 
de tant de luttes épiques fit un 
dernier effort pour rassembler 
forces et se relever. Il par- 
vint à se lever sur une jambe, 
mais il retomba de tout son long 
sur la glace vaincu par la dou- 
leur. Blake, au cours de sa car- 
rière de 14 ans dans les majeu- 
res, à remporté à peu prés tous 
les honneurs qu'un athlète puis- 
se espérer obtenir. Eri plus des 
trophées Hart et Byng, Toe a 
terminé en tête des compteurs 
de la ligue, une fois, et il a été 
choisi dans le club des étoiles du 
circuit à 5 reprises. Il a été capi- 
taine de son club qu'il-a conduit 
à quatre championnats consécu- 
tifs, et à deux coupes Stanley 
Si Blake doit abandonner le hoc- 
key majeur, cette saison, il n'au- 
ra qu'une seule chose à regret- 
ter, soit celle de n'avoir pu bri- 
ser le record de 594 points établi 
par Bill Cowley. Toe n'avait plus 
qu'à amasser le total peu impo- 
sant de cinq points pour en arri- 
ver à ce magnifique résultat. Es- 
pérons que cet excellent joueur 
reviendra éncore au jeu pour ré- 
aliser l'ambition de sa vie et obte- 
nir ainsi le dernier des honneurs 
auquel il aspirait, 


ses 


Un premier contact 

Nous terminons cette première 
chronique sportive en priant nos 
lecteurs d'agréer nos meilleures 
et plus sincères salutations, Nous 
nous efforcerons durant l'année 
qui commence de leur donner 
une bpinion aussi juste que possi- 
ble de ce qui se passe dans les 


sports de professionnels et d'ama- | 


teurs du pays, et au besoin, nous 


ments sportifs qui se déroulent 
sur la scène internationale, Les 
lecteurs dè La Liberté et le Pa- 


triote se réjouiront de l'initiative | 
de la direction qui a voulu ajou- | 
ter une chronique de sport à sa! 
longue série d'articles de grand| 
l'intérêt | 


intérêt. Espérons que 
qu'on appgrtera à la cause du 
journal français dans l’ouest en 
sera accru d'autant, et que tous 
les sportifs du Manitoba et de la 
Saskatchewan redoubleront d’ar- 
deur pour répandre cet hebdo- 
madaire, qui en plus de défendre 
les intérêts 
l’ouest, tient à donner à ses lec- 
teurs un service qui va toujours 
en s'améliorant. 


St-Eugène 


Mariage 

. Le 27 décembre eut lieu le ma- 
riage de M. Joseph Teillet avec 
Mlle Kathleen Mazur, tous deux 
de la paroisse, La mariée entra au 
bras de son père, M. S. B. Mazur, 
tandis que le marié était accom- 
pagné de son père, M. Camille 
Teillet. Mile Jeannette Mazur, 
soeur de la mariée, et Mlle Au- 
drey Fawcett étaient filles d'hon- 
neur, MM. Camille Teillet, fils, 
et Albert Lafrenière étaient les 
garçons d'honneur. 

Mme Y. Poitras chanta l’ “Ave 
Maria” de Gounod et un “Panis 
Angelicus”, Mme A, Bourbonniè- 
re touchait l'orgue. La bénédic- 
tion nuptiale leur fut donnée par 
M. l'abbé R. Bélanger, curé 


La mariée portait un costume | 


de voyage brun avec blouse blan- 
che en dentelle 
Un grand nombre de parents 


let d'amis assistaient au mariage | 


qui eut lieu dans la cathédrale de 
St-Boniface, grâce à la bienveil- 
lance de M. l'abbé L. Blais, curé. 
Oubli 

Dans la dernière chronique, 
nous avons oublié de mentionner 
le nom de notre organiste, M. P. 
Shick, qui ne manque ni de dé- 
vouement ni d’habileté. Nous lui 
souhaitons d'avoir sous peu un 


|meïlleur instrument pour dé- 
ployer ses talents. 
Cà et là 


Mme J, Dansereau est en visite 
chez sa soeur, Mme Bélanger. 
Nous sommes heureux de revoir 
Mme Dansereau dont nous avions 
fait la connaissance l'an dernier. 

Il nous fait plaisir d'apprendre 
que Mme Gaboury enseigne à nos 
enfants à l'école St-Germain. Nous 


|espérons que les parents sauront 


seconder ses efforts et lui rendre 
la tâche moins difficile. 

Ce soir, il y a partie de cartes, 
sous 


du tramway Ste-Marie, 


Mon Guide au Cinéma 


Green Dolphin Street 
Seven Keys to Baldpate 
Where there's Life 
The Hucksters 

The Lost Moment 

The Prinress and the Pirate 
Prison Without Bars 
City Without Men éoiééle 
The Woman an the Beach 
Abie's Irish Rose 


du Français dans | 


(1259 kies) 


VENDREDI 16 JAN, 
im) verture 
125—-Horaire 
130-—Prière du Matin 
145-Conditiuons des 

routes — 

Pronosties de la 

temperature 
800— Nouvelles 


à termède 
915- Vague et Variété 
| 9H-Le Club des 


| 1000-—Sur 
| 10.30—Pour Madame 
| 11 00— Nouvelles 
1105—Intermède 
1115— Emission consa- 
crée aux malades 
11.30 Plus beaux disques 
12.00—Intermède 
1215-—En parcourant le 
clavier 
1230—Chansonnettes 


françaises 
12 
1.00 Nouvelles 


1.10—Intermède 
| 115-Musique de sieste 
| 125—Rapport du grain 
| 130—Extraits d'opéra 
{ 200—Fin des émissions 


500—Marches militaires 
5.10—Termpérature — 
Pronostics — 
Conditions des 
routes 
$.15- Ecole Populaire 
525—Evénements s0- 
ciaux et avis de 
èces 
530-—L'oncle Henri 
545-Disques en revue 
606— Nouvelles 
605-Sur les Ondes 
de CKSB 
6.10—Nos modernes 
825—Nouvelles svort 
630—Musique sil vous 
plait 
7.00— Nouvelles 
10—Intermède 
15—Un Homme et 
son péché 
7.30 Amérique Latine 
7.45-—Méli-Mélo 
800—Fables de 
Lafontaine 
J e Crawford 
feux de 1a 


…—s 


8.15-—Je 
8.30— Les 
rampe 
9.00— Nouvelles 
9.05—Intermede 
ÿ.15—Causerie 
930—Notre héritage 
des maitres 
10.00—Nouvelles 
10.10—-Concert 
Populaire 
1030—FIN des émissions 


SAMEDI 17 JANV. 
7.00—Ouvertufre 
7.25—Hora:re 
730—Prière du Matin 
745—Conditions des 
routes — 
Pronostics de la 
température 
8.00— Nouvelles 
8.05--Les lurons de 1259 
830—Déjeuner musica, 
900— Nouvelles 
£.10—Intermède 
9.15— Variété 
9.30— Mélodies 
1006—Sur Demandes 
Spéciales 
10.30— Pour Madame 
1100—Nouvelles 
11.05—Intermède 
11.15—Concert Léger 
11.30—Plus beaux disques 
12.00—Nos modernes 
12.15-—En parcourant 
le clavier 
12.30—Chansonnettes 
12.45—A être annoncé 
1.00— Nouvelles 
1.10—Intermède 


45—Musique populaire | 


1.15—Musique de Sieste | 


1.30—Musique de 


Concert 


5.10— Température — 
Condition des 
Routes 

5,15—-Mon choix 

525—Evénements s0- 
ciaux et avis de 
Décès 

5.30 Yvan l'Intrépide 

545—Disques en revue 

6.00—Nouvellies 
6.05—Sur les ondes 
de CKSB 
6.10—Nos modernes 
6.25—Nouvelles sport 
6.30—Musique s'il vous 
plait 
7.00— Nouvelles 
7.10—Intermède 
7.15—Concert Léger 
7.30—Vers les îles 
Hawaïennes 
745—Méli-Mélo 
8.00-—Musique du bon 
vieux tenrps 
830—Théâtre dans ma 
guitare 
9.00—Nouvelles 
9.05—Intermède 
9.15—D'Artéga 
présente 
9.30—Veillée du 
samedi soir 

10.00— Nouvelles 

1010-Concert Populaire 

1030—FIN des émissions 


200—Fin des émissions 
| 500—Marches militaires | 


commenterons les grands événe- | 


| 
| 
| 


1130—Plus beau 


E ET LE PATRIOTE 


o-Saint-Boniface 


DIMANCHE 18 JANVY. 


506-—-Ouverture 
Musique d'orgue 
S10—Température — 

onostics 


or pan 
515 Musique de choix 
5 %—L Heure 
Religieuse 
S00—-En Valsant 
62%--A l'opéra 
1.0— Nouvell 
715—A être anr 
7130— Artistes de 
14Zommentaire des 
nouvelles — Louis | 
Souchon | 
B00--Les étudiants 
au micro 
830-—Nos classiques 
850-— Nouvelles — Fin 
des émissions 


LUNDI 19 JANVY, 
700—Marches 
125-—Horaire 
730—Prière du matin 
745-Condition des 
routes—pronostics 
de la température | 
8 00— Nouvelles 
805-—Les lurons de 1250 
830—Déjeuner musical 
#.00— Nouvelles 
8 10—Intermede 
8.15-Vogue et Variété 
930-Le club des 
Ménageres 
10.06--Demande Spéciale 
1030—Pour Madame 
11.00—Nouvelles 
11 05— Inermède 
11.15—Emission consa- 
crée aux malades 


12.00—Interme 
1215—En parcourast le 
clavier 
12.30—Chausonnettes 
1.00-— Nouvelles 
1.10—Intermède 
115—Musique de sieste 
125—Rapport du ærair 
130—Extraits d'opéra 
200—Fin des émissions 


500—Marches militaires | 


510—Température — 
Condition des 
routes 

5.15-Eco | 

5.25—E 
décé 

5.20—L'Oncle Henri | 

545-—Disques' en revue | 

6.0u— Nouvelles 

6.05-—Sur les ondes de 
CK — 

6.10—Nos odernes | 


#25 -Nouvelles sport | 
6.30—Musique S'il-vous- | 

plait 
7.00 Nouvelles | 
7.10—Intermède | 
| 


71:5—Un Homme et son 
Péché 

7.30— Amérique Latine 

145—Hon. Sauveur 
Marcoux 

800—D'Artega 

8.30—Le ciel par dessus 
les toits 


9. 00— Nouvelles 
9.05—Intermède 
9#.15—Causerie 
9.30—Chef-d'Oeuvre 
10.00— Nouvelles 
10.10—Concert Populaire | 
1030—FIN des émissions 
MARDI 20 JANV. | 
7.00—Marcnes 
125—Horaire 
1.30— Prière du Matin 
145—Condition des 
routes—pronostics 
de la température | 
8.00— Nouvelles | 
8.05—Les lurons de 1250 
8.30— Déjeuner musica) 
9 00— Nouvelles 
9.10—Intermède 
915—Vogue et Variété 
930—Le ciub des 
Ménagères 
10,00—Demande Spéciale 
10.30—Pour vous Madame 
11.00—Nouveiles 
11.05—Intermède 
11.15—Concert Léger 
1130--Nos plus beaux 
disques 
12.00—Intermède 
1215—Conseil Canadien 
de la Coopération 
12,30—Chansonnettes 
100--Nouvelles 
1.10—Intermède 
115—Gaité du 
vieux temps 
125—Rapport du grain 
1.30—Extraits d'opéra 
200—Fin des émissions 
500— Marches militaires 
5.10—Température — 
pronostics — 
5.15—Bonne Chanson 
5.25—Evénements so- 
ciaux et avis de 
décès 
5.30— Yvan l'Intrépide 
5.45—Disques. en revue | 
6.00— Nouvelles | 
6.05—Sur les Ondes de | 
6 | 
8 
6 


bon 


CKSB 
16— Nos modernes 
25— Nouvelles sport | 
30—Musique s'il-vous- | 
plait 


710—]Intermède 
715—Un Homme et son 


7.00— Nouvelles | 


739—Le ralliement 
du rire 

8.00—En vedette — 
Henri Noscoe 


Péché | 


82M—Studio G-7 

# 00— Nouveiles 
9.05—Interméède 
P15— Moment de ls 


réverie 
920-L Heure du 
Concerto 
10 Œù— Nouvelles 
10 10- Concert 
1030—FIN des émiss 


MERCREDI 21 JANVY. 


100— Marches 
Militaires 
125- Horaire 
7130—Prière du Matin 
T45—Conditions des 
routes— Pronosues 
de la température 
8.00— Nouvelles 
8.05—Les lurons de 1250 
830— Déjeuner musica: 
9 00— Nouvelles 
9 10—Intermède 
D15—-Vogue et Variété 
PM—-Le club des 
Menagères 


Vs 


10.00—Demande Spéciale | 


1030—Pour vous 

Madame 
11 00— Nouvelles 
11 


05—D'un coin à l'autre | 


du Canada 
11.10—intermède 
1115—Pour nos 
malades 
1130-—Plus beaux disques 
12.00—Intermède 
1215—En parcour 
le clavier 
12.30-Chansonnettes 
Françaises 
12 45--Musique populaire 
1 00— Nouvelles 
1.10—Intermède 
1.15—Musique de sieste 
1.25—Marche du Grain 
130— Extraits d'ovérs 
200—Fin des émissions 
$00— Marches militai 
5.10 Tempér 
5.15-—-Ecole Populaire 
525—Fvénements s0- 
ciaux et avis de 
décès 
530—L'Orcle Henri 
5.45—N disques 


ant 


SUN elles 
605—Sur les ondes de 
CKSB 


6.10—Nos modernes 
625- Nouvelles sport 
630—Musique s'il-vous- 
plait 
7.00— Nouvelles 
7.10—Intermède 
715—Un Homme et son 
Péché 
Let's Learn 
French 
Sur le train de 
la gaieté 
Baptiste dans 
Champs ÆElysées 
8 06— Nouvelles 
8.05—Intermède 
9.15-Causerie 
8.30— Votre Choix 
10.00—Nouvelles 
10.10—Concert Populaire 
10.30—FIN des Em:ssions 


JEUDI 22 JANV. 
7.00—Marches 
1.25—Horaire 
7.30—Prière du Matin 
145—Condition des 
routes 
8.00—Nouvelles 
8.05—Les lurons de 1250 
8.30—Déjeuner musica) 
9.00— Nouvelles 
9.10—Intermède 
9.15—Vogue et Variétés 
9.30—Le club des 
Ménagères 
10.00—Demande Spéciale 
10.30—Pour Madame 
11.00—Nouvelles 
11 05—Iñtermède 
11.15-Concert léger 
11.30—Plus beaux disques 
12.00—Intermède 
12.15—Mélodies 
Hambleys 
12.30—Chansonnettes 
12,45-—Musique populaire 
1.00—Nouvelles 
1.10—Intermède 
1.15—Gaieté du Bon 
Vieux Temps 
125—Rapport du graîn 
1.30—Extraits d'opéra 
2.00—Fin des émissions 
5.00—Marcnes militaires 
5.10—Température — 
Pronosties — 
5.15—Bonne Chanson 
5.25—Evénements so- 
ciaux et avis de 
décès 
5.30—Yvan L'intrépide 
5.45— Disques en revue 
6.00— Nouvelles 
605—Sur les Ondes de 
OKSB 
6.10—Nos modernes 
625—Nouvelles sport 
6.30—Musique s'il-vous- 
plait 
7.00— Nouvelles 
7.10—Intermède 
715—Un Homme et son 
Péché 
130—Au Music Hall 
Français 
8,00--Concert pour tous 
8.30—La voix du pays 
9.00—Nouvelles 
9.05—Intermède 
9.15—Moments de 
réverie 
9.30—Concert 
10.00— Nouvelles 
10.10—Concert populaire 
1030—FIN des émissions 


7.30 
8.00 


8.30 les 


de 


Echos du Juniorat 


Populaire | 


| lébrées avec piété et dévotion par | çonnés de communisme € 
Îles fidèles, 


les auspices des jeunes gens, | 
|à 8 h. 15. Bienvenue à tous. L'en- | 
|droit: au local situé au terminus | 


Quel beau temps que celui des 
vacances! Les belles réunions de 
famille, les soirées, les belles fé- 
tes, enfin plus de deux semaines 
à la maison, Mais à tout tableau, 
si brillant soit-il, il faut de l’om- 
bre: et c'était la pensée du re- 
tour. Enfin faut-il qu'il s'opère 
ce retour, 
| Pendant trois semaines, le Ju- 
{niorat a goûté des heures de paix | 
et de tranquillité. Seule là pré- | 
sence de nos deux amis, Charles- | 
Eugène et Joseph-Ovide Bilo- 
deau venait rompre cette mono- 
tonie. À notre retour, nous avons 
retrouvé ces deux confrères tou- 
jours joyeux, comme d'habitude. 

Tous se sont remis au travail, 
si bien qu'un confrère disait l’au- 
itre jour: “On dirait qu'on n'est 
pas allé en vacances!” 
| Fête de la Sainte-Famille 

Dimanche dernier, nous célé- 
brions la fête de la Sainte-Fa- 
mille, fête patronale de notre 
maison. S, Exc. Mgr G. Cabana 
accepta de célébrer la sainte Mes- 
se dans notre chapelle A la 


grand'messe, le Révérend Père 
Supérieur donna un sermon et 
sut louer le dévouement de nos 


Petites Soeurs de la Ste Famille 
|qui célébraient, elles aussi, leur | 
| fête patronale 
| Gouret 
Dans l'après-midi, nos joueurs 
rencontraient le club des Anciens 
du Collège pour une deuxième 
fois cet hiver: les nôtres ne fu 
rent pas chanceux, Est-ce dû 
l'absence de leurs meilleurs jou- | 
eurs, ou bien au fait que Ë 
1 
| 
| 


patins demeurèrent trois longues 
semaines en repos? Quoiqu'il en 
soit, les Anciens remportèrent une 
éclatante victoire: 8 à 2. Comme 


| James Shaen 


Optométriste 
et 


Opticien 


204, EDIFICE MONŸGOMERY 
Téléphone 97 850 


ils avaient été bons perdants le 


| dernière fois, ils furent très bons 


gagnants, cette fois-ci, 
Amélioration 

Le “Père Noël” n'a pas oublié 
les Junioristes cette année encore. 
Il leur a apporté un nouveau sys- 
tème de bornes-fontaines, Nous 
avons maintenant trois de ces fon- 
taines, avec pression égale, à la 


salle de récréation. Nous en re-| 


mercions bien les Pères, 
Sous le bistouri, 
Gabriel 
à l'hôpital, pour subir une opé- 
ration, Ses frères et ses confrères 
lui souhaitent un prompt réta- 


blissement. 
Albert BRETON. 


Chansons de Cowbo 


Willie Lamothe onssretitien 

55-5269—Je chante à cheval 
Ma destinée 

55-5274-—Les Cowboys dans la nuit 
Je chante au clair de lune 


55-5283—-La belle Romanina 
Mon Rêve 
Paul Brunelle .60 
55-5272—Je me demande pourquoi 
Ne me dis pas adieu 
55-5286—Tu restes dans mon coeur 
Je suis un chevalier chan- 
tant. 


55-5291—Hawa Hawai 
Je ne serai jamais le même 


Musique du bnn 


vieux temps 
Omer Dumas 


55-5285—Reel de Ste-Anne 
Le Quadrille de Caraquet 


Chansons françaises 


Fernand Robidoux 60 
55-5294—Je rêve de vos yeux, Ma- 
dame 
Et Mimi 
55-5203—J'écoute sur la route 
Joies 
55-5292—A travers les champs 
L'écho répond “Non” 
55-5288 —Harmonica 
Mimi d'amour 


Chansons pour enfants 


Tante Lucille 


55-5296-Cendrillon 
Le petit Poucet 


… 


Nous payons les frais de transport 
sur toutes les commandes de #300 
et plus 
Demandez nos catalogues 
français ou anglais 


Daoust Electric Co. 


202, avenue Provencher 


St-Boniface, Man. Tél. 201 4417 


The Western Savings and Loan Association 
Édifice Paris, Winnipeg, Mon. 


au-desus de $15,000,000 


A. ]. BROWN 


Président: R D. GUY, CR Vice-président 
Directeur et géront: W. 5. R. WILSON 


Directeur et assistant gérant: À. G FRASER 


BUREAUX : 


CALGARY 221 A-8e ove. Ouest EDMONTON: 604, Edifice Agency 
SASKATOON : 407, Editice Avenue REGINA . Edifice McCollum Wii 
BRANDON: 1, Edifice Roval Bank 


[l'université avait été contraint 
St-Emile par violence de démissionner 
ne PR | Ces démissions font partie de la 
Fêtes religieuses |campagne déclenchée depuis long- 
Les fêtes religieuses ont été cé- | temps contre les éléments soup- 
t qui va 


s'amplifiant 


Nous avons eu une 
très belle messe de minuit, avec 


diacre et sous-diacre. Une foule Cartes professionnelles 
|considérable avait envahi notre 
|église et le chant a été très bien | AVOCATS et NOTAIRES 


réussi. Il y eut un très grand nom 


BERNIER et BERNIER 


bre de communions 
Nous avons eu une heure d'a 
doration pour terminer l'annét AVOCATS - NOTAIRES 


et une communion générale, Bel- | 
le assistance également au pre-| 


CR. 


Alexandre Bernier, 


mier de l'an ainsi qu'à l'Epipha Droit etvil droit criminel 
nie, Les fêtes se termineront d Mur palités, prêts. testaments et 
1 églements de successions 
mançne procnaäin ave ia veneux 
tion des enfants et FeRIoN No 614, éditice Avenue 
de l'Enfant-Jésus Tél. 94 303 265, ave Portage, Winnipeg 
Pour S..Exe, Mgr Yelle 
On a chante, cette semaine, Un | SEAUSIEN & MONNIN 
service solennel pour le repas de 
l'âme de S. Exec. Mgr E. Yell AVOCATS NOTAIRES 
fondateur de cette paroisse. C'est No 4. Edifice Banque Canadienne 
en effet, Mgr Yelle qui décida, en | Nationale 
1054, de fonder St-Emile et en|til. rue Mas Misaipes, dan 
] , } ace 1 ov 
confia la direction à M. l'abbé A | A St pr sl L FU A e 
| Brunet, alors vicaire à la cathé-| 1h.30 À Sh. tous les jours 
|drale, et actuellement curé de] Pratique génerale du dre 
Fannyst lle, Mer W Jubinville | Avcoiu de L Dani Cinidioine 
vint aider à l'organisation dans | Nationale et de plusieurs Municipalités 
les débuts, puis M. l'abbé A. Bru-| ARGENT A PRETER SUR FERMES 
net en prit la charge. Ce fut lui ET PROPRIETES DE VILLX 
qui suggéra le nom de St-Emile - - = 
en l'honneur de Mgr Yelle. Com 
REGNIER et MAGERA 


le on le voit, nous avons des rai 
sons tout à fait spéciales de rap- 
peler la figure de ce grand arche- 
|vêque trop tôt disparu! 


| Avocats, notairss y 
Pratique générale du droit 


Ajustement de dettes et placement 
d'argent sur fermes 


216, EDIFICE MecINTYRE 
Téléphone 93 924 


Pour la Pologne | 
L'appel fait en chaire pour l'Ai 
de à la Pologne a rapporté lu som- 


me de $33.35, Nos paroissiens 8e | FE 
sont montrés genereux, comme 
toujours, et ont vouli cape ire: A.-J.-H. DUBUC 
leur sympathie à l'endroit de ce 

“ LA 
pauvre peuple si terriblement AVOCAT ot NOTAIRE 


185, ave Provencher St-Bonifse, 


Prés de la Banque Canadienne 
Nationale 


Téléphone: 
Bureau: 20] 801 Résidence: 205 8m 


| Prêts à 415% et à 5%° — Assurance fes 
Ée vie — Testaments et successions 
CLIFFORD W. BROCK 
CR., MA. LL.S. 
AVOCAT - PROCUREUR 


Avocat de la ville de St-Bonifoce 
Aviseur légal pour le ‘’Trades and 
Labor Council’ de Winnipeg. 
648-650 édifice Somerset, Winnipeg 
Téléphone 96 497 
| 138, avenue Provencher St-Bontfacs 


persecute 


Parties de cartes 

La partie de cartes de décem- 
bre a donné environ $340.00 et 
celle de janvier a dépassé $100.00 
| 11 y aura une autre partie de car- 
|tes le ler février. 

Les parties de cartes sont orga- 
nisées par des groupes de famil- 
les: un certain nombre de famil 
les se rendent respoñsables de la | 
partie de tel ou tel mois et pren- 
nent tout sous leur charge. Mal- 
heureusement, lorsque le temps 
tourne au mauvais—comme pour | 
celle de janvier—les abords de no- | 
tre église deviennent peu at- 
trayants. Tout de même, espérons 
que nous aurons du beau temps 
pour les autres parties. 


Léon-H, Bénard 
Avocat et Notaire 
431, rue Main, 


3 professeurs expulsés 
d'une université à Ankara 


| Winnipeg 

| ANKARA Le conseil de l’u Tél. 94 729 
|niversité d'Ankara a prononcé | Cr CÉOASELES 
l'exclusion de l'université de tr@is MEDECINS 


professeurs accusés d'avoir des o 
| pinions politiques de gauche 

On sait qu'à la fin du mois de 
décembre, de violentes manifes- 
|tations s'étaient produites à An 
{kära contre ces professeurs et 
|que le même jour, le recteur dec 


| Dr G.-M. La FLECHE 


MEDECIN-CHIRURGIEN 
Téléphene 98 658 


Dr P.-E. La FLECHE 


ri DENTISTE 
Téléphone 95 064 


906, édifice Boyd Winnipes 


Un rapport de la 
CHAMBRE DES 
COMMURMES | 


par 
VOTRE DEPUTE 


Dr E.-J. JARJOUR 
| CHIRURGIEN-DENTISTE 
| 102 rairice Great West Permanent 


Tél. 94 953 


| 356, rue Main 
Au poste > Riècs 


|. Dr E. T. ETSELL 
MEDECIN—CHIRURGIEN 

| MEDECINE GENERALE 

| Soins spéciaux Maladies des reins 


Heures de bureau, 3 h 4 6 h pm ou 
| sur rendez-vous 


| 502, édifice Medical Arts 


CHSB 


tous les mardis soirs à 9 h. 15 


Breton vient d'entrer | 


Tél—Bureau: 94243 Rés: 458 


| Si l'on ne répond, appelez ie 
“Doctor's Registry‘: 37 109 


Pas de hausse de prix! 


Pas de frais de plus! 


DR A.-G. DANDENAULT 
M.D.,, F.A.C.S, 
Chirurgie - Goitre 


TELEPHONE 98 648 
312, édifice Medical Arts—Winnipeg 


Un prix seulement! 


Tout 


C| DR CHARLES R. OKE 


DENTISTE 
404, édifice Toronto General Trusts 
283, tuve du Portage Winnipeg 


(Une rue à l'est d'Haton) 


Téléphone 94 908 


Complet 
Manteau 
Robe 


Nettoyé au ‘’Cellotone”, 
quels qu'en soient le genre, 
la couleur, ou le tissu 


DR G. NORMANDEAU 


MEDECIN - CHIRURGIEN 
Examen prénuptial du sang 


DR ROY G. SPINK 


| 
| DENTISTE 
| 


Prix de réparations réduits! 


e A nb: 155 pre vd  Provencher 
pantalons ee à A7 

e Nouvelles € fe, 
poches de Tél: Bureau 98 941 Rés.: 44 370 
pantalons DR. J.-J.-A. BOURGOUIN 


Maladies Hectaiss & des 
Voies Genite-Urinaires 


Heures de bureau: 5h 46h pe 
ou sur entente 


301 édifice Medical Arts Winnipeg 


À n'importe quel magasin de Perth 
“Carry and Save” ou recueillis à 
domicile et livrés 


Dr J.-M. Huot, MD. 


Médecine générale 


Bureau: 193, rue Masson 
St-Bonitace 
| Heures de consultation: 
de 71h 4 9 h du soir 
et le samedi après-midi 


Téléphone 201 701 


Téléphonez à 37 261 


Perth’s 


Winnipeg, Mon, 16 jonvier 1948 


entre de Chemie Cm lentomteteires Cessions 1C © à A1 
PATRIOTE DE L'OUES: 

a Ur - fondé en 1919 
Organe des Franco-Cancduwns 


Creons des Frencc-Cansdier» 
du Memitobs | de la Seshsichewen 
WINNIPEG MAM L PRINCE-ALBERT, SASK 
p'ournel hebdomadaire fusonné en 1941 
Pubtié per la CANADIAN PUBLISHERS LIMITED 
Directeur: L. LAFRENIERE, OMI 


et méministretion 619 avenue MeDermot Winmipeg Man 


ansts, 100, Etats-Urts, 82%, autres 
= Canads seulement): 85.00 


pars. 5320 f de trois ans 125 a pue 
oute correspondance nant la rédaction tourna Oou 

. eu plus tard le mercredi matin à & h 30 et être adressée av 

. La Liberté et le Patriote. 619. ave MeDermot Winnipez Man 


dutortsé somme env podini de deutibme class Minivière des Postes, Otisns 


Caisses populaires en Saskatchewan 


Le mouvement des Caisses populaires prend de l'ampleur 
en Saskatchewan. Durant les neuf premiers mois de l'année 
1947, douze nouvelles Caisses populaires ont été fondées. La 
province possède maintenant 193 Caisses du genre. Dans l’es- 
pace d'un an, soit de la fin de septembre 1946 au 30 septem- 
bré 1947, le nombre des membres de ces orgarismes finan- 


ciers a augrnenté sensiblement. En septembre 1946, les Cais- | 


ses populaires comptaient 29,132 membres tandis qu'un an 


après, 33,215 personnes faisaient partie des Caisses popu- | 


laires 

L'actif des 193 Caisses représente la somme approxi- 
mative de $5,994,420, ce qui équivaut à une augmentation 
de $1,423,683, ou 31 pour-cent, sur le montant correspondant 
de l'année précédente. Ces Caisses ont consenti des prêts 
au montant de $3,549,449. Le 30 septembre 1947, les mem- 
bres possédaient $3,531,547 en actions et $1,664,074 en dé- 
pôts. Au cours des mois de juillet, août et septembre de cette 
même année, les Caisses ont fait 3,440 prêts, qui atteignaient 
la somme de $1,146,344, soit une augmentation de 16 pour- 
cent sur celle de l'année précédente pour la période corres- 
pondante. 

La population de la Saskatchewan comprend de plus en 
plus la nécessité de la coopération et les avantages de ces 
institutions qui enseignent d'une façon pratique l'épargne et 
protègent le groupe d'un arrondissement, d'un village, d’une 
paroisse, contre l'égoïsme, l'injustice, les taux usuriers, et 
les manigances des exploiteurs qui vivent aux dépens des 
petits épargnants. Les Caisses populaires sont aussi d’un grand 
secours dans les temps d'épreuves, de calamités, provoquées 
par l'incendie, la grêle, la sécheresse, la mevente des pro- 
duits agricoles, le chômage, etc. . 

La Caisse populaire, fondée après une étude sérieuse, 
apprend à ses membres la sage administration de leurs af- 
faires et l'importance capitale de l'épargne: deux points sur 
lesquels nous ne saurions trop insister à notre époque. Les 
conditions de vie à l'heure présente sont très incertaines. Il 
faut parer à toute éventualité par un sens plus averti des af- 
faires. Or, nous avons par trop négligé cet aspect, c'est-à- 
dire le côté économique de notre vie. En cela nous avons sui- 
vi un peu trop docilement la tendance commune, celle de 
s'en remettre aux gouvernements pour le succès de nos en- 
treprises, oubliant que notre prospérité est plutôt la résul- 
tante de notre effort individuel, de la sage administration de 
notre bien, de notre patrimoine, qu'elle ne l'est des législa- 
tions plus ou moins efficientes. De fait, beaucoup de gens, 
dans le passé et actuellement, n’ont jamais songé et ne son- 
gent pas encore à l'épargne, parce qu'ils considèrent que les 
dépôts sont trop minimes pour les porter à la banque ou, la 
plupart du temps, parce qu'ils n'ont pas acquis l’habitude de 
mettre quelque chose de côté pour les mauvais jours. La 
Caisse populaire rectifie cette tendance trop généralisée de 
notre temps. En faisant des dépôts réguliers et en rembour- 


. 


Octave pour l'unité 
chrétienne 

1 C'est du dimanche 18 janvier, 
|fête de la Chaire de St-Pierre à 
Rome, au dimanche 25, féte de la 
Conversion de saint Paul qu'a lieu 
l'octave de prières pour l'Unité 
chrétienne. Tous les fidèles sont 
invités à prier durant ces jours 
| pour le retour à la véritable Egli- 
|se de tous ceux qui s'en tiennent 
|éloignés. Cette intention générale 
prend, chaque jour de l'octave, 
lun aspect spécial par les inten- 
|tions particulières pour lesquel- 
[les se font alors les prières. Voici 
ices intentions d'apres leur ordre 
|chronologique: Union de tous les 
Ichrétiens au siège de Pierre: Re- 
tour des chrétiens d'Orient à l'E- 
£lise catholique: Retour des angli- 
Icans au catholicisme; Union des 
| protestants d'Europe à la vérita- 
ble Eglise; Retour des protestants 
d'Amérique; Conversion des mau- 
| vais catholiques; Conversion des 
Juifs; Conversion des musulmans 
et de tous les paiens 


L'organisation 
corporative en France 
Il semble bien, d'après les agen- 
ices de presse, que le général de 
Gaulle ait mentionné, dans son 
récent discours à St-Etienne, l'or- 
|ganisation corporative comme un 
| des principaux articles de son 
programme. Il ne l'a pas appelée 
par son nom, comme l'usage s'en 
|répand surtout dans les pays de 
| langue anglaise, mais il en a indi- 
iqué les éléments essentiels: le 
capital et le travail unis, comme 
des associés égaux, dans une mé- 
me entreprise, Il rejoint ainsi un 
des groupes politiques auxquels 
il dispute le pouvoir: le MR-P. 
Mais celui-ci favorise, à la suite 
des catholiques sociaux, le corpo- 
retisme d'association, jaillissant 
librement des diverses professions 
et s'appuyant sur le syndicalisme. 
En sera-t-il ainsi du RPF.? 
L'“incorporation dans l'Etat”, 
dont a parlé le général, ne révè- 
|lerait-elle pas plutôt une tendan- 
ce vers le corporatisme d'Etat? Le 
texte même de son discours, que 
les agences de presse n'ont fait 
que résumer, ou de nouvelles dé- 
clarations préciseront sans doute 
ce point important. 


Dans le monde 


des missions 
| A l'occasion de la Journée des 
Missions, l'Osservatore Romano a 
donné dans son éditorial des dé- 
tails sur la situation actuelle des 
territoires soumis à la Congréga- 
tion de la Propagande. 

Ces territoires sont divisés au- 
jourd’hui en 560 vicariats et pré- 
fectures apostoliques, ayant en 
chiffres ronds un effectif de 22,000 
prêtres, 8,500 frères, 53,000 soeurs, 
125,000 catéchistes, 76,000 maîtres, 
2,000 infirmiers et infirmières et 
600 médecins. 

Dans ces mêmes territoires, on 
compte en outre 400 séminaires 
avec 16,000 étudiants, 97,000 éco- 
les des types les plus divers avec 
5 millions d'élèves, 1,000 hôpitaux 
avec 75,000 lits, 3,000 dispensaires 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
_ Fontaisies du Niagara 


dv 6 


Profitons du fait que la situa- 
tion internationale n'a subi depuis 
quelques jours aucune modifica- 
tion sérieuse (l'abdication du roi 
Michel confirme tout au plus | 
l'emprise du communisme sur la | 
Roumanie), pour parler d'un do- 
cument que vient de publier La 
France Catholique de Paris. Docu- | 
ment éclairant, dit le journal. Le | 
rédacteur ajoute dans une note 
préliminaire: “Nous publions sans | 
commentaires le document qu'on | 
va lire. Il se suffit. C'est un ex- 
|trait de l'organe central des jeu- | 
nesses communistes russes du 18! 
octobre dernier, Il représente | 
donc la pensée la plus récente de | 
l'UR.S.S.” | 

De temps à autre, il est néces- | 


Les touristes de Niagara peuvent contempler des merveilles |Saire de faire le point. La doctri- 
de glace et de neige donnant à des objets familiers de grotesques|ne communiste subit des appli- 
igures, tel ce lampadaire près des chutes du Fer à Cheval. cations différentes selon les pays | 
D ADR A PU dun “Hi AS que la Russie veut asservir. Si le | 
chef communiste italien se livre, | 
avec une désinvolture étonnante, | 


à des attaques d'une extrême vio- | 


Billet du vendredi 


| La Russie, pays enigmatique 


Correspondance spéciale à ‘’La Liberté et le Patriote 


lence contre le Vatican, l'accusant | 
d'attiser les haines et de pousser | 
les nations à la guerre,. d'autres 
leaders communistes entretien- 
nent dans le public des impréci- 
sions sur les buts réels qu'ils pour- 
suivent. Or, le document qu'en 
va lire démontre que le commu- 
nisme demeure essentiellement 
anti-religieux, quoi qu'en ait dit 
à ce propos feu F. D. Roosevelt, 
alors que dans son imprévoyance 
incommensurable il permettait à 
la Russie de prendre le contrôle 
de l’Europe centrale, 


l 


nistrations théoriquement indé- 
pendantes, mais il encourage par- 
tout les traditions particulières. 
Dans cette mosaïque de peuples, 
la population atteint le chiffre 
de 193,000,009 d'âmes, soit 20 
pour-cent environ de plus qu'en 
Arnérique du Nord: Etats-Unis, 
Canada, Alaska et Mexique. La 
superficie arable — environ 900,- 
000 milles carrés — dépasse celle 
des Etats-Unis par quelque 400,- 
000 milles carrés. Le territoire 
est immensément riche en fer, 
pétrole, charbon, électricité, ni- 


ckel, amiante, forêts. 
D 


Pour l'ensemble des ressour- 
ces minérales, il vient immédia- 
tement après celui de la républi- 
que américaine, Il possède 5 pour- 
cent des réserves de pétrole de 
l'univers, 21 pour-cent du fer, 


Il est banal de répéter que la 
Russie soviétique touche à l'A- 
mérique, et qu'advenant une 
guerre russo-américaine, ou rus- 
so-anglaise, le Canada pourrait 
être la première victime d'une 
agression. Vu les progrès de l’aé- 
ronautique moderne, le détroit 
qui sépare la Russie de l'Alaska 
se franchirait rapidement. Depuis 
longtemps d'ailleurs, les jour- 
naux et les stratèges du monde 
entier envisagent les possibilités 
dans ce sens, essayent de calcu- 
ler les chances de l'attaque com- 
me celles de la défense. Les Amé- 
ricains sont aussi intéressés que 
le Canada au problème qui se 
pose, pour cette première raison 
que l'Alaska leur appartient, et 
pour cette autre que notre pays 
deviendrait le chemin condui- 


Document no 246 
Le document porte le numéro | 
246 du 18 octobre 1947 de la Kom- 
somolskaia Pravda. Son authen- 
ticité est rigoureusement établie. 
Il corrige un article précédem- 
ment paru (le 5 juin 1946) dans 
Le jeune Bolchevik qui avait cri- 
tiqué l'attitude du communisme 
vis-à-vis de la religion, et il af- 
firme: 
Leçon au ‘Jeune Bolchevik" 
“Le Comité rédacteur du pé- 


sant au leur, Qu'on le veuille ou 
non, la Russie se trouve aujour- 
d'hui l’une des grandes puissan- 
ces mondiales, extrêmement po- 
puleuse, aux ressources à peu 
près illimitées, Compliquée aussi, 
européenne et asiatique à la fois, 
peu portée à révéler ses secrets, 
ses ambitions ou ses rêves. On 
ne sait d'elle que ce qu'elle veut 
laisser savoir, et le pays est net- 
tement fermé à ceux qui vou- 
draient y mener la moindre en- 
quête, même la plus amicale. Il 
y a déjà longtemps, Leroy-Beau- 
lieu donnait cette définition: “La 
Russie n'est ni l'Europe ni l'A- 


20 pour-cent des possibilités en 
électricité, un tiers des réserves 
forestières. Cela étant, et à la con- 
dition que l'économie soit sage- 
ment dirigée, le progrès indus- 
triel est inévitable, Au point que, 
sur ce plan, la Russie puisse de- 
venir une sérieuse rivale des 
Etats-Unis. Entre 1933 et 1937, 
les Russes fabriquèrent eux-mé- 
mes 90 pour-cent des tracteurs 
utilisés" par leur agriculture, Du 
côté de cette agriculture, il y eut 
des hauts et des bas. Si la pro- 
duction de certaines denrées dé- 
passa à certains moments les be- 
soins, celle de nombreuses autres 


riodique Le jeune Bolchevik a 
commis une lourde erreur en 
laissant publier dans le numéro 
5r6 de 1946 un article pernicieux 
du point de vue politique et faux 
du point de vue théorique, intitu- 
lé: “Attitude du komsomol envers 
la religion”. Dans cet article, le pé- 
riodique Le jeune Bolchevik a mis 
en doute et a critiqué gauchement 
l'attitude, tout à fait juste, prise 
par les komsomols envers la reli- 
gion, consistant à trouver incom- 
patible et inadmissible, peur un 
komsomol, la foi en Dieu et la 
pratique des rites religieux. 


Destruction de la religion 


sant assidûment des emprunts, les membres Ge la Caisse ap- 
prennent tout naturellement à proportionner leurs achats 
selon leurs moyens: excellente pratique en affaires. 

Certains ne se soucient guère des Gaisses populaires. 
Comme institutions de prêts, ils ne connaissent que les ban- 
ques où ils portent leurs épargnes. Sans doute la banque est 
une institution financière solide, mais elle n'offre pas les 
avantages que représente la-Caisse populaire dans une région, 
une municipalité, une paroisse. “Les Caisses populaires ont 
été fondées pour la classe moyenne, elles sont dirigées par 
elle et existent uniquement pour ses intérêts, tandis que les 
banques sont essentiellement des institutions d’affaires, diri- 
gées par les financiers en vue d'un profit personnel.” En) 
effet, si nous considérons attentivement les fins des Caisses 
populaires, nous saisirons plus facilement la différence qui 
existe entre les banques et les Caisses. Nous avons déjà énu-| 
méré ces fins, nous les mentionnons encore, afin de les tenir 
bien en évidence devant l'attention de nos lecteurs. Les voi- 
ci: 

Enseigner l'épargne, la rendre facile à tous. 

Prêter à des taux raisonnables et combattre l'usure. 

Prêter aux sociétaires dans le besoin. 

Retenir l'argent dans la paroisse. 

Supprimer le crédit chez le marchand. 

Favoriser l'agriculture en aidant le cultivateur à amé- 

liorér sa culture. 

Aider aux jeunes courageux à s'établir. 

Développer chez l'ouvrier des villes l’habitude de l’épar- 

gne et lui rendre accessible la petite propriété. 

Enseigner aux membres 1 on ? ; É de 3 

Pis ci aux besoins spa pot manne. scans PASS Pen der 

gouvernement) refuse de rem- 
charité chrétienne. (Extrait du cours de l’A.C.F.C., inti-|bourser aux maires l'argent dé- 
tulé CAISSES POPULAIRES). pensé en faveur des écoles — Jes 
La Caisse populaire est donc un réservoir qui conserve! sage a 624 2 tt 
dans une region l'argent qui bénéficie à ceux qui en ont be-|icnorer. re + Pt 
soin à des intérêts à la portée des bourses des petits salariés |térêt communal, toutes les réqui- 
et des cultivateurs. C’est donc une oeuvre de coopération, |sitions, toutes les circulaires et 
d'entr'aide, appuyée sur la bonne volonté, l'honnêteté et la/t®utes les ordonnances préfecto- | 
charité. La Caisse populaire est donc un excellent moyen del” ts 
restauration sociale. Elle forme l'esprit chrétien et éclaire le! Mme Georges Pelletier 
sens social. Elle concourt à la réalisation du désir de Pie XL! est décédée à | 
exprimé comme suit dans son encyclique “Quadragesimo An-! 


avec une moyenne de 30 millions 
de consultations par année, 2,000 
orphelinats, des maternités, des 
sanatoria, des léproseries, etc. Il 
y a aussi des maisons de formation 
pour les religieux et religieuses 
indigènes. Quant aux dommages 
de guerre subis par les missions 
catholiques, on doit les évaluer à 
plus de 56 millions de dollars. 
L'Osservatore Romano cite en 
exemple les catholiques des Pays- 
Bas chez lesquels on recrute en 
moyenne un missionnaire pour 
560 fidèles et où les 28% du clergé 
d'origine hollandaise entrent au 
service des missions. (Kipa), 


Grève administrative 


en Vendée 

À la maison des Oeuvres de la 
Roche-sur-Yon, a eu lieu une réu- 
nion de tous les curés et maires 
de la région, en vue d'étudier ce 
qu'il était possible de faire en fa- 
veur de l’école libre. Voici ce qui 
a été décidé: 

1— Toutes les municipalités à 
majorité catholique — elles sont 
la quasi totalité en Vendée-—s'en- 
gagent à inscrire dans leur bud- 
get le traitement des instituteurs 
et institutrices libres: 

2—Si le budget ainsi présenté 
au Préfet n'est pas agréé—autre- 


1 


no": “... Il faut donc tout mettre en oeuvre afin que, dans | Montréal | 
l'avenir du moins, la part des biens qui s’accumule aux mains | TRE — Mme D à m0 


des capitalistes soit réduite à une plus équitable mesure et | épouse de l'ancien directeur du 
qu'il s'en répande une suffisante abondance parmi les ou-| ete 545 or ee Log | < 
vriers ... pour qu'ils accroissent par l'épargne un patrimoine! laisse deux frères: M. Joseph 
k An kr | \ : : | Adam et Me Gustave Adam, CR. 
qui, sagement administre, les mettra à même de faire face! + trois sceurs: Mmes Roméo 
plus aisément et plus sûrement à leurs charges familiales.” |Bourbeau (Juliette), Arthur La- 
LV brecque (Germaine) et J.-P. Pi- 

Mais lcard (Annette), 


sie. Elle est un monde par elle- 
même, situé entre l'Europe et l’A- 
sie et, d’une certaine façon, ap- 
partenant aux deux.” Et Wins- 
ton Churchill, l'ancien premier 
ministre de Grande-Bretagne, 
comparait il y a quelques an- 
nées sa politique à “une incon- 
nue enveloppée dans un mystère, 
au sein d’une énigme.” Sans péné- 
trer aucun mystère, M. Roger 
Duhamel, journaliste montréa- 
lais, présente une excellente es- 
quisse de la Russie contempo- 
raine dans un ouvrage récent qu'il 
intitule Les Cinq Grands (1), 
consacré également à la Grande- 
Bretagne, aux Etats-Unis, à la 
France et à la Chine. 
. 

Ces cinq pays dominent au- 
jourd’hui la politique mondiale. 
De leurs attitudes, de leurs con- 
flits d'intérêts, de leur bonne ou 
mauvaise humeur, ou plutôt de 
celle de leurs chefs, peut dépen- 
üre la tranquillité ou le malheur 
de l'univers. Dans une large me- 
sure, écrit Duhamel, la respon- 
sabilité de demain leur appar- 
tient. D'où son essai, qui vise à 
éclairer quelque peu sur eux, 
fournir au lecteur, “souvent per- 
du dans les nouvelles plus ou 


moins contradictoires des agen- | 


ces et égaré par les feux croisés 
des propagandes”, quelques élé- 
ments d'appréciation. Des pays 
envisagés, la Russie intéresse 
peut-être plus que d’autres, par- 
ce que moins connu, et peut-é- 
tre aussi plus redouté, Il faut 
d’abord savoir que la Russie n'est 
pas simplement la Russie, Elle 
s'appelle officiellement l'Union 
des Républiques Socialistes So- 
viétiques et réunit, dans un ter- 
ritoire de plus de 8,000,000 de 
milles carrés — un sixième de 
la terre — les 150 peuples qui 
prêtent allégeance au gouverne- 
ment de Moscou. ‘Si l'autorité y 
est fortement centralisée, les 


chefs eurent cette habileté de ne | 


décréter aucune uniformisation. 
Non seulement le gouvernement 
respecte les droits des peuples 
non-russes, leur permet des admi- 


(1) Editions Fernand Pilon, Mont- 
réal 


resta déficitaire, Dans la premiè- 
re catégorie, les céréales et les 
pommes de terre, la betterave 


“On lit dans cet article: “La 
réunion des komsomols avait-elle 
raison en votant l'interdiction à 


à sucre, le lait, les phosphates; 
dans la seconde, le beurre, le 
fromage et la margarine, le thé, 
le tabac et la laine. En fegard de 
tout cela, le pays manque de rou- 
tes commerciales, Il n'a à peu 
près pas de débouchés vers les 
océans; ses fleuves et rivières, 
si imposants soient-ils, n'abou- 
tissent qu’à des mers intérieures. 
Ainsi la Volga, le fleuve le plus 
long de l'Europe!— 2,309 milles 
— se jette dans la mer Caspien- 
ne, Les seuls ports constamment 
ouverts à la navigation se trou- 
vent sur le Pacifigue, non loin 
du Japon, mais très éloignés des 
centres industriels d'importance. 
Telle quelle, la Russie reste une 
puissance de premier plan. Elle 
le sait et n'hésite pas à le signi- 
fier, directement ou indirecte- 
ment, dans ses tractations avec 
les autres nations, Elle est diffi- 
cile à comprendre, parce qu'elle 
ne permet pas qu'on la connaisse 
à fond, et que les critères man- 
quent à son sujet. Là se trouve 
peut-être un indice de faiblesse 
! dissimulée, ou d'’habileté astu- 
| cieuse. 


ses membres de fréquenter l'é-: 
glise? Non, elle avait tort. Si des 
membres du komsomol croient 
en Dieu, ÿ fallait leur expliquer 
patiemment la nocivité du préju- 
gé religieux, les aider à acquérir 
la juste compréhension des phé- 
nomènes extérieurs , , . Ceux qui 
recourent aux “votes d'interdic- 
tion” sont, pour la plupart, ceux 
qui ne possèdent pas à fond les 
arguments de persuasion scien- 
tifique”. 
Conciliation impossible 

“Le problème posé de cette ma- 
nière n'est rien d'autre qu'une 
tentative de prouver la possibili- 
té de conciliation du matérialisme 
avec le cléricalisme et l'idéalis” 
me, Ce point de vue est un éloi- 
gnement du marxisme, 

“Voilà ce que le camarade Sta- 
line a dit à ce sujet: “Le Parti ne 
peut pas rester neutre envers la 
religion, et il mène une campagne 
anti-religieuse contre les préjugés 
religieux de toute espèce, parce 
qu'il prend parti pour la science, 
tandis que les préjugés religieux 
s'opposent à la science, car n'im- 
porte quelle religion est l'opposé 
de la science”. Plus loin le cama- 
rade Staline ajoute: “Il arrive que 
quelque membre du parti gêne le 
développement de la propagande 
anti-religieuse, Si de tels mem- 
bres sont exclus, c’est très bien, 
car la place de tels “communis- 
tes” n'est pas dans notre parti.” 


Rôle du Komsomol 

“Le V.L.K.S.M, er AO 
|des Jeunesses communistes lé- 
|nistes de l'U.R.S.S. — en abrégé: 
Komsomol — note du traducteur), 
est une organisation de masses de 


; Va sans-parti, s'appuyant sur la 
Etats-Unis, le secrétaire du Tra- À 
|vail a fait ressortir que la ten- | V-K-P.B. (Parti communiste bol- 


| dance inflationnaire qui se ma- |Chevik de l'URSS.) La see 
|nifeste aux Etats-Unis a eu pour | laborieuse de la jeunesse d'avant- 


|résultat d'amoindrir considéra-|garde des villes ét de la campa- | 


blement les bénéfices obtenus : | 
pos le retour au travail normal, gne, consciente politiquement, est 


après la fin des hostilités. rassemblée dans les rangs du 
VLKSM. Un komsomol aide | 
le parti communiste à éduquer la 
jeunesse dans l'esprit du maté- 
rialisme militant, dans l'esprit du | 
communisme, Suivant les exigen- | 


| L'ILLETTRE 
(Reproduction interdite) 


Vie difficile pour des 
millions d'Américains 


| _ WASHINGTON — Les prix ont 
{tellement augmenté aux Etats- 
Unis au cours de la derniëke an- 
née fiscale, qui s'est terminée en 
juin dernier que, selon le secré- 
taire du Travail, M. Lewis Schwel- 
lenbach, “des millions de familles 
ont eu un mal croissant à main- 
|tenir leur niveau normal d'exis- 
tence”. 

| Dans son rapport annuel sur la 
{situation des travailleurs aux 
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L'homme ne participe à l’oeu- 
|vre de la Rédemption que si son 
| coeur est rempli de charité et si 
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Considérations sur un document secret publié dans l'organe 
des Jeunes communistes de Moscou 


Le Liberté et le Patriote" 


Se 


| 


ces des statuts du V.LK.SM, le 
komsomol mène la propagande 
anti-religieuse, expliquant à la 
jeunesse la nocivité des supersti- 
tions et du préjugé religieux. 

“Il est évident que seul un kom- 
somol démuni des préjugés reli- 
gieux peut expliquer juste (ou 
exactement, ou encore: toute) la 
nocivité de la religion. 

“Le périodique Le jeune Bol- 
chevik, faisant preuve d'un man- 
que de scrupule, a adopté aussi 
une politique de conciliation en- 
vers la religion. Il prêche la tolé- 
rance religieuse: la tolérance en- 
vers les sentiments religieux des 
membres du komsomol. 

“Le Comité central du V.LK. 
S.M., dans sa motion portant sur 
l'erreur du périodique Le jeune 
Bolchevik, a souligné que le Co- 
mité rédacteur du périodique, 
n'ayant pas compris son erreur, 
l'a répétée encore une fois dans 
son numéro 6 de 1947, en laissant 
publier l'article: “La science et 


| la religion”, Cet article ne pousse 


pas l'offensive idéologique contre 
les survivances religieuses, ne 
conclut pas à l'incompatibilité de 
la croyance religieuse avec l'ap- 
partenance au komsomol. 

Condamnation de la liberté 

religieuse 

“Le Comité central du V.L.K 
S.M. a condamné sévèrement la 
prise de position du périodique 
Le jeune Bolchevik dans cette 
question fondamentale de prin- 
cipe et a souligné que l’article 
traitant de l'attitude des komso- 
mols envers la religion, est em- 
brouillé et faux du point de vue 
politique et théorique. L'article 
porte préjudice à l'éducation com- 
muniste de la jeunesse, Le Comité 
central du V.L.K.S.M. a pris une 
série de mesures portant sur la 
suppression des erreurs du pério- 
dique, Le jeune Bolchevik. (Kom- 
somolskaia Pravda, numéro 246, 
du 18 octobre 1947)” 

Intransigeance absolue 

À noter, tout d’abord, que cette 
mise au point prêche l'intransi- 
geance la plus absolue envers la 
religion, alors que Le jeune Bol- 
chevik préconisait la patience en- 
vers ceux qui ont encore foi en 
Dieu. A noter, ensuite, que pour 
affirmer la nécessité de mener 
constamment la lutte aux senti- 
ments religieux, la Komsomols- 
kaia Pravda s'appuie sur deux 
textes de Staline, le mäaître absolu 
de toutes les Russies et le grand- 
prêtre du communisme, La propa- 
gande anti-religieuse est donc l’un 
des articles principaux de la doc- 
trine communiste, Toute tiédeur 
à cé propos est vigoureusement 
condamnée, 

Opinions identiques à celles 

de Tito 

Cela n'éclaire-t-il pas ce passa- 
ge d’une discours secret que le 
maréchal Tito, dictateur commu- 
niste de la Yougoslavie, pronon- 
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bvembre 1947, et dont 

a publié quelques ex- 
le 7 janvier: “Vous savez 
très bien que le peuple n'est pas 
avec vous, Les faibles livraisons 
de blé que les paysans devraient 
faire régulièrement, le prouvent 
abondamment, Le paysan est 
cpiniâtre, ses croyances au curé 
et à Dieu ne peuvent être chas- 
sées de sa cervelle. Je ne veux 
pas me mêler de questions reli- 
gieuses;, mais si les curés sonnent 
l'alarme aux paysans, l'insurrec- 
tion sera totale.” 

Le régime communiste en You- 
goslavie est d'établissement trop 
récent pour permettre à Tito 
d'appliquer, dans toute sa rigueur, 
la doctrine de Staline, Mais le 
dictateur yougoslave  profitera 
des moindres prétextes pour faire 
la guerre à l'Eglise, emprisonner 
les prêtres et empoisonner le sen- 
timent religieux des paysans au 
moyen d'une propagande athéis- 
te active. Le maréchal Tito procé- 
dera par étapes pour répandre la 
doctrine communiste, organiser 
des équipes d'éducateurs et as- 
surer ainsi son triomphe, 

Tito et la guerre 

Puisque nous parlons du dis- 
cours que le dictateur yougoslave 
a prononcé le 17 novembre 1947, 
citons-en le passage qui a trait à 
la guerre: “Nous avons une très 
forte armée, prête à chasser les di- 
visions de gangsters qui concen- 
trent en Italie et en Autriche, à 
couler leur flotte en Adriatique 
(par ces paroles le maréchal vi- 
sait tout particulièrement les 
Américains). A leurs bombes ato- 
miques, nous répondrons par les 
nôtres. Nos soldats sont équipés 
avec les armes les plus modernes 
et en matériel dont la force des- 
tructrice est supérieure à celle de 
la force atomique, 

“Nos chasseurs à réaction et no- 
tre artillerie enlèveront à l'avia- 
tion ennemie toute envie de venir 
nous Voir, Nous recevons notre 
matériel de soutces qui ne s'épui- 
seront pas et nos voies de commu- 
nications ne seront jamais cou- 
pées, Les arsenaux russes produi- 
sent 30,000 chars d'assaut par 
mois, L'état-major russe dispose 
de 150 divisions qui peuvent se 
mettre en marche en quarante- 
huit heures, anéantir tous les 
obstacles sur leur passage et ar- 
river jusqu'à Paris . ,. La guerre 
contre les Américains est inévita- 
ble, c'est peut-être même une 
question de semaines , , 


ce 


Le communisme couvrira 
l'Europe 

Ajoutons à ce défi claironnant 
(trop claironnant, au vrai, pour 
ne-pas contenir une part de fan- 
faronnade), ces paroles, entre- 
méêlées de pessimisme et d'espé- 
rance, que le cardinal Saliège, ar- 
chevêque de Toulouse, écrivait 
il y a un an (10 janvier 1947) à 
Témoignage Chrétien de Paris! 
“Je ne vais pas vous effrayer, j'en 
suis d'ailleurs bien incapable. 
Puis-je vous dire mes pressenti- 
ments? Je crois que la vague com 
muniste couvrira l'Europe entiè- 
re et préparera dans un ciel noir 
la vague chrétienne, que porte en 
espérance l'Action catholique." 

Laissons l'avenir à Dieu. Mais 
retenons que le communisme de- 
meure essentiellement anti-reli- 
gieux. Et prenons la résolution de 
le combattre avec tous les moyens 
dont nous pouvons disposer, 


Le Canada au Conseil de Sécurité 


Par Thomas GREENWOOD 
(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote’) 


Avec le début du nouvel an, 
le Canada commence sa carrière 
comme membre au Conseil de 
Sécurité, le plus haut tribunal 
politique de la société mondia- 
le, L'élection de notre pays à 
ces lourdes fonctions manifes- 
te aussi bien la confiance qu'il 
inspire aux nations, que son in- 
déniable mérite à prendre une 
part plus intime aux affaires 
internationales. Il est toujours 
utile de rappeler notre grand 
effort pendant la guerre dans 
tous les domaines, et la généro- 
sité canadienne pendant la paix. 

Il convient de dire aussi qu'é- 
tre meinbre du Conseil de Sé- 
curité n'est pas une sinécure et 
encore moins une simple récom- 
pense, Mais, au contraire, c'est 
un privilège qui entraîne avec 
lui de nombreuses obligations. 
C'est à notre gouvernement de 
voir que celles-ci soient déchar- 
gées avec honneur et justice, 
pour le beau nom du Canada et 
pour le bien des nations. 

I1 convient de dire, en effet, 
qu'à la différence de l'Assem- 
blée des Nations Unies et de 
certains autres organes créés 
par cette nouvelle famille in- 
ternationale, le Conseil de Sé- 
curité siège en permanence tou- 
te l’année durant, Il faut donc 
qu'un diplomate canadien res- 
te tout le temps à Lake Success 
non seulement pour représenter 
notre pays, mais encore pour 
voter sur les mesures multiples 
qui se trouvent à charger l’ordre 
du jour du Conseil ou qui sont 
constamment ajoutées à son a- 
genda courant. C'est dire aussi 
que ce diplomate connaisse en 
profondeur et dans le détail la 
nature et les implications de 


| 
| 
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toutes les questions en discus- 
sion, afin d'engager le Canada 
en connaissance de cause, sans 
embarrasser le gouvernement et 
tout en faisant oeuvre utile, 


Ainsi, parmi les problèmes 
qui confrontent le Conseil à 
l'heure actuelle il faut men- 


tionner le litige entre l'Inde et 
le Pakistan ausujet des événe- 
ments dans le Cachemire, l'ap- 
pel de la Grèce au sujet des 
activités des guerillas commu- 
nistes et du “gouvernement lis - 
bre” que leur chef a cru bon/ 
de proclamer dans l'Epire, les 
mesures pratiques à prendre 
pour essayer de réaliser le par- 
tage de Palestine où l’on s'at- 
tend à une guerre civile pour 
ce printemps, et d'autres pro- 
blèmes épineux du même gen- 
re. N'ayant pas d'intérêts maté- 
riels à défendre dans la plupart 
de ces questions, le Canada doit 
pouvoir jouer un rôle de justi- 
ce et de paix. 

Mais encore faut-il qu'il puis- 
se disposer d’un personnel su- 
périeur suffisant pour faire face 
à toutes ces obligations. La 
grande expansion de notre ser- 
vice diplomatique, exigée par 
la position du Canada dans le 
monde et par l'indépendance 
croissante de sa politique géné- 
rale, a dû se faire malgré la 
pénurie de ses cadres. S'il est 
relativement facile de dévelop- 
per rapidement une industrie, 
voire même un service adminis- 
tratif ou encore une armée, il 
n'est pas aussi aisé de produire 
en un tour de main des experts 
qui s'imposent pour les posi- 
tions-chef que demande un é- 
tat en progrès. Le Canada en 

(Suite à la huitième page) 
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133, rue Marion 
A cûte du 


Telephone. 


Norwood 
Dateway, à 


202 652 


l'est 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 


Chemin de fer 


200, avenue Provencher, 


Paquebots 


St-Boniface 


Téléphone 201 351 


Joseph-Denis-Re 
décembre, 


William Ducharme 


Le samedi 3 janvier marquait 
le vingt-cinquième anniversaire 
de mariage de M. et Mme William! 
Ducharme, de 151, avenue Pro- | 
venche A cette occasion, une | 
soirée fut orga ée à le rési- 
dence pa ils Florent, Nor- 


man et René, M. et Mme André 
Grouette 
Emi 

M. Car 


con e maître de 


et MM. Camfile Phaneuf 
Pelland 

ille Phaneuf agissait 
le cérémonies et 
ubilaires 
lue par 
utre. fils 
rents une 
au nom des 


et 


sont tres 
où M 
tions de 


Assombtée meñshellé 


. 
du Cercle Ouvrier 
L'assemblée mensuelle qui au 
i prochain, le 20 jan 
ce très instructive 
te l 
> Guénette, de pas 
face, donnera une! 
4 erie sur | vie à Madagas- 
l où il habite depuis 23 ans 
M. Guéne par sa valeur 
persor que par ses fonctions 
export et importateur) est 
cert bie € mesure de nous 
communiquer des expériences et 
des ! ances intéressantes 
D nes € >» gens, 
a Le Ou r i soir! 


Réparations de radios 
et d'accessoires électriques 


Norwood Electric 
and Radio ‘’ 


Angle Toché et Horace 
Norwood 
Téléphone: 203 730 
Lucien D'Aoust, Prop. | 


sa soeur, Mlle Cécile Lévêque, 
pour aller demeurer en Californie. 


Mariage 


FERLAND-—-TETREAULT 

La samedi 27 décembre, en l'é- 
glise de Ste-Anne des Chênes, le 
R. P. G. Blagchette, CSS.R. bé- 
| nissait le mariage de Mlle Olive- 
| Rose Tétreault, fille de M. et Mme 
| Olivier Tétreault, avec M. Jo- 
seph Ferland, fils de M. et Mme 
Maurice Ferland 

M. Olivier Tétreaut accompa- 


gnait sa fille, qui était revêtue 
d'une longue robe en satin blanc, 
avec encolure ‘‘sweétheart”, man- 
ches en poi Une tunique de 
dentelle “French Lace” recou- 
vrant la robe formait une É 

Son voile était retenu par une 
coiffure genre “Queen Ann”. Elle 


portait un bouquet de gardénias 
et de roses ‘American Beauty” 
garni de rubans blancs 

Mile Rose Gagné était fille 
d'honneur. Elle port ine lon- 
gue robe en soie taffetas ble ir - 
quoise, avec voile genre Chapel , 
et fleurs assorties Son houauet 
était composé de roses “Talis- 
man 

M. Maurice Ferland servait de 
temoin à son fils, et M. Alpt 
Ferland, f du marié, agissait 
comme gar 1 nonneur 

At | a cérémonie, Mme 
E. De Coninck exécuta le ‘“Panis 
Angelicus” de César Franck e 
l2 “Prière à la Vierge”. À Irène 
Tétreault, soe de 1 ée, fit 


Peinturage et décoration 


Tout ouvrages garanti 


Téléphone 23 789 


Les questions qui fusèrent pen- 


| dant plus d'une heure, dénotèrent 


un vif intérêt. Les participants 


l'ont compris que la caisse est une 


| avant 


institution propre à favoriser 
l'épargne. L'intérêt que celle-ci 
offre à ses membres est très a- 
vantageux, (2% et, 3%). Mais 
tout, 


rätive, d'entr'aide sociale. 

Une Jeunesse unie sur le ter- 
rain financier est libre et fière, 
Certes, épargner est difficile, 
avec la hausse de prix! Il faut 
acquérir des habitudes de ,sobrié- 
té, “s'astreindre à tenir un bud- 
get” suggéra Mlle Blanche Mar- 
coux. Il faut se stimuler mutuel- 
lement à l'épargne. Ainsi, une 
jeune fille n'occasionnera pas des 
sorties coûteuses à son ami en 
exploitant sa galanterie, 

Mais les jeunes ont d'autres 
problèmes à discuter en plus de 
l'épargne. Ce fut là une sugges 
tion du président de la ‘‘Jeunes- 
se Catholique”, M. Pierre Brunet 
‘Nous aurions, dit-il, avantage 
à discuter en commun nos pro- 
blèmes moraux et sociaux, En 
conséquence, nous avons résolu 
d'avoir des meetings publics à 
chaque mois. Tout membre de la 
Jeunesse Catholique peut propo- 
ser des sujets à discussion.’ 

Les danses et chants de folklo- 


|re n'eurent pas tout le fini atten- 


les rires francs mani- 
le contentement et 
joie. Nos remerciements à M. A 
Vermander, aux quatre jeunes 
qui montèrent sur la scène. Nos 
félicitations aux jeunes qui ont 
montré un aussi bel esprit de 
coopération 
A.-J. Saint-Laurent, prêt. 


Les pouvoÿs de Michel 


BUCAREST — Un comité de 
cinq hommes s'est octroyé tous 
les pouvoirs détenus par l’'ex-roi 
Michel Ce comité a proclamé un 
nouveau drapeau national et de 
nouvelles armoiries. Le Parle- 
ment approuvera ce décret le 20 
janvier. Le professeur Constan- 


mais 
festaient 


du 


la 


tin Parthon historien renommé, 
sans affiliation à l'un ou l'autre 
partie politique, prendrait la 
présidence 


c la caisse populaire | 
est une école de formation coope- | 


particulièrement M. le Consul de 
| France et Mme des Gautries, ain- 
{si que M. l'abbé M. Deniset-Ber- 
Inier, qui se spécialise dans l’édu- 
|tion des enfants. Tous les assis- 
| tants ont réalisé, d'une façon pre- 
nante, combien est ingrate et dif- 
|Ificile cette éducation, qui com- 
mence au berceau, éducation que 
seuls les secrets d'une mère et 
| d'une maitresse avisée et 
|rimentée peuvent mener à bonne 
fin. 

L'expérience, en effet, a prouvé 
qu'il faut faire confiance aux pe- 


tits, leur donner de l'initiative, 
|raisonner, penser avec leur petit 
jugement, qui est surprenant 


| Mme Ragot nous l'a bien prouvé 
| Cette conscience qui est vierge se 
moule plus facilement que celle 
des grandes personnes qui, trop 
souvent, s'est développée malgré 
une bonne éducation scolaire et 
postscolaire, avec des plis disgra- 
cieux et fort génants. Quoi de 
plus touchant et de plus candide 
que cette fillette qui, sans amour 
propre, avec une ferveur que nous 
ne trouvons plus dans les bas- 
fonds de nos âmes endurcies. que 
cette fillette qui fait sa prière à 
l'Enfant-Jésus. Toutes les say 
nètes ont prouvé aux éducateurs 
les ressources immenses que l'on 
peut tirer de ces petits 

C'est ce qu'a souligné M. l'abbé 


M. Deniset-Bernier, et dans ses 
remerciements, il a insisté sur les 
|heureux résultats éducationnels 


, qu'a obtenus Mme Ragot, au point 
de vue religieux, développement 
de l'intelligence et raffinement, 
autant de choses trop souvent né- 
gligées dans nos écoles et surtout 
dans nos familles 

Nous félicitons donc Mme Ra- 
got pour son courage et son grand 
esprit social. En effet, elle sacri- 
fie sa vie de famille pour se con 
des de for 
aucune aide 


ec movens 


extérieu- 


sacrer, ay 


tune, sans 


Service de 


RADIO 


KEATS 


Tél. 201 852—320/2, rue Taché 


expe- | 


cer, mais ne saurait faire dispa- 
raître ce mauvais pli. Que ceci 
fasse réfléchir les parents et les 
éducateurs, On pense à faire des 
dépenses audacieuses pour dis- 
traire, notre jeunesse: c'est loua- 
ble . ,. mais que ne’ pense-t-on à 
former nos femmes et nos hom- 
mes de demain, pendant cette pé- 
riode critique de l'enfant de trois 
à six ans. Souhaitons que les ser- 
vices municipaux-et les autorités 


Ireligieuses comprennent ce que 


des années d'expérience ont prou- 


vé en France: embrigader nos 
tout petits, surveiller leur crois- 
[sance physique, leur équilibre 
nerveux, le développement de 
leur intelligence et de leur for- 
mation religieuse avec la compé- 
tence, non pas d'institutrices or- 
dinaire mais de personnes qui 
voudraient se spécialiser dans une 
oeuvre de dévouement, d'abnéga- 
tion, un vrai sacerdoce laïque. La 
écompense est grande, car on 
éprouve la joie de modeler, de 
former une jeunesse forte et bien 
équilibrée, que réclame un pays 
neuf comme le nôtre 
J.B 


Î 


|therhood of Railway Trainmen”, 


| ; 74 
| En 1921, il épousa, en la cathédra- 


Ile de St-Boniface, Mlle Marie- 
| Louise Gagnon. 


Le service a été chanté en la 


|cathédrale de St-Boniface, le lun- 


| 


di 12 janvier, à 9 heures, par M 
[l'abbé Léo Blais, curé 
Les porteurs fürent: MM. Léo 


et E.-R. Gagnon, N. Suarez, M 


| Meunier, C, Graham et C. Howell 


La quête fut faite par MM. E.-R. 


| Gagnon et N. Suarez 


| garet 


son épouse, 
maison, et 
Mme 


Lui survivent, outre 
2 fils, Edward, à la 
Paul, à St-Boniface; 3 filles 


A.-J, Sargent (Mona), de Pina- 
wa, Man, Mme J. A. Lovasz 
(Maureen), d'Aylmer, Ont. et 
Patricia, à la maison, Un autre 


fils, James Patrick, fut tué outre- 
mer, le 2 septembre 1941, Lui sur- 
vivent également 4 soeurs, Îles 
RR. SS. Mary Columdkia et Mary 
Mechtild, Mme Todd et Mlle Mar- 
McKay, toutes d'Irlande 

L'inhumation eut lieu au cime- 
tière de la cathédrale 

La maison Coutu était en char- 


L 


[PIN LUMBER » FUEL 
Téléphones 201 105-06 
Service Prompt, Efficace, Courtois 


ge des funérailles 


P. COUTU 


Salon 


SERVICE 


Funéraire 


D'AMBULANCE 


(jour et auit) 
50 ans d'expérience comme embaumeurs 


On parle français et anglais 


Téléphone 201 802 ou 201 453 


156, rue Marion 


Norwood, Man. 


Winnipeg, Mon, 


16 jonvier 1948 


Ste-Rose du Lac | Il souhaits succés à cette nou- 
ivelle classe de gardes-malades, 
Cérémonie de graduation Îles premières ge sorte à 
14 gardes-malades pratiquan-|#raduer au Canada. 
tes ont reçu leurs diplômes dans! M. Duhard, maire de Ste-Rose, 
une première cérémonie de gra-| donna un aperçu des principaux 
duation depuis l'ouverture delévénements de Ste-Rose, et si- 
l'hôpital Ste-Rose |gnala que cette première gradu- 
Plusieurs citoyens de notre|ation était un des plus impor- 


village et des villages environ- | tants jours dans l'histoire de Ste. 


nants assistaient à cette cérémo-! Rose, Il remercia tous ceux qui 


avaient contribué par leur dé- 


me ( 

V la liste celles qui re-|Youement inlassable à rendre 
ue de di ® Mg - ”< +: A+ | possible l'érection d'un hôpital à 
d'Elkhorn, Man: Lorraine Can-|Ste-Rose. M. Duhard parla en 
cade, de Findlay, Man.: Verna! français et en anglais 


Storey, de Morden: Phyllis An-! Le R. P. E. Paquette, O. MI, dé- 
drew, de Kelwood, Man: Mar-|veloppa la devise des graduées 
aret Ayotte, de Radville, Sask.;|"Caritas urget nos”. La Charité 
mcille de Crosse, de Somerset, |envers la société, l'humanité 
Man: Annette Dupuis, de Sed-|souffrante. Et il signala aux gra- 
ley, Sask.: Mary Pazuik, d'Ethel-! duées la beauté, la grandeur de 


bert. Man: Loretta Loree, del!l'oeuvre à laquelle elles veulent 
Carman; Margaret Derick, de|se dévouer 6 

Dauphin: Doreen Hornfelt, del! Mlle Frances Waugh, surinten- 
Margo, Sask: Mary Milan, del! dante des gardes-malades prati- 


Mary Gus-!quantes, de Winnipeg, adressa la 
built Ficzyez, | parole aux graduées et leur pré- 
de Dauphir ”  |senta leurs diplômes. (Elles re- 

Le programme débuta par une |Cevront leurs licences plus tard) 
adresse présentée par M. Dane Deux invitées à cêtte gradua- 
McCarthy, député local pour Ste-! tion furent Mlle Olive Derrison, 
4 l'oeuvre ac-!de l'hôpital de Neepawa: et 


Man: 


vrette, Mary 


Hadashville, 


de ! 


Rose, I] paria de > j d 
complie par l'hôpital de Ste-Ro-!Rév. Mère Trottier, de St-Boni- 
se, du nouveau programme de face. 


santé inauguré par le départe- 
ment de santé, et de la nécessité | Lucille de Crosse donna une a- 


d'avoir des gardes-malades prati- | dresse d'adieu de la part de cette| 


| classe. 
| Aux graduées qui s'étaient dis- 
_ | tinguées durant leur cours de for- 
|mation, 3 prix furent présentés, 
dont 2 furent offerts par le Dr 
R.-L. Geridreau, de Ste-Rose, Les 
gagnantes furent Mille Lorraine 
{Cancade, de Findlay, Man: et 
{Mlle Doreen Hornfelt, de Margo, 
| Sask. 

Deux graduées arrivèrent pre- 
|mières pour le prix de théorie. 
{Un prix fut offert à chacune. 
| Mlle May Jones et Mlle Mary 
Milan ont suivi leur cours de 
théorie à l'hôpital Ste-Rose et 
| leur cours pratique à l'hôpital de 
Neepawa. Mille Verna Storey fut 
pratiquante à l'hôpital de Mor- 
den. 

Sr Louisa Dupuis, Sr Supé- 
rieure, Sr Yvonne Prevost é- 
taient directrices des gardes-ma- 
lades graduées. 

Le Dr R.-L. Gendreau présida 
| la soirée, 


quantes. 
E— —— 


OMER MARCOUX 


Assurances Générales 
Vie, feu, auto, accidents, etc. 


LORETTE MAN. 


Téléphones: 
Dugald 40-3 Winnipeg 98-411 


Pharmacie 


Préfontaine 
A.-E. Paquin, prop. 


Produts pharmaceutiques 


Ordonnances de médecins 
remplies avec soin 


Cartes de souhaits françaises | 


Nos malades 

| M. Louis Moigat a passé plu- 
sieurs jours à l'hôpital où il a 
|subi une opération. 

| Mile Marie-Anne Tardiff fit 
| un séjour à l'hôpital pour se re- 
{mettre d'une pleurésie, 


IN MEMORIAM 
Le 27 janvier marquera le 2ème 
| anniversaire de la mort de M. E- 
mile Houde, Avec un souvenir 
dans nos prières, nous aimons à 
revivre à côté de cet homme qui 
a été un époux dévoué et un père 
|aimant. Né à St-Prosper de Bas- 
| tican, le 13 novembre 1873, il lais- 
sa la vieille province avec ses pa- 
| rents pour venir s'établir à la Baie 
St-Paul, Man., d'où il partit pren- 
| dre un ‘“Homestead” à Ste-Rose. 

En 1899, il épousa Aurélie Pré- 
fontaine et continua à vivre avec 
son épouse sur le ‘“Homestead” 
der éfricha à force de labeur et 
e courage. C'est ainsi qu'il put 
[nourrir sa famille de treize en- 
|fants qui était sa joie et qu'il 
| considerait comme sa plus grande 
| richesse, 

Malgré ses travaux sur la fer- 
| me, il a trouvé le temps de pren- 
dre part aux affaires de la muni- 
cipañité naissante pour laquelle 
lil ne s'est pas “pargné, s'intéres- 
Vous trouverez que la vraie re- || Sant surtout à l'éducation des en- 
cette éprouvée pour économiser | fants qu'il aimait beaucoup et 
est d'acheter à la façon EATON. || dont il était aimé si bien qu'il 

était connu au village comme 
| “mon oncle Emile”. 

Son amour de l'Eglise n'était 
as moindre; trop longs seraient 
es traits édifiants de cet homme 
|qui a voulu faire le bien sans 
bruit. Laissons à Dieu de le ré- 
|compenser dans son beau ciel, C'é- 
| tait là sa seule ambition. 
(Communiqué) 


pour toute occasion 


157, avenue Provencher 
st-Boniface Tél. 203 563 


| 


Si vous examinez 
la chose de près ... 


— connu 
toute la || 


C'est un mets canadien 
de l'est à l'ouest-—et que 
famille partage 


Depuis 1869, notre organisation a 
grandi avec le Canada et au moyen 
de son Comptoir Postal, elle s'étend 
d'une côte à l'autre. Le but de 
EATON a toulours été d'offrir le 
qualité, insurpassable au prix où 
elle est offerte, soit pour vêtements 
À la mode, ameublement ou équipe- 
ment pour la ferme ou la maison; et 
chaque vente est faite avec cette 
garantie rassurante 


Nouveaux bureaux 


Dr Jacob 


et ses Associés 
Dentistes 


“Marchandise satisfaisante ou 
orgent remboursé, 

frais d'expédition compris’, 

2e étage, édifice Time 
Angie Portage et Hargrave 

Téléphone 98 319 — Winnipeg 


Bureou à Brandon: 
939, avenue Rosser 


Heures: 9 h. am. à 6 h. pm. 


DEVENEZ SVELTE SELON 
LA METHODE HOLLYWOOD 


Un seul établissement à Winnipeg 


Devenez svelte facilement. Pas d'exercice, pas de 
malaise. Aucune fatigue du coeur ou du corps. Les trai- 
tements circulex soulagent de l'insomnie et de plusieurs 
autres malaises. Signalez 95 724 ou 28 063. 
SALLES PRIVEES POUR DAMES ET HOMMES 


Modame J. Rinello, masseuse groduéu du ‘’Notiona! 
College of Massage and Physio-trerapy. 


RENO MASSAGE CLINIC 


218, édifice Mecintyre Winnipeg, Man. 


la | 


Pour clore la cérémonie, Mlle! 


A Travers les Centres Français du Manitoba 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté ei le Patriote” 


| Saint-Eustache 

| Bapté 

| À l'hôpital de St-Boniface: Jo- 
|seph-Marcel-Denis-Gilles, fils de 
M. et Mme Léo Lacroix. Parrain 
jet marraine, M. et Mme Zéphirin 
Fe -sunemes oncle et tante de l'en- 

ant. 


Sépulture 
Le 26 décembre fut enterré 
Ronald-Albert, fils de M. et Mme 
Thomas Vivier, décédé à l'âge de 
|5 mois. 


Mariage 
Le 30 décembre, à 10 h., fut cé- 
|lébré en notre église le mariage 
| de Mile Eva St-Germain, fille de 
|M. Alex. St-Germain, de la Baie 
bee Ya». avec M. Howard Leddi- 
coat, de Fort William, Ont. 


Ite y assistait et présenta le toast 
aux nouveaux mariés. 

! Le nouveau couple partit en 
| voyage de noces à Fort William. 
| Pour le voyage, Mme R- Wiecker 
choisit une robe gris pâle garnie 
de paillettes bleues avec acces- 
soires noirs et manteau de fou- 
rure 

| À leur retour, une soirée eut 
|lieu chez les parents du marié; 
| près de deux cents parents et a- 
|mis y assistaient. el 

| M. et Mme R. Weicker réside- 
ront à N.-D. de Lourdes. 


| St-Adolphe 


| 
Déces ë 
Mme Elisabeth Dufault (née 
Elisabeth Hogue) est décédée à 


Statistiques 
|a enregistré dans la paroisse de 
|Ste-Anne-des-Chèênes: 32 bapté- 
imes, 9 mariages et 16 sépultures 
| dont 9 d'enfants. L'on se rappelle 
qu’il y a un an Mme Antoine Ga- 
| nier et ses 4 fillettes périssaient 
|tragiquement dans l'incendie de 
|leur maison. 
MARIAGE 

Le 3 janvier, fut célébré dans 
l'église de Ste-Anne la mariage 
de Marcel Hupé, fils d'Edmond 
Hupé, avec Mile Aurore Proulx, 
fille de M. Paul Proulx, tous de 
Ste-Anne-des-Chênes. 


à Sépulture 

Le 3 janvier, est décédée à Ste- 
des-Chênes Marie Charbonneau, 
agée de 71 ans, épouse de feu 
Romuald Tremblay. Mme Trem- 
blay était malade depuis 4 ans. 
| Elle laisse dans le deuil 10 en- 
fants et une fille adoptive. Un 
seul de ses enfants, Julien, de 
Vañcouver, n'a pu assister aux 
funérailles. Outre les membres de 
la famille, on remarquait parmi 
les parents: Mme Azarie Trem- 


| La mariée était revêtue d'une |St-Adoiphe le 8 janvier, après|blay, de St-Joseph, Man: Mme 


|longue robe blanche, avec voile 
long et bouquet de fleurs natu- 
relles. Son père l'accompagnait 
| à l'autel 


| M. Albert Desjardins servait 


|de témoin au marié, La fille d'hon- | 


|neur était Mile Joséphine St-Ger- 
|main, soeur de la mariée. Elle 
portait un costume gris avec cha- 
peau de même teinte et bouquet 
ide fleurs naturelles, M. Larkin 
|était garçon d'honneur. 

| Après la cérémonie religieuse, 
un dîner fut servi chez la mariée, 
! Statistiques 

Voici les statistiques paroissia- 
les pour l'année 1947: Baptêmes, 
43 (y compris 2 adultes): maria- 
ges, 4, tous catholiques: sépultu- 
res, 9 (5 d'adultes et 4 d'enfants) 

Çà et là 

M. et Mme Théophile Rivard, 
M. et Mme Charles Chabot, M. 
Pierre Guay, M. Henri St-Ger- 
main et M. Amédée Beaudin sont 
actuellement de passage en Co- 
|lombie-Britannique, où ils visi- 
tent des parents et amis. 

M. Floyd Laplante, fils de M: et 
Mme Joseph Laplante, est allé 
rendre visite à sa tante, Mme L. 
Keller, de Prince Rupert, C.-B. 

M. Emile Beaudry a visité, il 
y a quelque temps, ses parents à 
Fargo, D. N 

Mme Venise Trottier se rendit 
à Sioux Lookout, Ont., pour visi- 
ter des parents à l’occasion de la 
Ifête de Noël. 

M. et Mme Philippe Perron et 
leurs enfants visitèrent des pa- 
rents à Montmartre, Sask. 

M. et Mme P.-N. Léveillé ren- 
dirent visite à leurs parents à Ali- 
da. Sask., pour les fêtes, 

M. Noël Prévost, de Willow- 
Bunch, était de passage chez M. 
et Mme P:--N. Léveillé, dernière- 
ment, 

M. A. Perron, de Montmartre, 
est venu rendre visite à son frère, 
récemment, 

Etaient aussi de passage dans 
dans leurs familles à l'occasion 
des fêtes: Mile Eveline St-Ger- 
main, institutrice à St-Joseph: 
Mlle Gertrude Hamelin, étudiante 
à l'hôpital de la Miséricorde: Mlle 
Louise Ménard, institutrice à 
Fisherton; Mile Simone Beaudin, 
étudiante à Letellier;: Charles 
Halpin et André Gervais, du Ju- 
niorat; Luc Sénécal, André La- 
chance et Maurice Chabot, du col- 
lève de St-Boniface 

Mlle Stella Bouchard, de Ste- 
Rose du Lac, a rendu visite à sa 
soeur, Mme Lucien Beaudin, 

Mme Florent Lachance, de Ste- 
vens, Ont., était de passage chez 
M. et Mme Lucien Rivard ainsi 
que chez d'autres parents, récern- 
ment. 

M. et Mme N. Boulet occupent 
maintenant la maison de M. Do- 
minat Létourneau: ce dernier de- 
meure actuellement à St-Boni- 


face. 
Saint-Léon 


Le lundi 22 décembre, un ma- 
gnifique shower, organisé par 
Mlies Denise Labossière et Rita 
Routhier, eut lieu à la salle pa- 
roissiale en l'honneur de Mlle Al- 
déa Boisvert. La soirée se passa 
à chanter et en divers amuse- 
ments. De jolis cadeaux furent 
offerts à l'héroïne de la fête par 
sa petite nièce et filleule, Doris 
| Payette. 
| Mlle Boisvert remercia en ter- 
mes émus, et tous retournèrent 
|enchantés de cette belle soirée. 


| MARIAGE 
| Weicker—Boisvert 

Le 27 décembre en l'église de 
|St-Léon, le KR. P. Simon Nivon 
|bénissait le mariage de M. Rémi 
| Weicker, fils de M. et Mme J, B. 
| Weicker, de N.-D- de Lourdes, a- 
ivec Mlle Aldéa Boisvert, fille de 
|M. et Mme Onésime Boisvert, de 
| St-Léon, 
| La mariée, conduite à l'autel 
par son père, portait une toilette 
de satin blanc avec voile trois 


| quarts et couronne de perles. El- 
| le tenait un bouquet de roses rou- 


ges. 
| Mlle Berthe Weicker, soeur du 


marié, accompagnait la mariée. 
Elle portait une toilette de chif- 
fon rose. Son bouquet se compc- 
sait de roses roses et d'oeillets 
blancs. 

M. Aristide Boisvert, frère de 
la mariée, de Fort William, Ont. 


| agissait comme garçon d'honneur. | Léon 
{M. Marcel Weicker était témoin | Parrain, 


pour son frère. 
+* À l'issue de la messe, ure ré- 


| ception eut lieu chez les parents 


de la mariée, De nombreux et ri- 


une courte maladie, Veuve de 
Louis Dufault, elle était âgée de 
81 ans 

Elle laisse dans le deuil 4 fil- 
{les: Exilda, Mmes Léon Bouchard 
|{Alma), Charles Dubé (Hélène) 
let William MacDougall (Agnès); 
16 fils, Antoine, Albert, Adélard, 
Philippe, Joseph et Rosaire; 25 
petits-enfants et 12 arrière-petits- 
enfants. 

Mme Dufauit était une des 
pionnières de St-Adolphe, ayant 
|demeuré en cette paroisse depuis 
plus de 60 ans. 

Les funérailles ont eu lieu le 12 
janvier, à 10 heures, 

Les porteurs furent: MM. R 
Berthelette, Adrien Bouchard, 
Willie Hogue, Charles Hogue et 
Jacques Gagnon. 

Remerciements 

Les familles Dufault, Bouchard, 
Dubé et MacDougall remercient 
sincèrement parents et amis pour 
leurs sympathies. 


La Broauerie 


En visite 

Le premier de l'an, nos parois- 
siens ont eu l'honneur d'avoir 
{parmi eux M. l'abbé L. St-Lau- 
rent, qui célébra la grand’'messe. 

Mme Maurice Gauthier, de St- 
Jean-Baptiste, retourna chez elle 
le 6 janvier après avoir passé 
deux mois chez ses parents, M 
et Mme Louis-Joseph Granger, 
de cette paroisse. 

Nos collégiens repartaient pour 
la classe le 8 dernier après de 
longues vacances passées près de 
leurs parents. 

A l'occasion des fêtes, il y eut 
plusieurs belles réunions de fa- 
milles en notre paroisse. Nous 
devrions mentionner entre au- 
tres la charmante soirée qui eut 
lieu chez M. et Mme Elas Gau- 
thier à l’occasion de leur 25ème 
anniversaire de mariage. De 
nombreux cadeaux leur furent 
offerts. Nos félicitations aux ju- 
bilaires. 

têmes 


Ba 

Le 15 décembre — Gilbert Té- 
trault, fils de Gérard Tétrault et 
de Louise Vieifaure. Parrain, Al- 
bert Vielfaure; marraine, Mme 
MS. Vielfaure. 

Le 20 décembre —— Joseph Ver- 
rier, enfant d'Arthur Verrier et 
de Solange Simard, Parrain et 
marraine, M. et Mme Alix Si- 
mard. 


Nos malades 
| Nous souhaitons un prompt ré- 
|tablissèment 


à Mme Armand 
Tougas, malade à l'hôpital de 
Steinbach. 


Saint-Norbert 


Tableau d'honneur 
pour décembre 

Grade XII: Angèle Parent, Thé- 
rèse Cloutier. 

Grade XI: Estelle Picard, Joan 
Gregory. 

Grade X: Berthe Monchamp, 
Frances Apitagon, 

Grade IX: Jeannine Tellier, Ri- 
ta Métail. 

Grade VIII: Germaine Lauren- 
deau, Alice Mondor. 

Grade VII: Jeannine 
champ, Lorraine Trudel. 

Grade VI: Carol Albright, Do- 
ris Bernier, 


Mon- 


Grade V: Irène Laurendeau, 
Mildred Flynn. 
Grade IV: Shirley Mellington, 


Caroline Lord. 
Grade III: Audrey Marchand, 
Annette Combot. 
Grade II: Claire 
Jeannette Lord. 
Grade I: A—Lucie Vergnano:; 
B—Renée Roy; C—Gail Richard- 
son. 


Gendüreau, 


om 


Catéchisme 
Grade XII: Stella Levasseur. 
Grade XI: Yvette Cormier, Es- 
telle Picard. 
Grade X: Jeannette Côté. 


Sainte-Claire 


Baptêmes 

Marie-Huguette-Rosalla, fille 
| d'Albert Vermeylen et de Claire 
Bedu. Parrain et marraine, M. et 
Mme Achille Bedu, oncle et iante 
de l'enfant. 

J h-Ernest-Thomas, fils de 
érôme et d'Edna Lucier, 
M. David Braconnier: 
marraine, Mme Martin Jérôme, 
oncle et tante de l'enfant. 

Statistiques 
En 1947, il y eut 41 naissances, 


| 
| 


ches cadeaux furent offerts aux|5 mariages et 4 sépultures d'a- 
jeunes mariés. M. l'abbé Chenet- | dultes. 


Joseph Godard, de St-Jean-Bap- 
tiste, Man,, et M. et Mme John 
Kelch, de Forget, Sask. La fa- 
mille en deuil remercie tous les 
parents et amis de leurs nom- 
breux témoignages de sympathie. 


St-Pierre-Jolys 


Décès 

Le soldat Emilien Hébert est 
décédé dans la nuit du 23 décem- 
bre, à l'hôpital de Deer Lodge. 

Le défunt prit activement part 
au raid de Dieppe où il fut blessé; 
il reçut une décoration pour dis- 
{tinction au combat. Il revint pres- 
|qu'aussitôt d'outre-mer, mais ne 
recouvra jamais sa forte santé 
d'autrefois. 

Fils de feu Arthur Hébert et de 
feu Mélisa Gratton, M. Emilien 
Hébert était le onzième d’une fa- 
mille de douze enfants. Il laisse 
dans le deuil son épouse (Emma 
Paradis}, et 2 fils, Gérald et Nor- 
man; ses soeurs, Mmes Edgar Lus- 
sier (Flore), d'Elie, Ambroise 
Joubert (Rose), Samüel St-Lau- 
rent (Ernestine), Antoine Bérard 
| (Léona), de St-Pierre, Gilbert 
Irvin (Jeanne), de Californie; ses 
frères, Adrien, de Floride, Henri, 
ide Carey, Jean, de Transcona, 
| Edouard, de Californie, Georges, 
de Montréal, et Hector, de St- 
Pierre. 

Les funérailles eurent lieu le 
26 décembre à 10 h., en l'église 
paroissiale. Le R. P. Thomas Pa- 
radis, O.M.I., beau-frère du dé- 
funt, chanta le service, assisté du 
R. P. Gaston Lebleu, O.M.I. et de 
M: l'abbé Valier Beaulieu, com- 
me diacre et sous-diacre. La cho- 
rale des jeunes gens exécuta le 
chant. 

Les porteurs furent: MM. Jean 
Paradis et Eddy Fiebers, beaux- 
frères du défunt, MM Samuel 
Bérard, Paul Hébert, Victor Jou- 
bert et Noël Alarie, ses neveux. 

Parents et amis témoignèrent 
une vive sympathie à la famille 
éprouvée en assistant nombreux 
aux funérailles. Il faut mentionner 
en particulier les vétérans de no- 
tre paroisse et des paroisses en- 
vironnantes, qui escortèrent la 
dépouilie mortelle à l'église et au 
cimetière. 

Remerciements 

La famille Hébert remercie 
tous ceux qui lui ont manifesté 
de la sympathie lors du décès de 
M. E. Hébert. 


Woodridge 


Notre belle et pieuse église dé- 
bordait de fidèles à l’occasion de 
la messe de minuit. Le R. P. O. 
Boily, SJ.  chanta la messe et 
M. Roger Guilbault rendit avec 
lâme le “Minuit, chrétiens”, La 
chorale était sous la direction de 
la Rév. Sr Supérieure. 

Nos sincères félicitations à 
tous pour leur grand dévoue- 
past qui remporta un si joli suc- 
cès. 

Le soir du 11 janvier il y eut 


une partie de cartes: le succès 


fut très encourageant. Les orga- | 


nisatrices se virent bien récom- 
pensées de leurs fatigues. Le prix 
de rafle a été gagné par Mlle 
Thérèse Champagne. 

Etaient en visite chez leurs pa- 
rents et amis pour Noël et le 
jour de l'An: 

M. et Mme Paul Vinet, de Cal- 
gary, Alta; M. et Mme Albert 
Lebleu; M. et Mme Andy Hora; 
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ont célébré leur 


Une soirée a été 


Noces à 
M. et Mme Rodolphe Grégoire 


25ème anniver- 


Au cours le l'année 1947. Où | saire de mariage le 27 décembre 


organisée à cette 


occasion par leurs enfants. 


Ça et là 
Miles Claire et Agnès Gr 


oire 


sont retournées à leurs ét à 


nes avec leurs 


Mlle Rita Grégoire est retour- | d'organiser une série de 5 parties | 


St-Michel de Bran- 
don, après avoir passé 3 semai- | filles se sont élus chacun un co- 


rents. 


née à son travail, à Winnipeg, a- 
rès un séjour de deux semaines 


la maison. 


M. et Mme Nick Messner, M. 
et Mme Edouard Rheault et M. 


J 


cemment. 
Mlle Alexina 


oseph Rheault, de Somerset, 
Man, étaient de passage ici ré- 


Brodeur, de St- 


Boniface, est venue passer la fin 
de la semaine chez la famille R. 
Grégoire. Elle a aussi visité sa 
tante, Mme Délia Bouvier, de St- 


Ambroise. 


Fannystelle 


Noces d'argent 


Le 6 janvier, une réception in- 
time eut lieu à la salle du “Cur- 
ling” à l'occasion du 25ème anhi- 
versaire de mariage de M. et Mme 


Un magnifique service de cou- 
tellerie en argent fut présenté aux 


héros de la fête. 


Les 5 enfants des | 


jubilaires étaient présents. Après 


une agréable soi 


rée, on se sépara 


en souhaitant à M. et Mme Privé 
de fêter leur 50ème anniversaire 


de mariage. 


Çà et là Er 
Martin Mollot, enfant de M. et} }y et Mme C. Thorburn ont | 


chez lui après avoir passé un court 


séjour à 


‘hôpital de St-Boniface. | 


N'ayant pas trouvé les moyens 
de faire la glace sur leur patinoi- | 
re usuelle, nos jeunes se sont dé- | 
cidés se servir de la rivière! | 
Depuis, le club de gouret s'est me- | 
suré avec succès avec les équipes | 
de St-Eustache et de Belcourt. | 

Farties de eartes | 
| Les jeunes gens et les jeunes 
mité, dimanche dernier, en vue| 


| de cartes au profit de la paroisse. | 
| La première partie de cartes aura 
| lieu dans la salle paroissiale, le 18 | 
janvier, et les autres à tous les 
15 jours. Les jeunes invitent donc 
tous leurs amis des environs à ve- 
nir les encourager. 
Baptèmes 1] 
Le 11 janvier: Edna-Eva-Pauli- 


Partie de cartes 
Le dimanche 25 janvier, il y 
laura une soirée au cercle parois- 
ne, née le 29 décembre, enfant de | sial. Cette soirée est organisée par 
Léopold Régnier et de Cécile A- | le groupe nord de la paroisse. D'a- 


i i marraine, M. et!près les organisateurs, le pro- 
| eg PA gramme sera bien rempli. Il y au- 
| Le 31 décembre: à l'hôpital delra jeu de cartes, bingo, pièces, 
la Miséricorde de Winnipeg, Ro- chants, etc, Rendons-nous en foule 
nald-James, né le 25 décembre à | Car il y aura du-plaisir pour tous! 
l'hôpital, enfant de William Todd . Baptème 
et de Stella Deslauriers. Parrain| Le 14 décembre: Alice-Marie- 
et marraine, Denis et Maria Des- | Lillianne, fille de M. et Mme Em- 
lauriers. | manuel Girard, baptisée à l'hô- 

| pi » iséricorde Winni= 
La Caisse populaire | pital de la Miséricorde de 

La Caisse Sopuiaire aura son|peg par Mgr M. Kessler. Parrain 
[assemblée annuelle le mardi 20}et marraine, M. et Mme Edmond 
janvier. Tous les membres sont | Verrier. 
[priés d'y assister. 


Inwood 


Çù et là 

M. Bernard Ayotte, M. et Mme 
| Hen:y Johnson et leur fillette, 
| Doris, étaient de passage chez leur 
[soeur et beau-frère, M. et Mme 

M. Georges Laporte, de Mont-| Emile Brunet, de St-Laurent 
réal, est venu visité M. et Mme! M. et Mme Boily, de Thibault- 
1F. Beaudoin et son frère, Er- | ville, sont en visite chez leur fille 
{nest Laporte, la semaine derniè-|et gendre, M. et Mme Aimé Col- 
| liou. 


Mme Jean Mollot, est de retour | , ‘ à | ENT RENTRER VERRE 
< | passé la fin de semaine au villa- 
|ge pour affaires. Ste-Geneviève 
M. et Mme Gaspard Chartrand Baptêmes 


Mme Del McKenzie, d'Ottawa, | 
ici chez sa soeur, | 


passe l'hiver 


Mme Marcel Arnal. 
M. et Mme Savarie (née Ber- 


tha Dureault), 
C.-B. ont passé 


de Pembrooke, 
2 semaines chez 


M. et Mme Ovide Dureault. 


M: et Mme Auguste Arnal etise 
leur fils, Marc, de Ste-Rose du | 
[ee ont passé 5 jours chez M. et | 


Henri Privé, 


Mme Marcel Arnal. 


Ce qui a manqué, ce qui manque 
encore au monde pour vivre en 


c'est 


l'esprit évangélique 


du sacrifice, et cet esprit manque 


l'affaiblissement 


de la foi a prévalu l'égoïsme qui 
détruit et rend impossible le bon- 


paix, 
parce que, avec 


heur commun.— 
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Les marchés 


le 14 janvier 
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Beurre 


De crémerie, la liv. 


Oeufs 


A gros, la douz, 


A, moyens, la douz, 


Grade B 
Grade C 


Les obligations 


le 14 j 


anvier 


M. et Mme Hermas Dégagné: M.|pominion du Canada 


et Mme Alfrance Harrison; Mme 
Georges Harrison: M. et Mme 
Lucien Guilbault;: M. Yves Ron- 
|deau; Milles Alexina et Léona 
Chatel; M. Clovis Chatel et M. 
J.-B. Poitras. 


Grade I Anita Bremner, Gil- 
| bert Girard. 

Grade I1I-—-Doris Désilets, Pa- 
tricia Gillis. 

Grade III-Fleurette Houde, 
Jacqueline Désilets et Thérèse 
Girard (ex-aequo) 

Grade IV—Noëlline Goulet, 
Shirley Black. 


| Grade V—Anne-Marie Le| 


|Sann, Joyce Gillis. 

| Grade VI- Gisèle Houde, Stel- 
{la Bernardin. 

| Grade VII--Vernette Aquin, 
Louis Bernardin. 

Grade VIII--Rose-Aimée Bé- 
{lisle, Yolande Lussier, 


|duk, Marthe Bernardin. 
| Grade X-—Dolorès Lachance, 
Euphrasie Le Sann, 


Grade XI--Céline Houde, Lau- | 
Îra Mae St-Gerrnain. 


Grade IX—Kathleen Medwy- | 


ler emprunt de guerre, 
314% ÿ Se 
Je empruns de guerre, 


ler emprunt de la 
Victoire, 3% 

2e emprunt de la 
Victoire, 3% 

3e emprunt de la 
Victoire, 3% 


Victoire, 3% 

ÿe emprunt de la 
Victoire, 3% 
Victoire, 3% 

1e emprunt de la 
Victoire, 3% 
Victoire, 3% 


Victoire, 3% 


Minorcas, $17.75: 
#18.75; 


, #17.75; Rouges 
Barred Rocks, 
horns blancs, $1575. Circulaire gra- 


shires; 


|| tuite. 
| 


| 362 rue Furby 


4e ernprunt de la MOLE 
6e emprunt de la 


8e emprunt de la a 


Se emprunt de la ES 


Couveuse artificie 
500 poussins, $20.95 


Alex. Taylor Hatchery 


. 103.50—104 
… 101.75—102.50 

… 103.25—104 
… 104 —104.50 

… 103.50—104 
102% — 103% 
… 10218 — 10274 | 
102 102.75 
sir: 308 LORS 
102 102.75 
102.75 


Achetez les poussins 
Taylor-Madz 1948 
XXX approuvés pour profits 


Orpingtons; Sus- 


RL: Hamp- 
#1675;: Leg- 


Wyandottes: 


lle à l'huile, pour 


Winnipeg, Man. 


9.50 | 


et Mlle Aggie sont allés faire un 
voyage à Winnipeg et à St-Lau- | Lart à leurs parents et amis de la 
rent en visite chez des parents, | naissance d'un fils, Marcel-Jules- 
M. Jos. Fedoruk réside dans | Joseph, à l'hôpital de St-Boniface, 
sa nouvelle demeure au village. Île 16 décembre. Parrain et mar- 
M. et Mme C. Hogue sont dé-};Aine, M. et Mme Jules St-Jean, 
ménagés dans leur maison neu-|de Winnipeg, grands-parents de 
près du village. ; l'enfant. Mfle Antoinette St-Lau- 
Mme A. Colette est allée pas-|;ent, tante de l'enfant, était por- 
ser quelques jours à Winnipeg, | touse 
|cette semaine. M. et Mme Armand Trudeau 
Nous avons à présent un cor- 


rer Yh A à sont heureux d'annoncer à leurs 
donnier ici, au coin du Highway | parents et amis la naissance d'un : 
et de la lère avenue. 


à à | fils à l'hôpital de Steinbach, le 20 

.M. Ernest est parti le 4 jan-| 5 vembre dernier, 11 fut baptisé 

vier pour un voyage de quelques |; La Broquerie sous les noms de 

mois à Vancouver. | Louis-Armand-Joseph. Parrain et 

EPS a DEN O Pa Ed |marraine, M. et Mme Emilien Cô- 

DOMESTIQUE MODERNE [æ de Giroux, oncle et tante de 
l'enfant. 


M. et Mme Eric St-Laurent font 


Cette dame doit revenir vers 
les 4 heures: vous lui direz .. 

—Je ne lui dirai probablement 
rien: 4 heures, c'est l'heure de ma | 
sieste! 


Les poussins de qualité 
ouvrent la porte 


aux profits 


Jamais auparavant la qualité chez 


les poussins n'a-t-elle été aussi im- 
portante que maintenant, pour ob- 
tenir une abondante production 
d'oeufs, 

Cette année, alors que la race des 

oussins constitue un facteur plus 
mportant que jamais, les éleveurs 

ui veulent réussir voient en la qua- 
Hité des poussins Soubry leur meil- 
leure garantie, 

Les poussins Soubry proviennent 
de troupeaux qui ont été maintenus 
à un haut niveau. Afin de rapporter 
des profits, vos poussins doivent pro- 
venir de troupéaux de choix. Les ef- 
forts que nous faisons pour produire 
des poussins de haute qualité vous 
assurent une production plus abon- 


Prix plus élevés 
| pour les oeufs 


Cette hausse annoncée par Otta- 
wa vous permet de faire plus d'ar- 
gent avec vos volailles, malgré le 
coût plus élevé de leur nourriture, 
surtout si vous commencez avec 
des poussins qui sont de race re- 
connue pour leur ponte abondante, 


La première chose à faire 
est de commander les 
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15.25 8.10 4.36 N. Hamp, 16.75 8.85 4,65 Avant Mars 31 800 450 9,00 500 
27.00 14.00 7.25 N. H. Pull. 30.00 15.50 8.00 Après Mars 41 1000 5.50 1100 6.00 
17.50 9.25 485 Lt. Sus. 100% arrivent en vie gar.; Poulettes 
31.00 16.00 8.25 Li. S. Pull. D res s 
0.00 , 00 3-20/HVY: GR, |Ü Nous vous conseillons de piaesr ve 
œ s œ 4 tre commande maintenant, afin de 
Poutete Le PE se: 2 1, ch vous assurer une prompte livraison, 
vous assurera la livraison de vos Nous avons maintenant À votre dis- 
poussins lorsque vous le désirerez. position des catalogues imprimés en 
français. Ecrivez aujourd'hui ur 
PIONEER en avoir un GRATUITEMENT, 
| 
| HATCHERY SOUBRVS HATCHERY 
416 L, avenue Corydon Wpe. GIPTILILTY ST. ST. AOWIFACE. MAN 


Vous trouverez chez Lanthier ... 


Bicyclettes — Radios 
Porcelaine et verrerie 
Appareils électriques 
Grille-pain 

Peintures et vernis 
Matériaux de construction 
Papier goudronné 


Outils pour charpentiers, mécaniciens 


Articles de plomberie et appareils de chauffage 


Spécial 


Bicyclettes CCM pour dames, $50.00 
Machines à laver ‘Connor 


Patins et accessoires de hockey 


J.-A. Lanthier et Fils 


Horace et Taché 


Changement 
d'adresse 


2u 


magasin moderne 


BIJOUTIER 


Bert Cusson Ltd. 


204 
Edifice Mcintyre 


_ Tél: 98 024 


V2 rue au nord de l'angle 
Portage & Main 


Vovage à Somerset 


DEMANGEAISON 
ARRETEE "0e su 


A la fin de cet 


ries auront perdu environ 


lars —— ce qui équivaut à un 
pour chaque fermier —— à ca 
blé. 


sentants à la Chambre. 
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Comité de développement intel- 
lectuel: M Raymond Bernier, pré- 


M. l'abbé M. Bernier-De- 
|niset, M. Louis La Rivière 
Comité d'art dramatique: R. P 


Martia Caron, S.J président 
MM. Léo Rémillard et Lucien 
Daoust 

Comité d'organisation: M. Fd 


| Lambert, président; MM. Charles- 
IE. Huot 
| Comité des sports: M. Maurice 
Lévêque, président; MM: Théo- 
phile Marius et Alphonse La Ri- 
| vière. 


| E. BOHEMIER, sec. 


et 


te année, les fermiers des Prai- 
350 millions de dol- 
e moyenne de S1,400. de perte 


use de l'entenie spéculative du 


Les fermiers devraient protester auprès de leurs repré- 


Demandez la brochure intitulée ‘The British-Canadian Wheat 


Agreement’ de notre agent d 


SEARLE GRAIN 


e Searle, 


COMPANY, LTD. 


eu de| 


qui | 


café | 


Oscar Boissonneault. | 


Les préjugés de race demeurent inconn 


|cent de Brooklyn où les élèves 


Q—Est-ce que l'abstention 
des parents n'aura pas pour ré- 
sultat d’éloigner ce couple de 
la religion davantage encore, . 
au lieu de lui donner le désir 
de s'en rapprocher? 


Note Cette question fait suite 


à celle qui a paru dans le numéro 
du 9 janvier et qui traitait au mé-| 
R.—Peut-être que oui; cette 
façon d'agir peut ancrer plus 
d'aigreur envers l'Eglise ou ses 
parents, chez le catholique re- 
négat. Peut-être que non; cer 
une abstention aussi mortifiante 
pour le délinqu t peut le faire 
réfléchir, lui faire réaliser son 
cran et son erreur, le porter a 
la contrition et à la conversion, 
surtout si un jour les choses ne 


| vont pas bien au foyer. . . Quoi 
| qu’il en soit de la réaction future 
du conjoint catholique ou de 1 
con d'honneur, 


| 1 
Ître, le témoin, ge 

|etc. ne peuvent f 
| que le bien s’ensuive. Ils ne peu- 
|vent commettre un péché cer 
|tain (coopération) pour qu'un 
bien très aléatoire (conversion du 
couple) s'en suive, L'on ne vole 
pas pour faire l'’aumône; l'on ne 
pèche pas non plus pour essayer 
de convertir son fils ou son frè- 
re ou sa soeur. Ne renversons 
pas les choses. La tolérance en 
matière de mariage mixte ne 
nous à pas bien servis; la tolé- 
rance en matière de 
attentés et hautement 
vés par l'Eglise comme 
des, ne saurait être plus 
table. Æ 

Q—Que penser des person- 
nes qui, avant ou après un ma- 
riage de ce genre, organisent 
en l'honneur d'un tel couple 

un “shower”, une danse ou tou- 

te autre fête, ou au moins y 
prennent part, au moins indi- 

rectement? 

R.—Nous pensons que ces per- 
sonnes peuvent parfois être exoné- 
rées de culpabilité. La coopéra- | 
tion à l'attentat au mariage est 
très éloignée et justifiée par une 


réprou- 
invali- 
profi- 


BANQUE CANADIENNE NATIONALE 


Situation au 29 novembre 1947 
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i boeuf et un âne réels 


| trant la plus belle personnalité et coopération, 


e le mal pour | 


mariages | 


|non 


set n'a pas 


ET 


L 


us à l'institution St-Vin- 
majorité, ont reconnu 


le plus courtois et démon- | 


d | 
blancs en 


cause satisfaisante: les 
du sang, de l'amitié ou de la ci- 
vilité, Ces réunions — ‘’showers’ 
et sont plutôt des actes prô- | 
nés par l'étiquette du pays. S'y | 
trouver est participer à un 


exigences 


acte 
civil, social, organisé au profit 


d'un non-catholique et d'un dé- 
serteur; il n'y a pas-de soi à cela 
péché, Ne pas assister à pareille 
fête pourra froisser et indispo- 


ser davantage le fuyard, surtout 
si sa foi e$t peu solide, ce qui est 
le cas d'ordinaire. Il n'y a pas 
de doute que parfois les parents 
pou s'abstenir avec avant- 
te rqueront ainsi leur 
totale et réussi- 
ront bien influencer 
le couple. Celui-ci verra que l'on 
ne joue pas impunément avec 
les lois de l'Eglise et du mariage. | 
Peut-être sera-t-il ainsi poussé à 
régler sa situation équivoque. 
e 

Q—Jésus ess-1l né dans une 
grotte ou dans une étable? 

R.— Vraisemblablement 


rront 
desapprobation 


parfois à 


dans 


lune grotte qui était une étable, 


Les paysans palestiniens sont 
pauvres. Des étables seraient trop 
coùteuses puisqu'il les faudrait 
spacieuses et solides. Les pâtres 
se servent alors souvent de grot- 
tes naturelles, éventrées et élar- 
gies, comme de repaire, pour les 
moutons et les autres bêtes, En 
cas de froid, de tempête, les ber- 
gers et les bouviers y chassent 
les troupeaux, ou ceux-ci vien- 
nent s'y abriter d'eux-mêmes, Une 
mangeoire complète l'entoure; 
c'est dans une telle crêche que 
Marie aurait déposé Jésus. 
e 

Q.—De quelle nature est le 
feu de l'enfer et comment af- 
fecte-t-il l'âme séparée du corps 
ou unie au corps après la ré- 
surrection? 

R D'après la doctrine ca- 
tholique, le feu de l'enfer est 
réel, et non seulement métapho- 
rique comme le pensent plusieurs 


--a) 


| protestants. C'est donc bien cette 


réalité corporelle qui brüle, et| 
seulement une .tribulation 
quelconque. Ce feu a Cependant, 
de l'avis des Pères, une virulence 
extraordinaire; ses brûlures, ses 
tourments sont beaucoup plus 


pénétrants que ceux du feu d'ici- 


bas 

b) Ce feu ne peut, de sa for- 
ce naturelle, agir sur une âme| 
séparée qui lui est supérieure 


de corps pour être | 
brûlé. S'il mortifie l'âme damnée, | 
c'est qu'il est instrument divin et | 
reçoit de Dieu une force singu- 
lière. Cette force lui permet de | 
lier l'âme à un endroit particu- 
lier, et même de lier ses facultés 
— intelligence, volonté — de fa- | 


E PATRIOTE 


Réunion pro 


chaine des 


actionnaires de CKSB 


Les actionnaires de CKSB tlen- | 
dront bientôt leur réunion annu 

elle, C'est la troisième du genre 
et celle-ci n'est pas moins | 

portante elle est peut-être 
moins impressionnante que la 
première et Ia seconde. Il con- 
vient peut-être de revenir en ar- 
rière et de regarder le chemin 
parcouru. Sans doute il y a eu 
des déficiences, des erreurs peut-| 
être, mais quel beau résultat dans 
l'ensemble et combien nous de- 
vons être tous fiers de CKSB. 
Quel hommage à nos compatrio- 
tes qui ont soutenu leur poste de 
leurs deniers et de leur appui 
moral. Le premier pas a été de 
lancer la souscription. Et comme 


&i 


(les frais d'organisation et sur- 
tout de construction ont sensi- | 
blement dépassé les prévisions 


des premières heures, il a fallu 
revenir à la charge. Les compa- 
triotes ne se sont pas découra- 
gés mais ont de nouveau répon- 
du à l'appel. La première sous- 
cription a onné environ $60 
000.00; la seconde en est rendue | 
à tout près de $22,000.00. En tout 
plus de $80,000.00 et nous nous 
rendrons à près de $125.000.00 
C'est évidemment là la première 
raison de notre existence et de 
notre succès, Les actionnaires et 
délégués de nos centres de lan- 


gue française seront heureux, 
croyons-nous, des résultats obte- 
nus. On verra que le poste est 


plus vivant qu'il n'a jamais été 
et que ses chances de survie sont 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 


JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, Edifice Grain Exchange, 


Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS A WINNIPEG 


encore meilleures qu'elles l'é 
taient il a un an et surtout 
à deux ans 

A la voiile de l'assemblée ar 
nuelle nous donnons ici, dans 
esunie Daer Da S 
tions des paroisses ainsi que ce 
le du clergé et des communautés 


e hité na 


ligieuses. Ce qu 
disent pas et ne peuvent pas di 
re, ce sont les sacrifices que 
sont imposés les milliers de dona 
teurs anonymes, les petits et les 
humbles qui ont offert de lei 


ces « P< 


se 


nécessaire pour faire vivre 

oeuvre qui leur semblait essen- 
: Leur netir t ne pas 
trompés et les événements sont 
en train de prouver c« ils 
ont eu raison. Que Dieu er 
bénisse! Et nous nous en vou- 
drions si hous n'ajoutions qu'il 
y a eu à tous les degrés de l'é- 
chelle des dévouements égale- 
ment ne t es to tt 


1 
1 


tre au sein de l'admirable po 
gnée d'hommes qui ont mené la 
barque dès les débuts et eux-aué 


si ont sacrifié-les quelques loisirs 


légitimes qu'ils auraient pu avoir !£ 


à cette grande et noble entre- 
prise. À ceux-là également la pa- 
trie et la race doivent une éter- 
nelle reconnaissance 


Nous donnons ici, pour la pre 
mière fois de cette facon, la liste 
des souscriptions depuis les dé- 


buts. Dans la presque totalité des 
cas il s’arit de la somme des deux 
souscriptions et nous y ajoutons 
celle du clergé et des communau 


_—_  ) stés religieuses. 


Paroisse Montant sous- Montant sous. Total 
crit au ler crit du ler 
fevrier 1947 février 1947 au 
27 décembre 

St-Boniface $18,843.60 $ 245,50 $19,089.10 
Ce montant inclus $50.00 de 

la desserte de Ste-Marie. 

Précieux-Sang 338.00 41.00 379 00 
St-Charles 105.00 105.00 
St-Eugène 248.50 32.00 280,50 
St-Emile 378.10 378.10 
St-Norbert 1,411.00 290.00 1,701.00 
Sacré-Coeur (Wpg.) 2,812.12 550.35 3,371.47 
Sacré-Coeur (Beige) 105.00 105.00 
Transcona 142.00 142,60 
Aubigny 967.00 1.00 968.00 
RD ini 426.00 85.00 511.00 
D M lei LX Dual 1,521.00 235.98 1,756.98 
St-Adolphe ..…..........… 729,50 357.15 1,086,55 
Ste-Agathe 1,061.00 452.44 1,513.44 
St-Jean-Baptiste 2548.50 400.00 2,948,50 
St-Joseph 505.65 5.00 510.65 
La Broquerie 2,235.75 391.27 2,627,02 
Ste-Anne 2,524.,30 311.69 2,835.,99 
Lorette 1,243.00 336.00 1579.00 
St-Georges 387.50 198.00 585.50 
Ste-Geneviève mind 218.00 218.00 
St-Labre 19.00 10.00 29.00 
South Junction 127.25 127.25 
Thibaultville 110.00 154.55 264,55 
Vassar jé 258.88 258.88 
Woodridge 53.00 53.00 
Sandy Lands 41.50 41.50 
Lac du Bonnet 20,00 30.00 50.00 
Ile-de-Chênes 745,60 99.00 844.60 
| Otterburne 508.77 229.50 738.2 
|Ste-Elisabeth 320.00 100.00 420.00 
AI nb 2,487.25 6.00 2,493.25 
St-Pierre 2,502.00 277.13 2,779.13 
| Bruxelles 330.20 330.20 
2. ER Re AR ARR M | 50C.88 98.25 48513 
Phonymellé 5h... 1013.50 325.25 1,338.75 
Haywood 978 00 978,00 
DT es SORT Re UN 868.00 868.00 
Notre:Dames de Lourdes 2,116.00 516.00 2,632.00 | 
St-Alphonse u 185.00 185.00 
St-Claude 1,765.92 12.00 1,777.92 
St-Eustache APR 829.88 494.25 1,324.13 
St-François-Xavier 259.50 102.67 362.17 
St-Léon 508.10 508.10 
St-Lupicin 261,50 5.00 266.50 
nu 1,001,25 320.27 1,521.52 
Starbuck 90.00 90.00 
Dr PE AO RAS EE 449,00 449.00 
Grande Clairière 215,00 215.00 
Inwood 18.05 18.05 
PET, PSN Een 449.55 449.55 
RP RE audi dt 1,227.02 1,227.02 
St-Lazare 641 00 10.00 651.00 
Ste-Rose du Lac 623,90 112.50 736.40 
McCreary 91.00 91.00 
Oak Point 29.00 29.00 
Keewatin 2.00 2.00 
Pine Wood , 28.75 15.00 43.75 
San Clara 15.00 33.80 (D) 48.80 
Toutes-Aides 35.00 65.00 (D) 100.00 
Fisher Branch 259.50 259.50 
Ste-Amélie , 6.50 6.50 
Strathclair 50.00 50.00 
Le Clergé 13,201.25 888.00 14,089.25 

Total $73,783.02 $7,941,55 $81,724.,57 
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it de saint Luc, peut fort bien 
1e f Le qu'un détail légen- 
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réalisés 2 détail certains mots 
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Si VOUS SOUFFREZ DE: 
FAIBLESSE, COURBATURES, | 
NERVOSITE, ÉPUISEMENT, 

FATIGUE HABITUELLE, 
MANQUE D'APPÉTIT... 


LULES MORO 


1564 Fée MONTREAL 
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De nouveaux 
commandänts aux 
régions militaires 

Plusieu 


ce qui concerne 
itaires du Canada ont 


OTTAW: 


ete par l’hon, Brooke 
Clax tre de la défense 
L Le list 
t t ‘ 
st L d Le / mac 
1 list t e d 
Q L' Le t L .4 LL: 
E e Claxt a ( 
R.-0.-G. M le To 
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es. Le brig, Morton est pr 


ang ae 1! 


Le Brigadier Bernatchez 

Le brigadier J.-P.-E, Bernat- 

chez, qui était commandant du 
district militaire de Québec-est, 
remplacera le major-général 
Morton à son poste de l'ouest, 
et le brig. J.-V, Allard, de Mont- 
real, a été nommé commandant 
du district de Québec-est. Le 
brig. Allard était jusqu'à main- 
tenant, attaché militaire du Ca- 
nada à Washington, 

Parmi les autres changements 
annoncés par le ministre de la 
défense nationale, on apprend que 
le brig, A.-B. Connellv, de Calga- 

été nomme «ct t 
ot la région de la 
l'Alaska, Le It-col, D.-K 
de Vancouver, quittera son 
de commandant de l'école d'artil 
lerie de Shilo, Manitoba, pour 
devenir commandant du camp 
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Représentant communiste 


| 


Le Dr Nissim Judasv Nevorah, 
représentant de la Bulgarie à 
Washington, vient de présenter 
ses lettres de créance au prési- 
|aent Truman. Avocat et membre 
du parti communiste, Nevoiah 
plaida en faveur d'une meilleure 
entente entre les Etats-Unis et le 
gouvernement communiste de son 


| pays. Il dit que les Bulgares sont | 
“un peuple qui ne désire que la | 


paix et l'amitié avec les autres 
nations.” On reconnait en ces pa- 
roles le refrain de Hitler et de 
| Staline, 


e D 
de colonel, 
La € p 
et 1 æ, 
r p { B 
ke Liaxtors 
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GORILLFS DE POIDS 

—Les gorilles mâles adultes 

| du Congo belge atteignent sou- 
| vent le poids de 500 livres 


VOLCANO 
LIMITÉE 


Montréal St-Hyacinthe 


W. Girouard, 


géront général 


Foyers mécaniques 
Bouilloires - Fournaises 


Réchauds - Chaudronnerie 


Henri D'Eschambault, 
LIMITÉE 


Représentants locaux 


Allez chez 


LE. Laboss 


353, avenue Prove 


ière et Fils 


ncher, St-Boniface 


Téléphone 203 970 


LA 


Pour toutes vos 


réparations 


et pour 


d'automobiles 


vos achats 


de gasoline et d'huile 


X 


Représentant 
McCOLL-FRONTENAC 


Ouverture officielle 


re CD 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


du 


situé au coin des rues Berry et Taché 


en face de l'hôpital St-Boniface 


PAGE SEPT 


MARCEL-J, CHOISELAT 
propriétaire 


Le samedi 24 janvier, à 3 heures de l’après-midi 


k k *% 


Service nuit et jour 


Lovage d'automobile 
et changement d'huile 
à, rapides 


Service de remorque 


Gozoline Solvent Esso 
et Esso Extra 


Des souvenirs gratuits seront distribués à l'occasion de l'ouverture 


TT 


Service ultra-moderne 


Salles de repos d'une propreté 


impeccable 


Service de chargement de 
batteries Atlas 


Durant l'après-midi et la soirée des vues touristiques seront montrées continuellement 


Des prix d'entrée seront tirés au sort 


Vous êtes tous bienvenus! 


Huiles à moteur Marvelube, 
Essolube H.D., Palorine 


Pièces de rechange pour 
toutes les marques d'automo- 


biles. Travail exécuté par 


des experts. 


Pneus Atlas garantis, 
Chambres à air, batteries 
et accessoires 


Graissage à air comprimé 
avec les graisses de qualité de 
la “Imperial Oil" 


Les compagnies d'affaires mentionnées ci-dessous offrent leurs voeux de succès au Garage Park, à l'occasion de l'ouverture de leur entreprise 


Benjamin Brothers 
Creusage de fossés, de tranchées et de caves 


3, avenue Notre-Dame est 
Winnipeg, Man. 


Fonseca Roofing & Sheet Metal Co. 
Contracteurs en toitures et en ferblanterie 


257, rue Riverton 
Winnipeg, Man. 


Thompson Lumber & Fuel Ltd. 
Bois et produits de construction 


340, rue des Meurons 
St-Bonitace, Man. 


Braid Builders’ Supply & Fuel Ltd. 


Produits de construction 
rue Water 
Winnipeg, Man. 


Imperial Oil Limited 
Coin des rues Alexander & Knox 
Winnipeg, Men. 


Vari-Ray Venetian Blind Co. 
Stores vénitiens faits sur mesure 


1201, édifice McArthur 
Winnipeg, Man. 


Consolidated Motors 


Pièces de rechange et accessoires 


Leo's Electric Service 
Léo Boissonneault — Electricien 


206, rue Goulet 
Norwood, Man. 


L. À. WINDER 


Contracteur en plomberie et en chouffage 


Coin des rues Marion et Traverse 
Norwood, Man. 


The Cusson Lumber Co. Ltd. 


Coin des rues Provencher et des Meurons 


SUPERCRETE LIMITED 
Blocs de ciment pour cheminées, 
pierres à tailler 
802, rue St-Joseph 
St-Boniface, Man. 


Winnipeg Paint & Glass Co. Ltd. 
Approvisionnements en quincaillerie 
pour constructeurs 


179, avenue Notre-Dame est 
Winnipeg, Man. 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Winnipeg, Mon 


16 1948 


jonvier 


Lisieux 


| Le président du Chili 


lallusion aux accusations de tra! 


trise lancées contre lui par le sé. 


TE * en : 
Notre église était remplie à! défie les communistes nateur comr uniste Pablo Ne S 
® pleine capacité pour la messe de da. De trait es, il ne conn : 
minuit Le choeur de chant, sous! VALDIVIA, Chili Dans un | il, que les communistes au ser 
ravers les Centres Français de la Saskatc RE on | atom qu — D À QUES 
avec Mme J. Grégoire à l'orgue, ! Gabriel-Gonzalez Videla a déc-| “Puisque les Chiliens aimer 
hous a fait revivre les beaux jours ! laré, récemment, qu'il “attaque-|4e battre face à face, s'est-il écrié 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


de jadis 


Mme étien, avec son 


goût artistique bien connu, nous 


t 


rait sans répit et anéantirait tou- | 


te cellule communiste dans l'ad- 


ministration publique, particuliè- | 


je déclare devant tout le pays qn 
c'est ainsi que j'entends 
tre nos anciens alliés C'es 


nn + 


t ue 


avait préparé la crèche de façon 
à attirer et les regards et les per- | rement Pur dau les nurt ÿ défi que je leur lance 
à ds : A FF 1! 1" vi . d $ er |! - * réeid + our it | na 
teix jnes fèves au lard et des crèpes antal Ralph, Sask: Mme Cuigner, de ain .H bert sonnes; tandis que Mlle Beaure- ii ne font qu'empoisonner l'es Le président pa t à ca 
Pon préparées par Mme Lafontaine c Weyburn, et le KR. P. F. Délaye, s t u gard avait fait les autres décora- | prit public”, lsion de l'ouverture de l'exposi 
RS 590 . . . ns” , ine pe " rico induetrielle 
Des jeux divers occupérent la soi- | : propagandiste de ls North West . tions avec non moins de succès Le président faisait évidemment ‘tion agricole et industrielle 
. Mariage M Bol ylrée Le jeune Roland Labrèche [an 27 dé per mr er le feu Review à Winnipeg | tot LUE TI. Mme Gé- Les vacances ont ramené dans 
rw nvier à 4 | iécembr rnier u r r: À A, MI : ù Fe 1 
A lundi 13 Janvier, 2e Reoul [conduisait le grand traineau, au] ,,,* # FEmE cer de Mmes Napoléon et Henri Du-|,,,4 jordens, 2 garçons jumeaux. | leurs familles respectives nos élè- | === —— — 
de M. et Mme Raoul}, ' TE RP RE 8 PE Land, de Willow-Bunth, sont en | x de À Slicite |ves des collèges et des couvents: | 
4 ? sit Mlle Thérés \ de M. Maurice Laval M. La- Nos plus sincères félicitations et} >, er | e 
o. r "as DE jé 25 win MM. Valmont et Camille Pe og HS _ fi. | Promenade chez Mme Rose Le-|  Léilleurs voeux Georges Faucher, Réal Claude, | ù 
- alle de M: et Mme Y 27 |letier, de Régina, étaient de pas — L . s DUR _— © | gault, M. et Mme Albert Durand "ire 4 à | Renaud Préfontaime, du collège 
’ord. Mer L. Lussier célébra la. dé-nièrement chez M Mr - #0FTaine; talent, SOTUS le! At et Mme Louis Martin. Çà et là i de Gravelbourg;: David Létour- 
æ et leur donna la bé-|@6,, @oupa sue nis. À leur retour, | À la messe de minuit, 1] y eut}, et J. Stauber, de Wilcox: | 
; CU | - - nf — " : nétait plus qu'un belle assistance, cn de Mlle Léon Lamontagne, de Meyronne 
Fa d b Rien n'a été sau- Doilard [moins 95 pour-cent des fidèles| 4 ; finis Dos 9 
U | mo : nnette, Irène, et Nicole Préfon- 
5 a paroisse | Bellegarde |" ragga Mile Lucille Lafrance, institu-|présents se sont approchés des| {ie et Eveline Lamontagne, 
_ F se pionniers | à es paroissiens et|trice à Montmartre, a passé es sacrements. | du couvent de Gravelbourg: Odi- 
C M. Adélard | 10 dt Ma-|4 strict se hâtérent | fêtes chez ses parents, M. et Mme] Nos jeunes institutrices, Miles |} Rose-Alma, Jeanne d'Arc et 
5 . . déc bre ä ett Ma- 4e r en i en { c F ñ Pie e pt ! ART 
P« ) tué aceiden- | 4 19 gs $ Pal Le gt ee verbe Ti à RE w ne mn Vic = À nn y Solange Bouvier, Noëlla Duchar- 
, . rie-Louise, née le 2 Sécembre, en- | fra nécessaires ainsi 1. et Mme W. Weiss sont repar- | Hélène Boutin, sont venues pas- |, Simone et Lili » Lamo ‘ 
ta s q mena 8e |#. or ti n " i : sr 3 Pa , à one e iuanne Lamonta- | 
est ibreu: Lente vi nent re a - dE, goes” La famille | tjs à Saskatoon. ser leurs vacances de Noël dans gne, du couvent de Willow-Bunch; | LA MEILLEURE CHOSE Â FAIRE 
45 met arra!l : » rt 1 ! r 7 , : : »£ PR : r 
{ 4 Perret âgé [Demetz, Parrain, Lucien Martin; | Laval a in refuge chez M M. Balabock, prinçipal de l'é- | leurs familles. Rosanna, Aldéa et Eva Lamonta- | 
V1 : Perreault, âgé de | ,narraine Marie-Louise Frécon.!F 1 ent. à , l'A Vos u s Ir urs au- à 
62 ans et 8 s: fermier et éle- | rs je À x < ts sarse age A A- ecole du oi est revenu de Ton-| Nos ; rat et plusieur Lee gne, de Laflèche. 
: cousin et cousine Ge niant a k sas tres enfants de la paroisse, élev 
ve de Per p - in, Sas | | eur de ah x 
te ! y 4 pet n Le 37 décembre: Mar e-Del M \ S siens ex Mile P. Fournier, institutrice, |de divers pensionnats, ont aussi à Prix de Français 
Lost < ss 2 h om. le 7e mar ya M ’ : 2 À v: regret 4 | est de retour de Ferland, accom- | passé les fêtes à St-Hubert Nous np des vacances 
: ALT |d'Alexandre MeG de a ; t Mr M pour | me ” se d ir ist tion des ie 
r agnée de son jeune frère, Denis ? our faire la distribu s prix 
PE brielle Revêt, P marra Ê ep s v en- PR AE me Nes malades à l'hôpi à français: 8 
funérailles eurent lieu le! ” - : M. et Mme Ed. Kemp sont de| M. Boutin est toujours à l'hopi-} de çais: 
L gt Jeu Je ne M. et Mme Joeph, Lencash|nent de a | | mood Me Buetne | dont RTIFICATS 
ü £ nvier, à 10 h. Mer L.|Oéuje ot tante de À esch x retour après avoir passé près de |tal de Whitewood; Mme Eugène! Grade Vi: Renaud Préfontai- , 
s (fic ssisté de MM. 1 To Lu Lai De Va-et-vient deux semaines à Constance, chez | Beaujot, à l'hôpital des Soeursine, fils d'Emilien Préfontaine, , 
és | jue, de aapre ve die + mer te Mile Victoria Boutin, fille de leurs fille et gendre, M. et Mme | Grises à Régina, Va de mieux en|élève du collège de Gravelbourg, D EPARGNE 
«tR e ne ann + à 1 ."IM. O. Boutin, institutrice à Du-| D. Maddocks, |mieux cette année, Renaud a aussi rem- 
cr Perte Morse Prrrcie Made |[mes, Back. à fêtes chez ——— 7 | porté une coupe pour 1a composi- ® DE GUERRE? 
Le r e de fidèles pré-|fonin: mar: ne Denise Petit | °%PaTer énérations on française he ap Le gen 
ervice fut une preuve |; M Son galement venus passer uatre generatio cial pour la langue française et 
; time que l'on avait pour M es leurs vacances de Noël dans leurs [un autre prix provincial pour la 
l i Perreauk | Va-et-vient familles: Miles Rose-Marie et An- | composition française | 
M. A. Perreault naquit à Ste Voici le nom nos étudiants |gèle B n, du couvent St-Jo- | Grade VI: Irène Préfontaine, | 
Anne de la Pérade, PQ. 1 vint | qui sont venus chez } } le Forget; Jeannette, Ar- fille de M. Georges Préfontaine, | 
ét r À Ponteix dès 1909 Ma- | pour les vacances Se nande et Irène Boutin, du couvent l'un prix provincial. | 
é à Mille Aurore Ledue, ils eu- | Thérèse George et 1 ie St-Maurice; Bibiane, du cou- | Grade V: Arthur Sabourin, fils | 
ent ne famille de 10 enfants. ! Lamotte MM. Gé sis vent de Sedley e Couture, de M. Georges Sabourin, un prix 
dont cons, Marcel, Aurèle, | Marcel et Wilfrid Geors "abi du couvent de ope; Paul-| incial | 
e ‘ : Rent \ Moi s… | | provincial. 
Jea Victor: et 5 filles, Ber- | Sylvestre, Paul et Roland Marti-! Emile Hamel, du collège de St- | k à ; 
* . ’ d s…- per ? #8 Grade IV: Yolande Faucher de| 
the (Mme A. Cyr), de Val Marie, |ne, Jean, Stanislas et Henri Poi- | Boniface, Man RAS ut veix srovie. | 
Flore, Pauline, Lina et Jeanne | rier et Etienne Paulhu M. O. Boutin est revenu de| À où 1 oevile, P P 4 
M. Perreault laisse dans le deuil et Mme Paul Wilvers sont l'hôpital des Soeurs Grises de! cial. re À es EPARGNES DE GUERRE 
également 2 frères dont un est partis à Winnipeg pour quelques | Régina où, pendant trois semaines, | Nos RE nn en 
Frère du Sacré-Coeur, à Montréal, | semaines il a subi des traitements. Son jeu- | dement rare 4 à hd pero | 
et l'autre, fermier à Val Marie: 4 M. et Mme Alphonse George, |ne fils, Laurier, qui était aussi à | Brrrenid d'ét dier’ le Anis ave une 
soeurs, dont une dans l'Est jr, et Mile Sylvia Paulhus sont l'hôpital de Régina depuis deux À d'ardeur rs «sms “des 
* lés passer la fête de Noël à \n- is, do re i- , 1 " 
A la famille si durement éprou- [SES passer la fête de Noël à Pon roms 3 it nous arriver prochai ‘blions pas leurs institutrices. » 
vée, nous offrons nos plus sincè- |" a EE É | 
PES M. labné P. Béchard es alé |" Malgré e rés mauvais état des | Décès RESERVE POUR 
SA SARAPTNES AAAEAS Er CNRRE TERRE MR TE passer ya " - rs chez ses pa- | cnemins i \4 "+ une e de mi.| Nous avons eu la douleur de 
rents, à Laäajorc Sask considérable & la messe e mi- Lie Los P ] et 
J | : nous voir enlever par la mort,| ps A 
Montmartre MM. Maur ce et Oliva Nolin se | ne, Les communions furent très une de nos plus brillantes élèves M DE F IX 
re re ; rt Se 3 roir |nombreuses + n 3 s 
PARTIE ne ndirent à WA rt San, Sask., voir |n mbreuses. DURS Leila. Irène P vd mp 
eur soeur, Marie | ses - { i ù ’ 4 
| . ï rin, fille de Georges Sabourin, € 
ee ge 86 a ro car M. Jules George est actuelle- | Radville d'Yvette Chrétien, est morte à ? 0 
7175 paro ens et 80 au couvent, | ment à St-Boniface, Man rer Di ; 1022352 9 £ 
F2 21 .. : y l'hôpital d’Assiniboia, le 29 dé- € 
tota e 855 âmes Décès À * É 
Vil in 3 \ : eces embre, après quelques jours de 
Village: Rite latin 303, 70 n- Nos malades | si nd ES s L 3 : ce e, apre 
MERS lou AMOR Jiis 2toc Mme André Sylvestre a subi y ù d ' Le re À ne «4 grd md CORRE ETES maladie, à l'âge de 16 ans.. 
. se pa + "À ù une ae [4 s estiimee € = ñ : + : 
51, non-catholiques 27, total 451, | une opération à L hôpital d'Antler. ds 4 men péractine de DOS M. Charles Gydé, de Roubaiz, France, apparait sur cette photo Ce fut une grande surprise et 
Paroisse: 26 baptêmes, 47 pre-[ Mme Jules George est grave- Maurice Carles, décédée le 8 jan- | 4ec son fils, M. Maurice Gydé, de St-Boniface, à droite, son petit- | une grande douleur pour tous. Ses è À 
mières communions, 74 confir- med 7e “ «peau de St- vie? : après une longue et doulou- fils, le Dr M.-C. Gydé, de St-Pierre, et son arrière-petit-fils, Michel, | funérailles eurent lieu la veille os certificats d épargne de guerre com- 
Le : tre ariade oniface, Nous lui souhaitons un pre Mlpec an : ; “ : ê dé i ère. " ’ * 
més, 3 sépultures, 3 mariages, 14 6 eh 4 she Be . reuse maladie d’une quinzaine | âgé de 5 mois, sur les genoux de son père du jour de l'An. mencent à rapporter, Alors pourquoi ne 
1} s 1? |prompt rétablissement j : d 
collégiens, 12 scouts et 30 enfants , l'£ ses. Ell d £ à On a choisi pour porteurs es 2 ge À 3 
le choeur pre ana en S TRE 2 ER EQEE, Pat LES RDS APS DEA EL VER pe 2 ds rmi ses compa- laisseriez-vous pas ceite réserve intacte? 
de choeur Dieu vers les 3 heures de l’après- Don d'un orgue CR PR 2 é Fi i isi 
Messe des Ruthènes Willow-Bunch |midi, munie des sacrements et en- gnons de classe, accompagn ou e Constituez, avec cet argent, wne provision 
|tourée de son époux et de ses en- Jeunes filles élèves gomme elle. pour l'avenir . . . un actif précieux pour 


Le 8 janvier, les Ukrainiens ca- La défunte laisse 4 jeunes 


Nos malades ue 
soeurs: Gracia, Jeanne, Thérèse 


| fants 


environs de Mont- 4 
toëi | profiter de l'occasion qui s'offre, une res- 


tholiques des 


martre avaient une messe de Noël | Mme Tom Fitzpatrick et la pe-| Mme Carles (née Emma Délaye) ‘ à 

- ‘rnadette sver : 4 à . Fe ' É Arthur : : à 
élébrée dans le rite ruthène, dans | tite Bernadette Boisvert, Mme | naquit à Roanne, France, le 22 a- et Marguerite; 1 frère, T , ible en ne. 
célébrée da r e, dans | ery Belisle, de Scout Lake, et |vril 1906. À l'âge de 3 ans. elle ainsi que ses parents et ses source disponible en cas de gêne 


notre église paroissiale, Plusieurs | 
assistaient à cette messe dite par 
leur prêtre, M. l'abbé Nicholas 
Sydorak, nouvellement arrivé de | 


M. John Bracy, de Verwood, 
Mme Robert Philippon a dû 
être transportée à l'hôpital de 


la zone d'occupation russe. 11 était | Mo0se Jaw, le lundi 5 janvier. 


{s'en vint au Canada avec ses pa- 
{rents, qui vinrent s'établir sur 
june ferme à Souris Valley. Le 4 
[novembre 1924, elle épousait M. 
| Maurice Carles: ils demeurèrent 


grands-parents. 

Ce triste événement a grande- 
ment assombri nos joies du jour 
de l'An. 


La patinoire 


1 


Voici un moyen de vous assurer 
que ces économies ne vous 


% glisseront pas entre les doigts. 


l'invité, ainsi que M. l'abbé L Cà et là Endossez les certifie i arri 
Bob. : s . pod je Ne à À a p + WP ats qui arri- 
Savoie, au dîner de Noël qui sui- Nous souhaitons la bienvenue | Sur leur ferme à Ste-Colette Jus- Notre patinoire a été bien en- L q 

vit cette messe, chez M. John Du-|à notre nouvelle garde-malade, | Qu'en 1944, alors qu'ils vinrent tretenue malgré le temps doux. vent à échéance et envoyez-les par la poste 


syk. 


Çà et là 
Il est fortement question de la | 
construction d'une église du rite | 
ruthène, au village, ce qui réuni- | 
rait les différents groupes. 
Les Scouts firent leur première 


|cances 


Mlle Charlotte Wynoma Hayen, 
graduée de l'hôpital des Soeurs 
Grises de Régina. 

Nous souhaitons de bonnes va- 
à M F.-M. Blan- 


l'abbé 


|éhard, qui est allé passer une 


dizaine de jours chez ses parents, 
à Duck Lake, S:sk 


| demeurer au viilage. 

Les funérailles eurent lieu dans 
l'église de Radville, le samedi 10 
tjanvier, à 10 h:, au milieu d’une 
grand concours de parents et d'a- 
[mis. Le R. P. Fernand Délaye, 
frère de la défunte, chanta la mes- 
de Requiem. La chorale &u 


se 


Nous avons eu plusieurs joutes 
de gouret avec les clubs avoisi- 
nants: Fife Lake, Scout Lake, 
Rockglen, Flintoft. Notre club a 
eu plus de victoires que de dé- 


faites. A part cela, les jeunes ont 


passé une grande partie de leur 
temps sur la glace s'exerçant avec 


à Ottawa, tel que prescrit au verso de cha- 
que certificat, puis, quand vous aurez reçu 
votre chèque, déposez-le dans un compte 
d'épargne B de M. 


excursion de l'année le 3 janvier, | lsouus ô Ms ya À n gs : : 
chez Unuel Lafontaine Ÿ mé as À M. Alphonse Lemieux est ici|Couvent fit les frais du chant. l'espoir de devenir des étoiles du u mieux encore, laissez À la Banque de 
jeunes des environs vinrent les | Pour quelque temps, chez ses pa- Les porteurs étaient: MM. Louis patin. Montréal le soin de les convertir en mon- 
ser Pr ane Mi p 4 L l'rents let asc vu Martin, Eugène Ve- p j 

1 HOTTE et aegustiere e OM | + l J i 

ten Mlle Juliette Winslow est partie | r0t, Joseph Deshors, Henri Fra- Ri scédé naie, Pour cela, apportez tous vos cer- 
= u re | Richard Tauber décédé 


l'Est 


dans 


|dette et Horace Bourassa. 


tificats d'épargne de guerre à la plus 


” {visiter ses parents , € 
Esp Mt ins À s M. Edgar Bouvier avait ch ôpi I 
Mile Lucille Desjardins est re- | 8 arge ita 
. tournée Srndre + nait à é- | des funérailles + sr hôp proche succursale B de M. Au fur et à 
es affaires de gina, ainsi que Miles Alicé Gareau Elle laisse dans le deuil, son e t.oncres mesure de leur échéance, au cours des Pto- 
k LR 


tout le monde . 


et Juliette Boucher 


Baptème ‘ 
Le 5 janvier: Albert-Daniel, né 
29 décembre, enfant de Marcel 


époux, une fille, Antoinette (Mme 
Victor Bourassa), et un fils, Léon, 
|sur la ferme. Une soeur, Mme L, 
|Cancade, de Kennedy: 3  frè- 


ires, le R. P. Fernand, de Winni- 


(Cliché de la 


LONDRES — Richard Tauber, 
chanteur, compositeur et chef 
d'orchestre, est décédé dans un 


|hôpital de Londres, à l’âge de 


chaines années, nous verrons à les trans- 


former en monnaie, à leur pleine valeur 
nominale (y compris l'intérêt), et porte- 


Mondor et d'Anna Weismiller é-Thuis de Fra RS. sai * ns. ; dy 
| Parrain et marraine, M. et Mme DR IOns de Len Srones DS s s bols ce abc tge L ne plus grands ténors de rons la somme au crédit de votre compte. 
FL par « | Laurent Monû:r | qui demeure avec Louis à Los An- Un orgue, présenté à la paroisse du Sac:é-Coeur des Belges, à |jangue allemande, Tauber était di : | # 
RS Statistiques | geles, et un petit enfant. St-Boniface, par des amis et des paroissiens, fut dédié à la mémoire |, des meilleurs interprètes de râce cet arrangement, vous ne subirez 
“ ( | Population catholique, 212 foy-| A cette familie éprouvée nous | des soldats belges tombés au champ d'honneur au cours des deux Mozart et participa souvent aux pas l’aria d'endosser chaque certificat un 
PARLE NE 2 ers et 1,048 âmes; oaptèêmes, 42; | offrons nos plus sincères condo- | guerres mondiales, On voit sur cette gravure, de gauche à droite: M. | festivals de Mozart à Munich et à ua: la b ver £ 
LE PS lères communions, 19; confirmés, | Jéances. Gérard Dumouchel, organiste; le R. P. Vitus Van Olssen, O.F-M.; |; Salzbourg. . anque y verra pour vous, 
A |22; sépultures: adulte, 1, enfants, Mariage l'échevin J. Van Belleghem, président du comité paroissial; MM.| 
Fe |4; mariages, 11. Le samedi 3 janvier, M. Fran- | André Bellens et Raymond Bernaerdt. ___ [Le cardinal de Buenos- 


Beaucoup d'hommes com- 
mettent l'erreur de se con- 
sidérer sufhsants aeux-mêmes. 
Nous dépendons tous les uns 
des autres, dans une certaine 
mesure, quand il s'agit de 


Îtes, l'on remarquait: M 


Woïseley 


M. Stanley Cieckiewicz fut ré- 


lélu marguillier par acclamation 


Parmi nos visiteurs pour les fê- 
et Mme 
fillette, 


William Blender et leur 


de Craven, chez M. Adrien Bonne- | 
| ville: M 


et Mme Alex. Arsenault, 
de Régina, chez M. Wilfrid Briè- 


cis Tosczak, fils de M: et Mme A. 
J. Tosczak, de Régina, unissait sa 
destinée à celle de Marie-Anna 
Beaudry, fille de M. et Mme Hec- 
|tor Beaudry, de cette paroisse, Le 


R, P. E.-A. Yandeau bénit le ma- | 


riage 


chez les parents de la mariée, à 
l'issue de la cérémonie religieuse 
Les nouveaux époux demeure- 


Un somptueux goûter fut servi 


| 


[mm Le Canada au 


Conseil de Sécurité 


(Suite de la rroisième page) 
fait l'expérience depuis que 
ses mérites et le sort l'ont hissé 
parmi ies premières places sur 
les trétaux de la politique in- 


rience des problèmes et des 
procédures de l'ONU l’aidera 
beaucoup. | 
On voit ainsi que le Canada | 
devra s’habituer de plus en plus | 
à décider par lui-même sa poli- | 
tique internationale. Dans ce 
vaste labyrinthe de faits bru- 


Aires gravement malade 


BUENOS-AIRES — Les méde- 
cins du cardinal Santiago-Luis 
Copello, archevêque de Buenos- 
Aires et primat de l'Eglise ca- 
tholique d'Argentine, ont annoncé 
ces jours derniers qu'il est gra- 
vement malade, sans toutefois di- 
vulguer la nature de sa maladie. 


ous constaterez que ce service vous épar- 
gnera du temps, des soucis et des compli- 
cations. Pendant que s'augmentera votre 
dépôt, vos certificats d'épargne de guerre 
seront en sûreté, 


Le bon marché de ce service vous sur- 
prendra. 


gagner notre vie. Si habile |'*: M. et Mme Apsiera Rioux, de | Font à a attir ti ternationale. taux entrelacé aux passions [Le pes ur DRE ÿ Li ; RES 
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coopératif se fait par contre 
des amis partout. Il apprend 
davantage parce qu'il est 
plus susceptible de profiter 
des bons conseils et des bon- 
nes idées qui lui viennent de 
nombreuses sources. Il ne 


faut donc pas s'étonner qu'un NE Tee vué Cette organisation a déclaré | 
tel homme soit plus apprécié LE MAGASIN DE Aussi a-t-il fallu cherchez |due l'Eglise catholique romaine | FRANK D CULP 
| Aussi 1 rchez rrchait “à briser les princines | e 
de nes * à pe ; Ê a : cherchait “à briser les principe 
+ patrons et plus favorisé LINGERIE bien fort pour trouver quel- |Constitutionnels des Etats-Unis OPTOMETRISTE 
du succès! qu'un qui représenterait le Ca- |point par point,’ en cherchant | (Spécialiste de la vue) | 


. . . 
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M. Louis Dureaul 
à Piapot pour queiques jours, der- 
niérement 
Mlle Adeline 
ques jours à 


que Mme Ad 


se rendait 


Pitre a 
nopit 


en 


passe quel- 
local 
oueslan 


ainsi 


Le 
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M. Clyde C. 


déjà des postes importants qui 
exigent un soin quotidien. Di- 
sons, en passant, que c'est là 
une des raisons pratiques que 
l'on avance pour retarder l'é- 
tablissement des relations avec 
le Vatican, geste qui s'irpose 
pourtant à plusie"”:3 points de 


nada au Conseil de Sécurité 


| ses 


par les C. de C. 


WASHINGTON — Une nouvel- | 
le organisation se dénommant 
“Protestants et autres Américains 
Unis pour la séparation des Egli- 
et de l'Etat”, a réclamé la 


| suppression de l'ambassadeur des | 


Etats-Unis au Vatican. | 


notamment à obtenir des subsides | 
du trésor public pour un syste-| 
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non. 


pour cette tâche car son expé- 


ton,” conclut le document. | 


Tél Bureau: 4164 Résidence: 2218 


16 jonvier 


Winnipeg, Man 


compas la vie de |noraires de. messes qui fui furent 
re vénérée juhilaire à la vie lenvoyés en grand nombre 


Lèn tes 


En Colombie - 


our et d'apostolat de saint! Pernidant ses 50 années au Cana- 
Vancouver Jean l'Evangéliste, dont On com-|da, notre dévouée missionnaire 
ermnorz s fête en cæ jour [a partagé son apostolat entre la 
Eneuite, Son Exceéllenée se ren-!| Saskatchewan et la Colombie 
Soixante ans : dit à + de communauté pour | aussi, la fête aurait été incomplète 
de vie religiense w ne pret causerie avec toutes | si les Indiens n'y avaient pas pris 
+ T1 décembre 1947. à la Ma s Me D duos blvert. LA #7 dame vers 7 à. 38 LE” 
n provinciale des Soeurs de re fâte le ? rh Rev hg L 
Enfent-Jésus, Vancouver-Nord, | l'héroïne de la I£te la énédiction plusieurs Indiens anciens éleves, 
n célébrait les noces de diamant | 44 Saint Père faveur insigne à |offrirent à noire digne jubilaire 
je Soeur Jonnnes laquelle elle ne s'attendait guére, )ieurs sincères félicitations li y eut 
2 ta fut r “ile un bonheur ! des compliments par trois Chefs 
La cérémonie débuts £ sine bio des chants appropriés par les plus 
messe, dite par 5. Ex » £ te Laes ès ” sous le pré-l'jeunes qui amusérent l'audi e 
M. Duke, archevéque de 1 n Le ipérieure provin- | On lui présenta, ensuite, un ma- 
er, QUI avait Gaigne ACCPF e, Mère Dort la fête se gnifique panier, ouvrage manuel 
prénider la fète était scrompé ete ntimement. Il vlde cette tribu 
Fr 4 re r 4 " 
le su Aie dE FE. vents. des cadeaux. | Cette réception fut particuliè- 
" Re roc 1 P : mais 57 |rement goûtée par Sr Jonnnes qui 
Merck, S85S _ de la paroisse an aAnnen précia surtout les h0-|aime bien les Indiens: elle s'ex- 
ÉTEP TELE ———— |clamar "J'aurais manqué cet évé- 
“ - au 4 1 : : nement du jour! 
St- Paul Aux Nations Unies Ce jour mémorable restera gra- 
La EE le, artistiq ent © " vé profondément dans la mémoi- 
née, rendait la fête encore i° de tous 
helle On chants le Propre ds : 
EN D PR 7 S. Exc. Mgr Tissier, de 
sainte Vierge, en gréf en M f EI 
A l'Offertoire, le FR. P. Meck Reims, est décédé 
donna le sermon de circonstance 
I! fit ressortir La vie de prière in REIMS -… S. Exec Mer Joseph 
tense de notre chère jut e. I Tissier, évêque de Chälons-sur- 
débuta tout d'abc er ffrant Marne, est mort la semaine der- 
es félicei ergé, ap nière, succombant à une conges- 
puyant esprit de tion qui l'avait frappé il y a 
sacrif al | quelques semaines. Le prélat é- 
même lorsque, en 1898, elle quit tait âgé de 90 ans 
tait sa chère patrie a France Il avait été nommé successive- 
pour venir en Colomi ers le ment gränd archiprêtre de la ca- 
Indiens de la trit Squamish, thédrale de Chartres, puis vicaire 
Le prédicate ; général et, en 1912, il iit été 
éter trop | éloges élu au siège épiscopal de Chä 
personne) de re Ve ren lons-sur-Marne Il a dirigé ce 
de pe de ftroisse nodesti diocèse pendant prés de 36 ans 
I en profita dor 1 Il était officier de la Légion 
estime envers notre Congrés d'Honr 
: trar « é dites 
sionnaire a ROME Des manifestants ont 
qui la caractérise et J empêché l'évêque de Lecce, dans 
nes es! viva xemf M. Dana Wilgress, ministre ca- les Pouilles, de prendre la paro- 
A la Communion s € [ n Suis era probable- | les à Tulli à l'issue d'une cé- | 
18 d'entendre 506 Jonnnes | me é représentant du Ca- | rémonie religieuse 
enouveler ses voeux de religion, | na Nations Unies. M. Wil- Les fidèles ont réagi et une ba- | 
d'une voix vibrante et puissante, | gre ‘ ctue ent en Havane  garre a éclaté, au cours de laquel- 
au grand étonnement de ‘ té le 1z légation cana- le la police a opéré plusieurs ar- 
Après la messe, S. Exc. Mgr |dienne à la conférence. mondiale | restations, dont celle d'un indi- 
Duke adressa quelques paroles /de commerce | vidu porteur de deux grenades. 


En réponse 


à vos questions 
AU SUJET DU 


CONTRÔLE DES 
IMPORTATIONS 


jb, plupart des pays qui commercent régulière- 
ment avec le Canada ne se sont pas encore suffisamment remis des effets de 
la guerre pour solder de façon normale l'achat des marchandises dont ils ont 
besoin, malgré l'aide considérable qu'ils ont reçue du Canada et d'autres 
pays. Ces nations ne peuvent pas non plus nous expédier suffisamment de 
marchandises pour équilibrer leurs achats—ni nous payer en numéraire qui 
nous permette d'acheter des marchandises d'autres pays. 
Cependant, le Canada a continué à acheter plus de marchandises que jamais 
ouporavant des Etats-Unis et des autres pays exigeant des dollars américains 
parce que ces marchandises ne pouvaient être obtenues ailleurs et parce 
que les commandes n'avaient pu être remplies durant la guerre. Fr 
H s'ensuit que nous devrons nécessairement réduire nos achats des Etats-Unis 
ou des pays exigeant des dollars américains jusqu'à ce que notre balance 
commerciale reprenne son équilibre normal. 
Pour parer à ce cas d'urgence, les achais de marchandises, de services, ou les 
frois de voyage qu'il faut solder en dollars américains sont maintenent 
soumis à un contrôle. 


Si VOUS ETES IMPORTATEUR D'ARTICLES DE CONSOMMATION et si vous 
désirez savoir quels sont les articles (1) inte:dits, (2) contingentés, ou (3) non assujettis 
oux contrôles, adressez-vous ou écrivez au Percepteur des douanes et accises le 
Plus proche. 


Si VOUS DÉSIREZ IMPORTER DES ARTICLES SUJETS AU CONTINGENTEMENT 
et désirez faire établir vos centingents d'importation, ou si vous avez besoin de ren- 
seignements particuliers, consultez le Percepteur des douanes et accises le plus proche. 
Vous pouvez vous procurer à tous les bureaux des douanes des formules de demande 
de contingents d'importation et des instructions pour les remplir. Ces formules doivent 
être déposées chez le Percepteur des douanes et accises, 


s vous DESIREZ CONNAÎTRE VOTRE CONTINGENT INDIVIDUEL. Après avoir 
déposé votre formule de demande chez ls Percepteur des douanes et accises, toute 
correspondance relative à l'établissement des contingents ou se ropportant aux cas 
de difficultés extrêmes découlant de l'interdiction des importations doit être adressée 
ou Service du contrôle des importations en temps de crise, Ministère des Finances, 
490 rue Sussex, Ottawa. Les contingents sont octroyés trimestriellement et toute 
portion inemployée pourra être reportée au trimestre suivant, 


si vous êTes IMPORTATEUR D'ARTICLES DE PRODUCTION, DE CHARPENTES 
METALLIQUES, de pierre, de machineries ou d'articles servant à la fabrication ou 
Importateur d'automobiles et désirez connaitre les restrictions aux importations de ces 
catégories, adressez-vous ou écrivez au Service du contrôle des importations en 
temps de crise (Articles de Production), Ministère de la reconstruction et des appro- 
visionnements, 385 rue Wellington, Ottawa. 


Si VOUS DESIREZ VOYAGER EN DEHOKS DU CANADA et voulez connaitre le 
montant de change étranger disponible, adressez-vous à n'importe quelle banque ou 
à la Commission de contrôle du change étranger à Ottawa, Montréal, Toronto, Windsor 
ou Vancouver. Si vous vous proposez de faire des achats de marchandises personnelles 
durant votre voyage à l'étranger, consultez le Percepteur des douanes et accises le 
plus proche, et ceci avant votre départ. 


si vous êTes MANUFACTURIER, GROSSISTE OU DETAILLANT et si vous dési- 
rez des renseignements au sujet des taxes d'accises ou au sujet de la liste des articles 
qu'elles affectent, adressez-vous au Percepteur des douanes et accises le plus preche. 


Si VOUS AVEZ BESOIN DE NOUVELLES SOURCES D'IMPORTATION, consultez” 
le Service du commerce extérieur, Ministère du commerce (Division des importations), 

Ottawa, concernant vos problèmes d'approvisionnement suscités par les restrictions 

des importations, Por l'intermédiaire du Service des Attachés commerciaux, la Division 

des importations cherche à obtenir une augmentation de marchandises provenant du 

Royaume- Uni et des autres pays “non désignés" 


ss vous ÊTES MENAGERE et désirez des renseignements au sujet des succédanés 
chmentaires disponibles ayunt une valeur nutritive comparable à celle des aliments 
dont l'importation est interdite ou contingentée, vous pouvez vous procurer des publi- 
cations préparées par la Division de l'olimentation du Ministère de lo santé nationale 
et du bien-être social en vous adressant à votre Service de le santé provincial ou local, 


dns : | 


Différents départements gouvernementaux sont chargés de l'admi- 
nistrotion de ces contrôles des importations. Ces renseignements sonf 
fournis dons le but d'aider les citoyens canadiens à se conformer aux 
nouveoux règlements du contrôle des importations sons trop nuire 
à leur commerce ou à leurs affoires personnelles. 
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En Saskatchewan 


Visa 


ges du Québec 


| 
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ACMCEE 


Le tourisrne d'hiver prend une 


la province de Québec 


ment aménagés surgissent dans ses coins les plus pittoresques 


règne en maitre, et le fervents de 
scene que | lon voit 


Maillardville 


Paroisse de N.-D. de Lourdes 
Concert 

C'est le dimanche 21 décembre 
que le Cercle C.-F, de cette pa- 
roisse offrait au public son con- 
cert de fin d'année. La salle pa- 
roissiale était remplie. Nous te- 
nons à remercier notre popula- 


tion et tous nos nombreux visi- | 


teurs pour le bel encouragement 
qu'ils nous ont donné, ainsi que 
les organisateurs, directeurs, 
teurs et actrices et musiciens pour 
leur travail constant, assidu et 
désintéressé, et qui ont fait de ce 


concert un succès inoubliable 
Quelques mots appropriés fu- 
rent adressés par le R. P. Teck, 


curé. Il félicita les artistes et mu- 
siciens, souhaita la bienvenue à 
nos distingués visiteurs, entre au- 
tres M- Anfossy 
ce, et M. Van Acken, consul de 
Belgique. Tous deux firent l'élo- 
ge de notre beau groupement 
français, nous encourageant à! 
continuer l'oeuvre déjà si bien| 
commencée, Leurs paroles furent 
fortement appuyées par Ar- 
thur Cheramy, président de la 
Fédération. 

On remarquait, parmi les per- 
sonnes venues de Vancouver, 
let Mme Draize &insi que Mme 
[Aristide Blais, épouse. du Séna- 
| teur. 
| Avant de clôturer la soirée, eut 
| lieu le tirage au profit de l’école, 
{qui atteignit des résultats bien 
|consolants. Les gagnants furent: 
ler prix, M. Suronosky; 2ème, 
| Mme Elie Pigeault; 3ème, M. Tis- 
| seur, Vancouver, 
| Messe de minuit 
| Le R. P. Curé chanta la messe 
{de minuit et celle de l'Aurore, 
l'assisté au choeur par le jeune | 
séminariste Joseph Fouqguette, 
étudiant à Mt. Angel, Oregon. 
La messe du Jour fut célébrée par 
un Père Dominicain, de Burnaby. 
| Le R. P. Roger, OM. vint pré- 
ter son concours pour les confes- 
sions. 


membres de la chorale qui, sous 
l’habile direction de M. Char- 
les Girard, rendirent avec brio 
la messe en 3" parties de Ste-Eli- 
sabeth. Les solistes pendant 1a 
messe furent: MM. Victor Muller, 
|C. Girard, Mmes T. Filiatrault, 
ÎF, Barr, Roland et Léo Gamache, 
| Mlle O, LeHoux. Mme Donat Paré 
| touchait l'orgue. 
Statistiques pour 1947 

Communjons, 17,534; baptêmes, 


| : 
153; confirmations, 145; mariages, 
17; sépultures, 14. 


Parties de cartes 
Le 7 décembre dernier, avait 
{lieu la partie mensuelle du Cer- 
‘cle, Les prix furent décernés com- 


|me suit: ler prix pour dames, 
May Racine; pour hommes, W. 


| Racine. 
| Celle des familles dont le nom 
|commence par “P” avait lieu le 
{14 décembre. Mme V. Poncelet, 
aidée de son fils, Marcel, en avait 
|pris la direction et remporta un 
| beau succès, pour lequel nous fé- 
licitons les L'Énobiens, qui 
|se sont bien dévoués. Les gagnants | 
| de cette partie furent: Prix d’en- 
| trée, M. Frigon; ler prix pour da- 
mes, Mme VW Bruneau; 2ème, Mme | 
| Albert ;: ler prix pour hommes, 
|M. Er, Therrien;, 2ème, 
| Poirier, ler prix du Pool, M. Ther- 
\rien; 2ème, Mlle Racine, Bingo, 
|M. Paul Velay et 
| Prix de la loterie: Lampe élec- 

|trique, M. Painchaud:; bourse, M 

Fournier; surprise, Mile C. Cro- 
teau. 
| La dinde offerte par les Dames 
de Ste-Anne fut gagnée par Mme 
| Charron. Les artistes au program- 
| me musical furent le jeune Fau- 
cher et sa soeur, et M. N. Gareau 

La prochaine partie organisée 
ar les Dames de Ste-Anne aura 
ieu le dimanche 25#janvier 

. L2 . 

A une assemblée spéciale, 3 
nouveaux commissaires d'école 
ont été élus: MM. J.-B. Goulet, 
Lucien Croteau et Ulric Char- 
pentier, 


| ‘ Visiteurs 
| De Gravelbourg, Sask: M Louis 
Braconnier chez sa fille, Mme 


Charles Michaud et ses fils, Ama- 
ble, Louis, Ernest Léo et Marcel, 
Mme Paul Huel visite également 
les familles Braconnier 
M. Huel, accompagné de sa! 
soeur, Jeanne, pa ® : un mois chez 
les familles, Gritfin et Dumont, | 
de Burnaby 
Mme L.-H. Girardin 
burn, Sask, arrivée depuis la 
t de sa mére, en novembre, 
lioit retourner chez elle ces jours- 
Ses deux jeunes filles, 
lande, sont venues la rejoin- 
l dre durant les Fêtes 


ci 
et Y: 


ac- | 


Nos remerciements à tous les | 


M. Ed.} 


Mlle Goulet. | 


de Wey-| 


vogue de plus en plus grande dans 


Chaque année, de nouveaux centres soigreuse - 


Le ski 


ce sport y viennent de partout. La 


ici a été prise dons les Lourentid des 


Mariage 
Le 31 décembre, le R. P, Curé 


Voici le nom des patients hospi- 
alisés du 21 décembre “1947 au 10 
janvier 1948 

Val Marie: Simone Paradis, 
Mme Laura Demontigny, Mme | 
Ovide Fiset, Renald Duquette, | 
Mme T. Hays. Alfred Kroetz, Mme 
Rose Demente, Martin Kroetz 
René De Montigny, René Pinel 
Anna May Kroetz, Rolande Du- 


quette, Archie McYmes 


| thews, 
sie, Mme Gladys 
| Josephine Wegwitz 


| 


Glas, 
Kress et 
[Martin Glas, 


Val Marie 


Hopital Notre-Dame | 


William James, Jose- 
Thos. Stuart, L 
ansen, Irma Sim, Connie Ma- 
Eileen Rosie, Alarine 
Wegwitz 


Orkney: 
hine Wegwitz 


Mme 
Masetield: J. Kress. Mme 
Sr Patricia Mme 
bébé, Theresa Burns, 
Andrew Bolen 


Rosefield: Mme Christina 


Schmidt 


| 


bénissait le mariage de M. Jean- | 


| Charles Hamelin, fils de René 
Hamelin et de Dora Barbeau avec 
Mlle Gertrude Healy, de Glasgow, 
Ecosse, fille de Francis Healy et 
ide Charlotte Tolll MM. Albert 
Lagrange et René Hamelin agis- 
saient comme témoins. 
Naissances 
Joseph-Philippe-Lionel, né le 
20 novembre, fils de Raoul Vé- 
zina et de Lise Granger. Parrain, 
;Jean Granger; marraine Thérèse 


Le nombre de patients admis 

l'hôpital durant l'année 1947 
Lest de 873. Cet hôpital est dirigé | 
par les Soeurs de Notre-Dame 
La Rév. Mère St-Ephrem en est 
la supérieure 

Çà et là 

Jeudi dernier, M. le Curé s'est 
rendu à Ponteix pour assister aux 
funérailles de M. Adélard Per- 
eault, frère de M. Joseph Per 
reault, et père de Mme A. Cyr et 
de M. Jean Perreault, de Val Ma 
rie, Les familles suivantes assis- 
tèrent également aux funérailles 
René Nadeau, Aimé Nadeau, Jos 
Perreault, A. Cyr, A. Carrière 
Y. Briand, C. Wanlin, Letourneur 
| E. Guillon et L. Clément 
| Mme Eugène Toupin était de 
passage à Saskatoon, la semaine 
dernière, pour affaires 

Les deux clubs de la Jeunesse | 
catholique ont tenu leur assem- 


| Granger, 

|. Richard-Jean, né le 20 novem- 

bre; fils de Jean-Félix Tauber | 

let d'Yvette Finnigan. Parrain, 

Joseph-Albini Finnigan; marrai- 

|ne, Annie Tauber 
Eveline-Célina-Marie, née ler 


et de Béatrice Hébert. Parrain, 
| Eugène Comeau; marraine Mme 
|Célina Comeau. 
|. Louise-Marguerite-Marie, 
|le 21 novembre, fille de Léon de 
Leclair et de Blanche Mo:iset, 
Parrain, Raymond Leclair; Mar- 
raine, Kathleen Moffat, 
Denise-Anna-Marie, 
décembre, fille de Robert Stubbs, 
et de Simone Lamothe. Parrain, 
Emile Lebrun; marraine Irène 
Lebrun. . 
» Maire-Lucille, née le 18 décem- 
bre, fille de Léandre Proulx et 
d'Annette Boileau. Parrain, J.-B. 


Proulx, marraine, Mme Clara 
Proulx. 
Joseph-Pierre-Paul, né le 15 


décembre, fils de Lucien Ayotte 
et de Thérèse Côté’ Parrain, Ar- 
thur Ayotte; marraine, Mme Au- 
rore Ayotte, 

Paroisse de N.-D, de Fatima , 

Le 14 décembre, à la salle de 
N.-D. de Fatima, il y eut une bel- | 
Île soirée donnée par les familles | 
Idont les noms commencent par 
les lettres E, F, G:et H, Malgré 
jla température inclémente, le 
succès réalisé au point de vue fi- 
nancCier fut un des meilleurs de- 
puis l'inauguration de ces soirées 
de familles. 

11 y eut d'abord Bridge et Whist 
Les heureux gagnants furent: 
Messieurs: À. Poirier. et A, Ha- 
cault; Dames: Mmes H. Carrier, 
G. Dubuc et Chartier (ex-aequo). 


H. Carrier; 
Mme $S, Parent; les prix de Brid- 
ge, par M. M. Brunelle et Mme 
M. Brunelle (consolation). 

Après un succulent goûter, nous 
avons eu un charmant petit con- 
cert. M. G. Fraser et M. I. Gaudet 
nous exécutèrent quelques chan- 
sons et M. L. Goyet joua de la mu- 
sique à bouche. Après que M. Jos. 
Gagnon, de Vancouver, nous eut 
fait rire avec ses deux histoires 
comiques, M.° À. Hacault conclut 
le programme avec une chanson 
de sa propre composition. 

* Nous tenons à remercier, au 
nom de la paroisse, tous ceux qui 
se sont si généreusement dévoués 
pour le succès de cette soirée. 

Messe de minuit 

M. Stanislas Parent chanta le 
|“Minuit, chrétiens”, La chorale, 
sous la direction de M. L. Lizée, 
{fit les frais du chant. Le R. P. Si- 
|mard donna le sermon de circons- 
| tance. 


| MARIAGE 

| Muttit—Lizée 

| Le lundi 29 décembre, en l'égli- 
se de N.-D. de Fatima, Mlle Co- 
lette Lizée, fille de M. et Mme 
Valère Lizée, unissait sa destinée 
à celle de M. Arnold Muttit, de 
| Glasgow, Ecosse. Le R- P. Simard 
|célébra la messe, Mme Fontaine, 
aidée de Miles Collette, Granger 
et Gauthier, chanta plusieurs can- 
tiques appropriés. 

La mariée était revêtue de 
|blanc et les deux filles d'honneur, 
Mlles 
Lizée, en bleu. 

Les garçons d'honneur étaient: 


née | 


née le 13| 


Laura Croteau et Léonne| 


| 
| 


| 


l 
! 


| MM. Gilles Lizée et Germain Mar- | 


solais 
Le soir, une foule nombreuse 
|se rassembla à la salle Tatra. 


La vente du radar est 
interdite aux E.-U. 


WASHINGTON A la suite 
de la protestation émise par le! 
représentant républicain Ross Riz- 
| ley. lequel prétendait que des ap- 
pare! ls de radar en provenance 
de stocks américains excédentai- 
res de guerre avaient été vendus 
|à la mission d'achats soviétiques 
aux Etats-Unis (AMTORG), le se. 
crétariat d'Etat et le secrétariat 
du commerce ont décidé d'inter- 
dire l'exportation de tous les ap- 


t 


arrêté à ce sujet sera vraisembla- 
biement publie aujourd'hui, 


Marie | pareils de radar sans permis. Un 


là Swift Current, 
| vendredi dernier. 


Driscol Lake: George Anderson | 


Bracken: Mme D. McLennan et 
| bébé 


blée annuelle d'organisation le 
dimanche 11 janvier. 


Club junior: 52 membres—Pré- 


sident, Guy Dunand, vice-prési- 
dente, Lilianne Clément, secrétai- 
re, Dolorès Sincennes, trésorier, 


Etienne Vaceboncoeur. 


Club senior, 40 membres— Pré- 
sidente, Mlle Pauline Blanchard, 


vice-président, Fernand Nadeau, 
secrétaire, Mlle Hermine Dubois 
Le Club senior de la Jeunesse 


catholique donnera une partie de 
cartes au profit de l'église, le di- 
manche soir 25 janvier, 

M. Noël] Dudragne était à Pon- 
teix, vendredi dernier, pour af- 


’ faires. 
| décembr , s ‘omeau | 
consul de Fran- | °° ibre, fille de Justin Comeau 


Milles Muriel Côté, d'Estevan, 
et Louise Morissette, de Ferland, 
nous sont arrivées comme em- 
ployées à l'hôpital Notre-Dame. 

M. Jean Cornet était de passage 
pour affaires, 


Candidat aux élections 


M. Henry A. Wallace vient de 
mettre fin aux incertitudes con- 
cernant sa candidature aux pro-| 
chaines élections présidentielles | 


La volaille fut gagnée par Mme | en déclarant à Chicago qu'il sera 


le prix d'entrée, par | 


sur la liste des candidats 


Le 15 janvier 1908, la Pro- 
vince du Manitoba prit la di- 
rection du ssytème télépho- 
nique en dedans de la Pro- 
vince, qui, jusque là avait 


été dirigé par la Cie Bell Tele- 


phone du Canada. 


Depuis qu'il appartient à la Pro- 
vince, le service téléphonique du 
Manitoba a progressé, s'est éten- 


du et développé dans une 


mesure, couvrént presque toutes 
les régions hobitées de la Provin- 
ce, y compris les districts miniers 
connus comme étant au ‘Nord du 


53.” 


Ro-! 


M. | 
John | 


PAGE NEUF 


ÉTES-VOUS DÉCOURAGÉE 


par la souffrance que vous apportent 


LES ENNUIS FEMININS périodes" 


Qui vous rendent NERVEUSE 
IRRITABLE ces jours là? 


Souffres vous des ennuis que causent 
dérangements fonction mensuels 
féminins qui sont La cause de 0e doudetins 
vous rende nervweus. capriceus, agitée 
fuible-en de telles circonstances” Dé 
fnitivement, alors. emavez le Composé 
Végétal Lydia E. Pinkham pour soulager 


nele 


ces symptômes 

Lors d'une récente épreuve. il fut établi De j le 70 ane. dés tuilliers dé 
très efficace pour Joute fumme endurant em -vns ct de fumthes en rescttaut 
de telles souffrances Pourquoi ne pas — se” À ju 
vous rendre À l'évidence et l'essayer ne Ê = os 
vous-méme tats. Ce 


Le Composé Pinkham est reconnu 
comme calmant utgrin. Il prodn ] 
effet de soulagement sur l'un des organes 
rtants 


Notes: Vous préféreres peut-être, d'entre 
part. LES TABLETTES LYDIA E 


féminins les plus PINRHAM avec fer ajouté 


OMPOSÉ VÉGÉTAL Lydia E. Pinkha 


imp 


Le Coin du Collège de Gravelbourg 


| Les vacances Let avec le départ de \q con- 
Le samedi 20 décembre, à 10 h.!tingent de colieglens grand si- 
a.m., les élèves quittent bruyam-|1ence eny ahit gt uellement les 
ment la salle d'examen pour com- | salles et les corridors du collège 
mencer allègrement la belle p« Le retour 
iode des vacances. Oui, c'est cette Déjà les vacarx ( nt envo 
pensée qui, durant heure 1e O0 I Le inst pa 1 
tudes art éconfortait les élé ï t cé | moule 
ves et leur annonçait le repos € 1 x t repa 
la détente prochaine, pensée qui!t L | rte sur le 
venait pl obsédante à n ire :« l ï t ‘ soupire 
que la fin du premie mestre !s cet I gineuse 
approchait et que 1 ièévre des ! Ma ‘e foi 1 on rêus 
vacances se déclara he toi t à cor r get aux 
es étudiants imis 1x nireres méme aux 
Durant cette 1 le tou rofessel j ite de re 
‘otes l'on f ST H ‘ n se et à q nn onte déja 
serre la main, l'on se dit au re-|en imagination, ses escapades de 
voir, l'on s'exprime des souhaits, vacances. Et, phiquement 
Es Re pare — |l'on conclut que s « vacances 
sont douces, la rentrée aussi à ses 
Vonda beaux côté 
MARIAGE Retraite 
| Le mardi 18 novembra, en l'é La nouvelle année commence 
glise St-Philippe de Néri, Mgr €t pe change de cale ne al 1 = 
Pierre bénissait le mariage de M.|8°nGa, Ge Cravaie Ne Vera i 
Auguste Bandet, de Prud'hom-|Pàs aussi changer que! iue < ne 
me, fils de M. et Mme Bandet, a- | dè plus personnel, de F re ‘Mpor= 
vec Mlle Rolande Parent, fille tant dans notre vie? Afin d'opé 
de M. et Mme E--J, Parent, de | ler Ce renouveau dans notre 1 
Vonda, Sask nous commen ons notre deuxié 
A l'issue de la messe nuptiale, Me Semesire par une Journee de 
j ’ récollectio t de méditation, A 
une réception eut lieu chez les pa- | £CO/ECHON. € > F. Dubreuil 
|rents de la mariée. lors, samedi, le R. P. E: Dubreuil 
Ale Le à prêche une retraite qui fut bien 
Soirée paroissiale faisante à tous, j'en suis certain, 
Le dimanche 14 déc mr bre eut Gouret 
lieu la soirée paroissiale au sou- Samedi soir, les élèves se ren 
| bassement de 1 église Un grana daient à une partie de gouret en- 
| souper au poulet fut servi par les !{,, es “Eaglites” et nos “Alouet- 
dames de la paroisse. Quelques |," Selon les rumeurs, les A- 
chansons furent exécutées Par | jouettes subiraient une défaite 
les élèves de l'école Séparée, puis | humiliante aux mains des Eagli- 
suivit un bingo. L'assistance fut |{es émergeant d’une série de vie- 
Itrès nombreuse. Cette soirée fut |{ojires éclatantes. Mais déception 
[un grand succès à tous points de | 4éjicieuse! Malgré leur manque 
vue et rapporta la belle somme | d'entrainement, les Alouettes tri- 
de $360.00. | omphaient au milieu de l'acclama- 
| Cà et là tion générale, Le spectacle de ces 
M. Alonzo Martineau, fils, était | jeunes étudiants, virilé et athlé- 
dans sa famille pour Noël tiques, qui volaient littéralement 
M. et Mme Dumont Lepage et|sur des lames d'acier, captivait 


leurs 3 enfants, 
étaient de passage 
| ment, 


de Gravelbourg, | l'attention et éveillait l'enthou- 
ici dernière- l'sijasme de la foule, En effet, nos 
joueurs manifestèrent une agilité 


|  Etaient également ici pour les et une endurance prodigieuses et 
| fêtes: Mlle Corinne Detillieux, | surtout un esprit de ténacité et 
{Benoît et Bernard de Margerie,|de détermination admirables, et 
| du collège de St-Boniface: M. Y-} peut-être aussi — selon certains—- 
ves de Margerie, ainsi que sa|des tendances belliqueuses. 
He at À À ge 40 Lg | A la a de 4: re EN Eee 
arvey illett, M. aymond | les points sont de 2 à pour 
Beaulieu, Mme G. Lenglet, Mme | collège. Durant la troisième man- 
Aitu, de Léoville; M. et Mme An-|che, la partie s'échauffe et le jeu 
|toine Willett et leurs 2 enfants, | devient un peu rude alors que les 
de Rosetown: M, et Mme Willie | Eaglites tournoient autour du but 
Willett. de Saskatoon: Mlle Do-|et essayent sans relâcher de faire 
lreen Willett, ainsi que sa soeur, |un point. Mais notre gardien, Jé- 
| Anita, d'Allen |rémie, est ferme et résolu que la 


rondelle ‘ne passera point” jus- 
menade à Vancouver chez salqu'à la eloche qui clôt la joute. 
| soeur, Cécile, et chez des anciens] Ainsi cette semaine agitée, plei- 
amis de Vonda. Îne d'appréhensions et de plaisirs, 


Mlle Anita Willett est en pro- 


M. et Mme Bill Fletcher. ainsi cette semaine de moitié-étude et 
que M. Camille Caron, de Wain-|de moitié-congé se termine ma- 
|wright, Alta, étaient en prome-|gnifiquement, bien que la nostal- 
|nade chez Mme D. Beaulieu. |gie des vacances, ce vampire al- 

Naissances |téré de nouveaux souvenirs, se 


|vit pour la première fois refuser 

une place dans le cerveau de nos 

| collégiens 

Maurice CREURER, 
Belles-Lettres 


| © Le 7 décembre: Ronald et Ray- 
|mond, Jameatte nés à l'hôpital | 
St-Paul, de Saskatoon, fils de M 
et Mme Philippe Rivard, de Von- | 
| da. 


Afin de pouvoir satisfaire 
aux demandes de service, 
dans les 


non seulement 


grandes villes mais aussi 

dans les centres ruraux, des 
extensions du bureau central sont 
installées, des poteaux addition- 
nels sont posés et des circuits sup- 
plémentaires pour les appels in- 
terurbains sont ajoutés à ceux qui 
existent déjà. En agissant ainsi, 


nous n'avons nullement en vue 


les questions de prix ou de profits, 
mais uniquement notre désir de 
servir le peuple 


Manitétu Telephone Sustere 


AU SERVICE DU PEUPLE 


PAGE DIX 


Q_-—Voudries-vous être ausez ! 
bonne de me dire où je pour 


rais me procurer tous les remsel- | 


grements, en francais, concret - 
nant le tricotage et Le crocheta- 
ge des objets de fantaisie, Je 
vous remercie bien sincérement 
et je vous souhaîte une Fronme 


et Sainte Année, — D'UNE 
IGNORANTE 

R.Je 38 remercie 
souhaits et j'espere que p 
aueni 1948 sera me Bonr 1 
Sainte Année. Je crois que 
vous afreesier à te £ r 
magasins de M < Dupuis 
Frères, Simpson, Morgar 
chez Vennat Si-D r 
"ous enve + que cs é 
rer, à un prix € 

C'est avec Le A 
me wrvir de otre nom de € Le 
Il ne vous convien tout 
et ous ne d e2 F! de 
précier à ce poir t 

LA 
Q-_—Pourriez-vous me don- 


ner l'adresse d'un endroit où je 
pourrais me procurer des “ivoi 
res” pour les notes blanches du 
piano et me dire quelle sorte 
de colle les fera coller? J'en ai 
essavé de toutes les sortes qui 
æ vendent sur le marché et el 
les ne sont pas satisfaisantes, — 
UNE QUI AIME A SAVOIR 
[2 nt + 


est imr +à ur 


tent me. À 
1 


Il faut garder se 


Avoir des levres fralkches appé- | de àt e les dents nette hat. 
tissantes est parfait a et n ntifrice app é à la 
écrin merveilleux n t ire de la dentition. La craie 
attrait en s'ou* t ‘ phrée est -:lente po es 
la misère d'une dentition défes personnes ayant de l'acidité buc 
tueuse ou tout au moins mal en-!|ce2 ce qui se reconnaît à la tein- 
tretenue, mal soignés | te jaune de l'ivoire 

Les dent parfait es d L'e cxygénée est sfficace pou 
! ; lar de An nil Lun sé } f 
ormes, blanche de ir, « his le j re fout 

les aîches 
me un 1 3 ne employs manière +ré- 
grains de riz ne & pas pa gulière et fréquente parce qu'elle 
nage de toutes les mortelles, mal à le tort d'attaquer l'émail et de 
€ ie Z 1 ALEe u à CTI Le) 

uret e à 1 
heureusement : |le détériorer à la longue 

Mais il est toujours possible | de | 
d'avoir une haleine suave devant L'alun en poudre, emp oyé une 
laquelle les gens qui nous appro- | s par semaine, est d'un secours 
] l n | Par 

rner | ä 


chent n'aient point à se détou 
gênés et mal à l'aise | 
Il est toujours possible d'avoir 


une bouche soignée, pronre, in- | passe sur les dents et les gencives, 
diquant des soucis étroits d'hy-|en frottant légèrement; on em-| 
æiène {ploie pour cela un tampon de | 
Cela ne dépend nue nous, | ouate enroulé à l'extrémité d'une 
de notre bonne volonté, des bon- |allumette; on rince ensuite soi- 
nes habitudes que nous prenons.|gneusement la bouche à l'eau 
Le dentiste doit avoir notre vi-|tiède additionnée d'un alcool de 
site régulière, fréquente au moin-|toilette (i.e—Eau de cologne). 
dre accident. Il faut tenir autant! La teinture d'iode passée sur 
à ses dents qu'à ses veux. Non!|jes dents et les gencives une fois 
seulement comme coquetterie, | par mois blanchit et fait tomber 
mais encore comme hygiène gé-|]e tartre. On procède pour elle 
nérale lexactement de la même manière 


Les dents blanches 
Le brossage journalier fait la 
guerre au tartre, il faut pour l'ai 


employer le jt 


spéciale NeCessà 
tres 
r; U faut se ser 
le fression con 


rs, est 


LA! en 4 sé le € O- 
- à Fe . 
der errant d'enlever ! te < 
ervio agé c'est 
nt ’ e le n 
ez J. J. H. Mela Winn 
fane ! te « CREZ à 
éme genre 
# 


Q.—A une Quebecoise qui de- 
mande des renseignements au 
sujet de cicatrices 


R.—Le seul conseil que je puis 

, nr ‘ A consulte 

dLecin 1 spécialiste € 

A 1 . 

e pia \ as es 

»"» délicat rv Être ronfié à 
tres qua KP 


Q-_—Voudriez-vous me proeu- 
rer l'adresse d'une maison où 
l'on répare les poupées UNE 
LECTRICE 
RJe ne qu'une 

son qui fa ce travail 4 


Reliabk 


Vinnipeg 
Li 

Q. — Pourriez-vous m'expli- 
quer par la voie du “Courrier 
de Louise” le phénomene de 
l'apparition des “trois soleils” 
et des “trois lunes” ainsi que ce- 
lui des “rideaux lumineux” dans 
le ciel, généralement au nord? 
Est-ce un présage de bon ou de 
mauvais temps? Je vous serais 
tres reconnaissant si vous pou- 
viez répondre à ces deux ques- 


s dents propres 


De temps à autre, on peut zussi 
ie citron que l'on 


{que pour le jus de citron. Citron 
et iode décongestionnent et raf- 
fermissent les gencives 


La Toux Nocturne 


Peut souvent être évitée 
par ce moyen Vicks perfectionne 


Si les “chatouillements” de la 
gorge, l'irritation, ou la respira- 
tion par la bouche, par suite de 
rhume, provoquent de la toux 
nocturne, donnez à l'enfant, au 
coucher, un “massage VapoRub”. 

Grâce à ce traitement plus 
complet, l'action cataplasme-et- 
vapeurs, du Vicks VapoRub, 
penèrre plus efficacement dans les 
voies respiratoires irritées, y ré- 
pandant ses vapeurs médica- 
menteuses calmantes . . . STIMULE 
la poitrine et le dos, comme un 
cataplasme ou emplâtre réchauf- 


fant ... commence immédiatement 
à soulager les souffrances! Les ré- 
sultats enchantent même les amis 
de longue date du VapoRub. 

Pour obtenir tous les effets salu- 
taires du “massage VapoRub”, 
frictionnez pendant 3 minutes, 
avec du VapoRub, l'IMPORTANTE 
RÉGION COSTALE CU DOS, ainsi 
que la gorge et la poitrine; mettez- 
en une couche épaisse sur la poi- 
trine, et recouvrez d'un linge 
chaud. SOYEZ SÛR d'employer le 
véritable VICKS VAPORUB, qui a 
fait ses preuves. 


Le Courrier de Louise 


tions et je vous prie d'agréer 
Madame, l'assurance de mes 
sentiments respectueux. — Un 
ANCIEN ABONNE 
pol 4 nl n 


de 


L'appar 1 d 


ces 


"j 4 


À 


rersent Ges Nuages Ge 


ine 


gaz de l'at 


courants élec- 
du pôle 
sont 


des 


1 proviennent 


n 
t ils affectent aus 
les compas magné 
de ces phénomèn 
i sage de bon ou de maux 
emps par lui-même ais ils on 
ee + fluence sur les 
< L s x 
per a prédiction d mn 
é € 
E 
Q.—Une acre est-elle plus 
grande ou plus petite qu'un ar- 
pent? 
R.-—L'acre est plus grande 
LE 


Q-_Combien de pieds en su- 
perficie dans une acre et Gans 
nt? 


LA LIBERTE 


LIRE PA 


TRIOTE 


PARIS … La questi des € 
sions radiophor en 
française 1 t t 


Ouest 


F 
plu 
Dans 


18 


£ 


rn 
urne 


141 


Ds 


ne, 11 Le. 


Dans la main d'aujourd'hui, quoique Nord-Sud aient treize ? , 
lévees à carreau atout qu lques équipes seulement se rendirent au gé a ‘ 
petit chelem lors d'un duplicata! francaise. dé 
Tam ) 
DONNEUR EST nage Mgr ne 
Personne vulnérable, Side. 
Pi, 9-6-4-2 nts de la 
Ca, A : nt son 
Ca. D-8-2 a question, M 
Tr. R-D-10-72 ne ajoute e ne 
oO N E n'ayant pas le droit de me 
Pi D-10-8-3 Pi 7 des affaires eures 
Co. V-10-7-6-2 : Co. R-0-8-5.4 > 4 1 
Ca. 9 Ca. R-7-6-5 e les 
Tr V-8-5 Tr. 9-43 » de 
S lualite de 
Pi. A-R-V-S5 il m'est pern ie so 
Co D-3 de tout coeur la création 
Ca. A-V-10-4-3 dé du plus grand nombre possible 
Tr. A-6 d'émetteurs langue française 
qui ne pou t que 
A quelques tables les enchères furent à maintenir au Canada la pe 
EST sUD OUEST NORD manence de notre culture et de 
Passe l carreau Passe 2 trèfles notre pensée 
Passe 2 S-A Passe 3 S-A Pour faire connaitre 
Passe Passe Passe le Canada français 
L'enchère 2 S-A par Sud, quoique indiquant une forte ouverture, |. 1 ” Jo Ve 
est insuffi le et me dangereuse en raison de la faible garde a à ne # ": 
À d'autres tables a iées à la en 
EST SUD OUEST NORD qu'à la rad Ut 
Passe carreau Passe 2 trèfles Ceci, afin que [ ‘ 
Passe 3 piques Passe 4 piques faire connaitre 
Passe Passe Passe blic français, st p 
| sur le uestio 
Nord n'a pas indiqué la pleine valeur de sa main. Il était très 
important pour lui de savoir q le suite chez Sud était redemanda- 1omie et sa cultur 
ble Sachant que son parten possédait quatre points ou plus Il ne s'agit cependant là que 
d'honneur, il détient une cnuleur redemandable: trèfle, un support | d'un accord de principe et ap 
à carréeau—détails ignorés de Sud |partient maintenant aux autori- 
Les meilleures enchères sont, je crois: tés compètentes des deux pays 
EST SUD OUEST NORD de trouver les moyens pratique 
Passe 1 carreal Passe 2 trèfles de réalisation d’une entente tech 
Passe 3 piques Passe 4 trèfles nique et diplomatique qui per- 
Passe 4 carreaux Passe 4 S-A (1) |mettent des rapports de plus en 
Passe 5 piques Passe 6 carreaux | plus nombreux et de plus en plus 


e contient 43,560 pieds 
oit 2087 pic par 208.7 
et arpent 32,400 pieds | 
(soit 180 pieds par 180 
. 


11 faut user de 
discrétion dans 
l'emploi de parfums 


Les parfums sont comme un 
{complément à la beauté de la fem- 
| me. Comme la fleur, il doit se de- 
| gager de toute sa gracieuse petite 
personne une odeur très douce qui 
{ grise. 
| Les habiies créateurs, “ les mai- 
res en odeurs suaves”, ne nous 
| proposent pas les mêmes com- 
| positions pour l'hiver que pour 
| l'été. Les parfums forts, tenaces 
conviennent parfaitement pour 
les grands froids. Tandis que les 
parfums très doux s'harmoni- 
sent heureusement avec l'ar- 
| dente chaleur de la belle saison. 
| C'est là un point auquel les fem- 


|mes ne pensent pas assez. N'ou- | 


blions pas, non plus, les parfums | 


favorables pour le sport. Celle 
| qui négligerait de se pärfumer 
pour un match de tennis ou une 
partie de golf, de hockey ou de 
canotage, risquerait fort de nuire 
à son charme, 

Toutefois, l'usage des parfums 


ne doit pas nous faire négliger | 


les petits soins très féminins qui 
partent d'un même désir bien 
légitime de coquetterie. Nous 
voulons parler des produits “an- 
tisudoraux”, 

De nos jours, nous n'aimops 
plus guère les extraits dé” fleurs. 


Rappelons, cependant, que quel. | 


ques-uns restent à la mode. 


Lorsque ce jeune homme 
m'a deriandé mon âge, je suis de- 
meurée si confuse que je ne me 
suis plus rappelée si j'avais vingt- 
cinq ans ou vingt-sept ans. 
Et que lui as-tu répondu? 
— Que j'avais vingt-deux ans 


du 
tre 


vo 
de 
al. Terd 


à courir au magasin à la dernière 


Elle se conserve dans l'armoire—agit vite—vous pouvez toujours 

en garder sous la main! Désormais, avec la nouvelle Levure Sèche 
Fleischmann's Roval qui lève vite, 
record du pain et des petits pains plus savoureux Vous n'avez pas 


vous pouvez cure en un temps 


minute; gardez-en un approvi- 


sionnement pour un mois à la maison, pour uuliser au besoin 
Quand vous l'emploierez elle aurs autant de vigueur que le jour 


où vous l'avez achetée. SI VOUS CUISEZ A LA MAISON, 
demandez aujourd'hui à votre épicier la Levure Sèche 


Fleischmann's Royal qui lève vire, 


(1)—Blackwood 


Contre toute défense, Sud remportera toutes les levées car le | 
roi d'atout sera pris, qu'il couvre ou non la dame, à condition que | 
Sud ne fasse pas couper le Mort. Les perdantes seront défaussées sur 


les trèfles affranchis. 


’ 


Quelles seront les enchères de Ja main suivante 


DONNEUR SUD 
Nord-Sud vulnérables, 


Pi. 5 
Co. 7-4 
Ca. V-10-7-6-4-3-2 
Tr. 10-8-4 
O N E 
Pi. R-D-V-7-6-3-2 , Pi. 10-9-8-4 
Co. R-D-3 Co. A-V-10-9-5-2 
Ca. 9-8-5 Ca. 
Tr. Tr. 6-5-3 
S 
Pi A 
Co. 8-8 
Ca. A-R-D 
Tr. A-R-D-V-9-7-2 


A la semaine prochaine. 


RADIO FRANÇAISE 


CBK, Watrous, Sask. 
(540 kles) 


Houre des montagnes 


645—Quatre. elles 
sont qautre 
1.00—Soirée de chez 
nous 
8.00—Nouvelles 
805—Joute de hockey 


LUNDI 19 JANV, 
9.30—Musique d'orgue | 


4.00—Radio-journal 


410—La Chanson 10.00— Adagio 
Française 10 30—Orchestre 
430—Yv l'Int 
van l'Intrépide DIMANCHE 18 JANV. | 


445—Un Homme et son,| 
Péché 

MARDI 20 JANV., 

4.00—Radio-journal 

410—La Chanson 
Française 

430— Yvan l'Intrépide 

445—Un Homme et 
son Péché 


MERCREDI 21 JANV, 
400—Radio-journas 
410—Chanson française 
4.25—Intermède 
430—Yvan l'Intrépide 
445—Un Homme et 
son Péché 
JEUDI 22 JANV. 
4.00—Radio-journal! 
4.10—Intermède musical 
430—Les Voix du Pays 
445—Ecole des Parents 
VENDREDI 23 JANV, 
4.00—Radio-Journal 
410—Intermède musical 
415—L'Heure 
dominicale 
SAMEDI 24 JANV. 
9.30—Bulletin de | 
Nouvelles | 
9.33-—Chanson française | 
9.45— Notre français | 
sur le vif 


11.00—Airs d'ovérettes 
11.30—Le Quatuor 
Pascal de Paris 
12.00Causerie 
12 15—Radio-journal 
12.25—Intermède 
12.30— Notre rfan*ais 
| sur le Vif 
12.45—Musique 
d'orchestre 
1.00—Programme 
musical 
1.30—Tableau d'opéra 
2.00—Le Music Hall 
2.30—-Chansonnettes 
3.00— Variétés 
3.30—Radio-Coliège 
4.00—Heure dominicale 
430—Le ciel 
les toits 
5.00— Ballades 
5.15—Radio-journal 
5.25—Intermède 
5.30—Musique légère 
545-Chronique de 
France 
6.00—Radio-Collège 
7.00—Ici, l'on chante 
7.30—Les Voix du pays 
8.00—Orchestre 
symphonique 
8.30— Musique familière 
| 9.00—Radio-journal 
BFY, Verchères, P.Q.] 915—Causerie 
ç (Ondes courtes) e 9.30—Suite Marine 
À 9.45—Récital 
Heure Solaire 10 00— Adagio 
| 10.30—Orchestre 


LUNDI 19 JANV, 


1100—Jeunesse dorée 
11.15—Rue principale 
11.30—Le réveil rural | 
12.00—Quelles nouvelles 
12.15—Radio-journal 
12.25—Intermède 
12.30—Vers le soleil 
1245-—Musique sud-am. 
100-Grande Soeur 
115—Faire-part 
130—Lettre à une 
Canadienne 
1.45—Chansonnettes | 
1 


VENDREDI 16 JANV, 


11.00—Jeunesse dorée 
1115—Rue principale 
1e ag rue, 
12. uelles nouvelles 
12.15—Radio-journai 
12.25—Intermède 
12.30— Vers lé Soleil 
12.45—Potins, musique 
et chansons 
100—Grande Soeur 
1.15—Faire-Part 
130—Lettre à une 
Canadienne 
1.45—Chansonnette 
2.00—Chefs-d'oeuvre 
3.00—L'Heure du thé 
3.15—Pour les malades 
3.30—Radio-Collège 
430--Chansonnettes 
5.00— Yvan l'Intrépide 
5.15—Radio-journal 


2.00—Chef-d'oeuvre | 
300—L'Heure du thé 
315—Pour les malades | 
3.30-—-Radio-Collège | 
400—Pour Îles erfants | 
4.30—Chansonnettes | 
500—Yvan l'Intrépide | 
5.15—Radio-journal 


5.25—Sport 5.25—Sport 
530—Revue de s 3012 revue de 
l'actualité l'actualité 
8.45—En dinant 
600—Un Homme et 6.00—Un homme et 
son péché son péché 


614- Métropole 
630—Les Troubadours 
du Québec 
645-Café Négro 
700—Orchestre sym- 
phonique de 
Toronto | 
800—Radio cache-cache 
830-—-L'Heure de la 


6 15—Métropole | 
630-—-Le choc des idées 
1.00—L'Heure 
Electriqu 
7130-Qui suis-je? 
8 00—Radio-concerts 
canadiens 
845—Trio Lyrique 
9 060—Radio-journal 


| 
| 
| 
S45—Eh dinant | 
| 
| 
| 


Valse | #15—La politique | 
8 00—Radio-journal provinciale | 
9.15—Chronique | 930—Récital d'orgue 

littéraire | 10 06— Adagio Î 
430—Récital d'orgue 10 30—Intermède | 
10.06—Adagio 1035-Musique de danse | 
10 30—Intermède : Î 
1935—Orchestre | MARDI 20 JANV, 


| 
| 
{ 1100—Jeunesse dorée 
CAMBRIL'IT JANT, | 11.15—-Rue principale 
11. 00--Musique | 11.30-—Le réveil rural | 
1130--Le réveil rural | 1200-Queiles nouvelles 
1200-—-Len Alouettes 1 1215—Hadio-journal 
{1225—Intermède 


journal 30—Vers le Soletl | 
rie de la 1245-Le quart d'heure} 
Rouge de détente 
1238—Chansonnettes | 100- Grande Soeur 
100-—L'Heure de l'opéra! 115-Faire-P 
400— Programme | 130—Co 


radio- 
200-—Les amis de l'art 
230-Chefs-d'oeuvre 

de la musique 
001 Heure Guy tné 
315—Pour les malades 
3 30—Radio-Collège 
400— Pour les enfants 
4 30—Chansonnettes 


musica) 
S00—-Interview en 
marge du nockey 
515-—Radio-ijournal 
525-Chronique 
sportive 
$ 3—Orchestre 
symphonique 
#M—hHeure don 


i 


pardessus | 12.15—Radio-journa]l 


ont tant à apprendre ;’un de l'au- 
tre, 


Elle marche maintenant 


Noël DUCHESNE. 


500—Yvan l'Intrépide 
5.15—-Radio-journal 
5.25—Chronique sport 
530—La revue de 
l'actualité 
545—En dinant 
6.00—Un homme et 
son péché 
6.15—Métropole 
6.30—Au coin du feu 
7 00—Qui est le 
coupable? 
7.30—Orchestre | 
symphonique 
8.30—Radio-parents | 
9.00—Radio-journal | 
9.15-Conférence 
9.30—Suite Marine | 
945—Rêverie par 
Jean Narrache 
10.00— Adagio 
10.30—Intermède | 
10.35—Musique de danse 


MERCREDI 21 JANV, 


11.00—Jeunesse dojée 
1115—Rue principale 
11.30—Le réveil rural 
1200—Quelles nouvelles 


Betty Jean Lam 
qui est née sans pieds, peut main- 
{tenant vaquer aux occupations de 
ménagère grâce à la générosité 
de centaines d'Américains qui re- 
cueillirent des fonds pour lui pro- 
|curer l'avantage de jambes arti- 
| ficielles. 


| 
1 . . 

Vive riposte de 
12.25—Intermède | po 
12.30—Vers le soleil 
12.45—Le moulin de 

la chanson 
100—Grande Soeur 
115—FairepDart | 
130—Lettre à une | 


‘au chef communiste 
Cité du VATICAN — L'Osser- 


| Crnadienne, vatore Romano a ouvert une po- 
45-—Chansonnettes Lu Ké É T Le: 
SD Che d'ouvre lémique avec M. Paimiro Togliat 


ti, chef du parti communiste ita- 
lien qui, dans un discours pro- 
|noncé au congrès de Milan, avait 
laccusé le Vatican d'appuyer les 

puissances impérialistes, 

Exclusion de 

l'Union soviétique 

“Naturellement, écrit l'Osser- 
vatore Romano, lorsque l'orateur 
|parle de puissances impérialis- 
Îtes, il exclut l'Union soviétique. 
| Pour lui, la ceinture de sécurité 
iqui va de la Baltique à la mer 
Noire n'est pas de l'impérialisme 
Suivant le secrétaire du parti com- 
muniste italien, il ne s'agit, dans 
ce cas, que de l’évolution politi- 
que libre et démocratique des 


3.00—L'Heure du Thé 
315—Pour les malades 
3.30—Radio-Collège 
4.30—Chansonnettes 
5.00—Yvan l'intrépide 
5.15—Radio-journal 
525—Chronique sport 
5.30—Revue de 
l'actualité | 
545—En dinant | 
600—Un homme et 
son péché 
6.15—Métropole 
630—Les Troubadours 
du Québec 
645—Alys Rohi chante 
700—Ceux cu'on aime 
730—Fantaisie pour 
trois instruments 
745—Récital Lionel 
Daunais, baryton 
800—Radio Carabin 
9.00—Radig-journal 
9.15-Conférenñce 


ae * "00 |peuples indépendants orientés 
10.00— Adagio vers cette idée progressive qui 


10.30—Intermède 
10.35—L'orchestre 

de danse 
1200—Fin des émissions 


trouve sa plus large application 
{en URSS 
Conceptions différentes 


JEUDI 22 JANY. Le journal se demande pour- 
quoi on qualifie d’impérialisme, 
11.00—Jeunesse dorée “ce qui se passe au delà, vu que 


1115—Rue principale ! . 

11.30—Réveil rural la démocratie libérale a été éta- 

12. uelles nouvelles || blie, d'une part, avec le concours 

1215— Radio tourna) des c : Le t tand à pre 

1225—Intermède des communistes, tandis que dans 

12.350—Vers le soleil avec [se autres pays, la démocratie est 
| 


Tante Lucie devenue “progressive” à la mo- 
46-20 cit é'Heure ! de russe, ce qui serait au moins | 


un signe d'impérialisme idéa]” 

Ceci äit, le journal met M. To- 
gliatti en demeure de fournir les 
| preuves de ce qu'il avance, c'est- 
ja-dire prouver que l'Eglise s’est 
rangée du côté de l'impérialisme 

En se référant à d'autres par- 
ties du même discours, l'Osserva- 
tore Romano affirme que “ce ne 
sont pas les catholiques qui s'é- 
loignent du clergé, mais que ce 
sont plutôt les communistes qui 
voudraient isoler le Vatican et 
l'Eglise”. 

L'Eglise et le capitalisme 


100-Grande Soeur 
15—Faire-Part 
30—Lettre à une 
canadienne 
1.45-Chansonnettes 
200—Chefs-d'oeuvre 
300—L'Heure du thé 
315—Pour les malades 
3.30—Radio-Colege 
430-Chansonnettus 
500—Yvan l'Iintrepide 
515—Radio-journa)l 
525—Chronique sport 
530—Revue de 
l'actualité 
545—En dinant 
600—Un homme et 
son péché 
615-— Métropole 
6.30—La petite revue 


de CBV Touchant enfin l'accusation for- 

‘ { uchant enfin l'accusati 7 
Ne nd mulée contre celle-ci d'étre au 
730—CIL présente service du capitalisme, le journal 
Sérénade | rappelle les condamnations des 


800—Théâtre Ford 
8 00—Radio-journa) 
9.15—Les aires de 
l'Etat 
930-Suite marine 
845—En sourdine 


papes contre le système social en 
affirmant que “une fois le capi- 
talisme disparu, le christianisme 
| respirera dans une atmosphère de 


favoriser la fraternité entre les 
ihommes prêchée par le Christ”, 


Echos de notre rodio 
française en France | 


ons dv 


par Noel DUCHESNE 


Fruit difficile à cueillir 


étroits entre les deux pays quil 


Hagglund, | 


 l'Osservatore Romano 


plus grande égalité capable de| 


SACS DE THÉ 


me be dd LL. 
des repe LS : € " 
grande importance 
Voeu des Français 
n interview accordé au 
liste Guv-Georges Duret 


Bonheur d'Occasion pose 


un problème linguistique 


Par Suzanne Grenier un terme français, c'est-à 

PARIS La publication en qui expriment en un seul mot 
France du roman “Bonheur d'oc- une idée que le français ne peut 
cagion,’ de Gabrielle Roy, pose rendre que par une périphrase 
le problème des particularités ‘De cette façon, a-t-il co e 
linguistiques canadiennes-fran-! canadien-français pourrait L 
çaises comme il ne l’a encore ja- | tribuer d'une façon notable à 
mais été. On peut citer à cela certain enrichissement de la 
trois raisons gue française elle-mèn 

; DE ges Duhamel n'a-t-ii p 

Exposition photographique d'accueillir les plus 


de la langue 


canadianismes 


dans 


La première est que ce livre/d'aire de l'Académie 
est une exposition presque pho 4 Cette opinion cadre avec ce lle 
t \ique de la langue dans Ses Meilleurs phiiologut fr 
certains quartiers ouvriers de! Çals, qui souñnaitent voir 
Montréal. Le roman de Gabriel- nes peériparases 101 € 
le Roy se compare à ce point de Combraï TrempIac 1e 
vue aux oeuvres de nombreux !: MOts nples empt és à é 
auteurs américains qui utilisent 810nalisme. 
abondamment leurs purlers ré Pour terminer, il conx le 
gionaux. Cela constitute la deux- dire que toutes les perso! 
ième raison de l'importance lin-!terrogées ont êté unanimes à sou- 
guistique que prend ici ‘Bonheur | ligner la nécessité urgente de dé 


d'occasion Le succès des au 


finir, limiter et orienter très fer- 


teurs américains en France a fa- mement, tant pour le Canadier 
miliarisé les Parisiens avec la que pour le Français, le phéno 
distinction, déjà courante aux mène de la décentralisation lin 
| Etats-Unis, entre l'américain et  guistique avec laquelle Gabrielle 
{l'anglais proprement dit. Enfin! Roy vient de familiariser le pu- 
{la troisième raison est la large blic français. 


| diffusion promise au livre 
| Certains milieux canadiens é- 
|taient inquiets de voir ce livre 


[mettre le public français brus- 
juuement, presque brutalement, 
Len face non plus d'expressions 


françaises archaïques, mais d'’u- 
ne dynamique linguistique géné- 
|[ralement inconnue ici, et qu'on 
ne parvient à faire comprendre 
aux Français qu'en faisant appel 


[à cette distinction mentionnée 
| plus haut entre l'américain et 
l'anglais. 
Evolution de la iangue | 
française au Canada | 


D'une enquête menée auprès| 
de quelques Canadiens et de] 
quelques Français, tous univer-| 
| sitaires, il semble ressortir que| 
le problème maintenant posé, l'i-! 
nitiative appartient désormais à | 
un organisme comme l’'Acadé-| 
mie canadienne-française de 
Montréal. Voici pourquoi. Ce qui 
suit rassemble et résume les 
idées exprimées par les person- 
nes qu nous avons interrogées: 

“Puisque la langue canadien: | 
ne-française suit une évolution! 
parallèle à celle de l'anglais aux! 
Etats-Unis, déclare un étudiant 
canadien, pourquoi ne profite- 
rait-elle pas des libertés qu'elle 
prend vis-à-vis du français clas- | 
sique pour adopter certaines ré- | 
{formes qu'un conservatisme, re- 
gretté même parmi les puristes| 
en France, continue à retar-| 
der?” Rappelant la simplifica-| 
tion de l'orthographe réalisée aux | 
(Etats-Unis (labor au lieu de la- 
|bour, etc.), cet étudiant a sou-| 
jhaité voir réaliser au Canada, 
|sous les auspices de l’Académie, 
[une réforme des pluriels en] 
|‘‘aux’”’ et ‘‘oux”’. 


| Réforme qui s'impose 


| Il est de fait que des autorités! 
|aussi considérables que M, Ai-| 
|bert Dauzat approuveraient cha-| 
|leureusement une telle réforme 

{qu’ils réclament, en vain jusqu'i- 

| ci, de l'Académie française, 

| Le pluriel en ‘aux’ en effet 

lest une double bévue linguisti- 

que. Dans l’ancien français on 

vocalisait au piuriel en ‘‘un” le 
|‘al” des mots en ‘“al,”, puis on 

|ajoutait un ‘‘s”, signe tradition- 

nel du pluriel en français: une 

! habitude en quelque sorte sténo- 

| graphique fit écrire “x” pour! 
|‘“s”’ et la valeur de cet ‘‘x'’ finis-| 
{sant par n'être plus bien com- 

| prise, on rétablit l'‘‘u'’ qui se 

| trouva ainsi représenté deux fois. 


Rôle de l'Académie 

canadienne-francaise 
Un autre lecteur de Gabrielle 
|Roy, un universitaire frahçais 
celui-là, estime que l'Académie 
{canadienne-française devrait 
| dresser une liste des expressions 
| purement régionales qui répon- 
dent à un besoin précis et qui 
ne font pas double emploi avec 


Etatisation des biens | 
de Michel : | 
PARIS La de Buca- 


radio 


st annonce que le gouvernement 
imair 


a décidé que les biens de 
roi Michel et de la famille 
> seraient nationalisés et une 
[commission spéciale a été dési- 
|gnée pour l'administration de ces 
biens dont l'inventaire est actuel 
ement dressé 

Le docteur Parhon est nommé 
résident de la nouvelle révubli- 


|p 
| que populaire de Roumanie, 


Se Sent Bien! 
Grâce au 
NOVORO! 


Lorsque la constipation fonctionnelle 
persiste et vous rend misérable, ner. 
veux et sans goût pour rien et que vous 
souffrez de ses symptômes-—maux de 
tête, mauvaive haleine, dérangements 


d'estomac, indigestion, perte de som 
meil, manque d'’appétit, et que votre 
estomac se sent surchargé à cause de 
ax et de gonflements procures-vous 
e Novoro qui a fait ses preuves. 
Plus qu'un Tonsit, c'est aussi une 
médecine tonique-stomachique, pré 
parée avec 18 plantes et racines médk 
cinales de la Nature. Le Novore 
fait fonctionner les in- 
testins paresseux et les 
aide à évacuer doucement 
et agréablement les ma- 
tières qui obstruent ; aide 
à expulser les 
gaz de constipa- 
tion, donne à 
l'estomac cette 
agréable sensa- 
tion de chaleur. 
Si vous voulez 
connaître à nou- 
veau Îa joie 
d'un heureux 
soulagement des douleurs de la cons 
stipation et réconforier en même 
temps votre estomac, procurerz-vons 
aujourd’hui le Novoro du Dr. Pierre. 
Précaution: Usez le seulement comme 
indiqué. 


Si voue ne pouvez l'acheter dans votré 
voisinage, envoyez pour notre offre de 
Novoro “Pour Faire Connaissance et 


recevez— 
Une Valeur de 60c si 


EXTRA monter demi 


LINIMENT OL£OLO DU DR. PIERRE-— 
— antiseptique — procure un soulage- 
ment aux douleurs rhumatismales et 
névralgiques, maux de dos museulaires, 
muscles raides et endoloris, entorses et 
foulures, 
MAGOLO DU DR. PIERRE — slcnlin 
soulage certains dérangements tempo” 
de l'estomac tels que; indigestion 
a , 


4 

Envoyez ce coupon “Offre | 
Spéciale” Maintenant  } 

© Inclus vous trouverez #1.00, En- 
pa he en port payé une bou- 
taille régulière de 11 onces de 
Novore de #$100 et extrn, wune 
bouteille d'essai de Liniment et 
une de Magolo (une valeur de 
606). / 

[ C. O. D. (contre remboursement) 
frais additionnels, 


0 PNEU PET 


DR. PETER FAHANEY & S0NS CO. 


C'452-2 


Dent 


1501 Washington Bird. Chlougo 14, DL 
154 Sianiey Ët, Wiantpeg, Man. 


| 


> | 


€ 
197€ À 
/M ns, 


* PAÉCULANTÉ. 
NERVOSITÉ, 
FAIBLESSE, 
PÂLEUR, 
MAN 
D'APPÉTIT 


PILUL ES 


HIMIQUE 


: 
n 


Ce 


jh 


: de femmes nerveuses / 
ont su faire 
disparaître facilement 
la FAIBLESSE 


TROUBLES 

FÉMININS,  ; 
SYMPTÔME : 
QU CONSÉ. : 
QUENCES DE :, 
L'ANÉMIE  ” 


NAN BONNE 


GES 


[2 
FAIB 


Evénements importants survenus 


à l'étranger durant l'année 1947 


JANVIER 


Nationalisation 
britanniques 
réts 


des houille 


BAL 


.# per re CHE 
vin Byrnes dér nne à comp 
er du 10 
13--Le Conseil privé d'Antie 
vrre déclare constitutionnel tout 
rotet de loi faisant de la ( 


suprème le tribunal canadien de 


2ernier ressort. 


15=-Annonce de l'alliance " 
taire franco-anglaise | 
16.M Vincent Auriol, premier 
ésident de la quatrième Rép 
que 
17.—Le Conseil des Quatre pt 
e le toute de : de paix 
vec Italie Buigari Hongrie 
toumanie, Finlande 
21-Le général George-C. Mar- 
à! prête serment une e- 
étaire d'Etat saméricair 
31-—Evacuation de Palestine de 
lemmes et enfants britanniques 
FEVRIER 


gota: 53 ” 

14 à ‘ {arr p 

le tanr ‘ De wr 

Le l LA 

.e r q 6 ‘ 
l'Inde « 

« 1"! 


12 


pose sa nouv 


t 

politiq 
ge £400 mi 
secours pour Grèce et Turquie 


17-L'URSS revendique 


Le présider : 
elle e étr 


Ilions 


re et demande 


te 

l'Allemagne $10 milliards de ré- 

parations 
18-——Etats-Unie 


cagne rejettent la revendication 
russe 
24—L'amiral vicomte Mount 


et Grande-Bre- 


batten prête serment comme gou- 
verneur général de l'Inde, à la 
Nouvelle-Delhi, 

25—Explosion dans une houil- 
lère de Centralia, Illinois; 111 
morts 

30—Emeutes entre bouddhistes 


et Imans de Bombay: 40 
morts, 137 blessés 
AVRIL 

1—Le roi Georges II de Grèce 
meurt à Athènes, à 57 ans; son 
frère le prince Paul le remplace 

2—La Grande-Bretagne défère 
la question de Palestine à l'ONU 

7—Henry Ford meurt à Détroit, | 
À 83 ans 

9-Tornade au Texas et et 
Oklahoma: 132 rt 1,073 bles 

it la conférence in- 
et commerce, à Ge 

nève: 17 pays 

16-—M. Milton-J, Reynolds àüt 
territ à New-York après un vol 
record autour du onde Le 

go “Grandeami chargé de| 
nitrate ad ammon saute à Te 
xas-City, e ie sine chimi 
que; 575 morts 

18—Les Britanniques font sau- 
ter » de Helguland 

24—La l royale quitte 
Capetown l'Angleterre 

24. L'Assemblée générale de 
l'ONU commence sa première 
session spéciale, sur la question 
de Palestine 

MAI 
3—Au tribunal des crimes de 


guerre de Nuremberg, l'L-G. Far- 
ben est accusée d'avoir formé des | 
cartels contre les Etats-Unis 
4-—Les terroristes juifs font sau 
ter de la prison de Jé- 
rusalem: 251 prisonniers libérés. | 


les murs 


5 Troisième lecture de la 
britannique Uonalisant le 
: L 

L e part 
e 

é sine des 
Représentants te un credit de 
5400 rmullions pour secours à la 
Grèce et à la Turquie 

130 : n du nistère ita 
hen de (;asce 

15 L'ONU netitue e "en 
mien d'e séte de 1 nem 
bres sur la Palestine 

29-..Chute d'un avion à l'aéro 
irome La Guardia, New-York 
4 ts 

Le pirt ceident d'avior 

Amérique du Nord: 55 morts - 

x jours d'accidents d'avion 

ts, 90 blessés M. de 

Casper exclut ies communiste 
ju nistère italien 

Dinnyes, favora 

inisme, remplace M 

démissicnnaire, à la 


onseil de Hongrie 


JUIN 
1--Tornade en A’kansas: 35 
nort 

3—Londre ar e que le 
chefs hindc nt accepte le sta 
(] le Domir ht er le pay 
5Le général Marshall expose 
et de rétablissement dt 
nd M pi: 23 

: 22.000 f 6 
} À N le e con- 
‘ ie la Ligue m ane acCCep 
et l'Etat 

pe Pak l 
13-—Chute d'un avion des Capi 
tal A ne er te. de Chicago 


ent au 
1 tan » p tan 
2 En t x Inde 71 
t 
26—A nswil de sécurité de 
ON Grèce a e d'agres 
on 4 e, Bulgarie et Yougos 
lavie 
0Fin de l'UNRRA 
JUILLET 
1—Un transport de munitions 
talier ite à Porto-Santo-Ste 
no; 68 morts 
2—Echec de la conférence tri 
partite eur le plan Marshall, à 
Paris 
9—Le roi George VI annonce 
les fiançailles de la princesse Eli- 


zabeth et du lieutenant de marine 


| Philip Mountbatten 


13--La conférence des Seize sur 


le plan Marshall décide de dres- | 


un rapport sur les besoins de 

l'Europe pour le ler septembre. 
16——La Chambre des Lords a- 

dopte la loi de l'indépendance de 


ser 


l'Inde 

17-—Le traversier ‘“Ramdas” 
sombre au port de Bombay; 600 
| disparus 

18—Arrivée à Haïfa du plus 
nombreux contingent d'immi- 


grants sans passeport: 4,550. 

19—Massacre de 7 ministres 
birmans 

30-—-L'Irgoun Zvai 
nonce 
gents britanniques 
mois. 

31-—-L'armée britannique ouvre 
le feu sur des Juifs de Tel-Aviv: 
5 morts, 18 blessés 


AOUT 
1-—Le conseil de sécur 
Nations unies ordonne un 
immédiat de la guerre en 
nésie hollandaise 
8-—La tax 
tés signifie 


Leumi an- 


pris le 12 


des 
arrêt 
Indo- 


ite 


les 
fin 


films 


impor- 
if films de 
Hollywood ande-Bretagne 

10 William .Odom, 27 ans, 
atterrit à Chicago complétant la 
plus rapide envolée du 
monde jamais réalisée. Odom 
avait accomph la distance de 19.- 
645 milles en 73 heures et cinq mi- 
nutes 

14— L'Inde et le 
viennent dominions 

13--L'explosion d'une usine de 
torpilles navales à Cadiz, Espa- 


des 


autour 


de- 


Pakistan 


gne: 168 morts, 4,000 blessés 
20-—Le gouvernement britanni- 
que révoque la libre convertibili- 


té de la livre sterling dans un ef- 
fort pour sauver une partie du 
prêt américain de $3,750,000,000 
21—-La Russie invoque deux fois 
veto pour bloquer l'entrée de 
l'Italie et de l'Autriche au sein des 
Nations unies, portant ainsi à 7 


le 


Le nom 


 4echercher 


À faut 


HN 


Depuls près de 80 ans, le nom Heinz «été 
recherche sur les marinades, le ketchup et 
beaucoup d'autres produits alimentaires de 
quelite. Maintenant, avec une gamme com- 
plète de 16 Soupes Condensées, 


avence rapidement esperant faire le 


ventes en ce qui concerne cette variété. 


S-88F 


Heinz 
plus de 


la pendaison de deux ser- | 
du | 


en e étiques 
r £ 87 he F 
Le cabinet impose de ‘ 
U le pa battre 
’ r n que de Grande 
et enr 
30--Un incendie dans un ciné- 
de nlieue de Par fan 
’ et 60 blessés 19 épu- 
3 L Jeu) riques ap- 
‘F ent 2 ina > un trait 
Ç efense tuelle à Petropolis 
Bré 
SEPTFEMBRF 
e bagarres san- 
glantes « e Hi et Musul 
5-—La Grande-Bretagne vend 
$80.000,000 de ses dernières 
éserves d'or en vue d'acheter des 
handises amét aines 
6-On € e à 22 le nom 
bre ées par un ty- 
phon qui s'e attu sur les deux La célèbre romancière canadienne, Gabrielle Roy, détentrice du | 
tiers de Honshu, principale ile du prix Fémina 1947, apparaît ici dans le milieu même qui lui a inspiré 
pe... F son oeuvre! Flnrentine, Azarius ou Rose-Anna viennent de traverser 
23-—Nik Petkov, 54 ans, lea . 
der du pe pays de Bulgarie, | Cette rue Cette scène est extraite du documentaire de l'Office 
rnoante l'échafaud après avo National du Film “Carrières et Berceaux”, série “En Avant Canada 
ete € ‘ le € »mplot _——_—— — a 
ntre £ erneme le Sofia 
7 plage ht: A ] oute la Messe 
t que fait Sir Staf 
nistre des affa s 
que par questions et réponses 
30— (ar et Arge ne él ee 
embre cor le sécurité par Aldérice BEAULAC, p.s.5. 
€ Nat inie L d À 
181-—Montrez qu'il est digne de rendre grâces à Dieu. 
’ C'est digne par rapport à Dieu et par rapport à nous-mêmes: 
1 : + À : , : 
* Fi d » Bu a) En remerciant Dieu, nous Le reconnaissons comme l'auteur 
1a In Le 
Unie reto | de tous nos biens; nous exaltons sa majesté, son amour paternel, sa 
usse grandeur et sa bonté, et ainsi nous donnons à Dieu ce qu'exige sa 
14 est paralysé par la dignité 
prove, métro et des emplyés b) La reconnaissance est le signe d'un coeur élevé. L'action de 
l'autobus 


17-—Britanniques et Birmans 
s'entendent sur l'indépendance de 
la Birmanie 

24-52 morts d in accident 
d'avion au sud de Salt 1.ake City 
31 morts dans un accident de che- 
min de fer à South Croydon, An- 
gleterre 

26-—Les morts dues au choléra 
en Egypte atteignent 5,501, 


NOVEMBRE 


3—John G 
cien ambassadeur americain en 
Grande-Bretagne, se suicide à 
Concord, N.-H.; Stanisiaw Miko- 
lajczyk, chef du parti paysan de 
| Pologne, atteint Londres. 

13—Hugh Dalton démission- 
|ne après avoir révélé des détails 
du budget à un reporter londo- 
nien quelques minutes avant de 
| prononcer son discours en Cham- 
\bre. Sir Stafford Cripps lui suc- 
cède 
| 19—Le premier ministre fran- 
|çais Paul Ramadier démissionne: 


{l'armée francaise rappelle sous | 


Îles armes quelque 140,000 cons- 
crits pour faire face à la crise du 
| travail d'inspiration communiste: 
| 20-—La princesse Elizabeth 
épouse le prince Philip, duc d'E- 
dimbourg en l'abbaye de West- 
minster. M 


cais Robert Schuman annonce la 
formation d'un gouvernement de 
coalition 

25—Le Conseil des ministres 
des affaires étrangères de Gran- 
de-Bretagne, des Etats-Unis, de 
France et de Russie ouvre la con- 
férénce sur les traités de paix 
allemand et autrichien 

29-_Le plan de partage de la 
Palestine est approuvé par l'as- 


isemblée générale des Nations 
unies 

DECEMBRE 
| 4—Le bill d'urgence prévoyant | 


de fortes amendes pour le sabo- | 


tage et l'incitation à la grève est 
|voté par l'Assemblée nationale 


| alors que la France est paralysée ! 


par des grèves nationales 
5—Les luttes 


le plan de partage de la Palestine, 
s'étendent à travers la Palestine 
et le Moyen-Orient. 

5--La Russie et la France ex- 
pulsent mutuellement leurs com- 
missions de rapatriement et Mos- 
cou rompt les négociations com- 
merciales commencées avec la 
France 

12—Une grève de 48 heures de 
500,000 ouvriers dirigée par des 
individus de la gauche prend fin 
à Rome 

14—-L'Union Soviétique. annon- 
ce l'émission de nouvelle mon- 
naie russe. 

15—--Le conseil des 
des affaires extérieures 
indéfiniment, après 
capable s'entendre 


ministres 
ajourne 
été in- 
ir Îles 
aité de paix pour 
gne et l'Autriche 
—Accord anglo-américain sur 


avoir 


le £ 


clauses d 


l'Allema 


1” 


1 11 
les frais d'occupation de l'Alle- 
magne 

19-——Le président Truman de- 


|mande $17 milliards au Congrès 
ir l'exécution du plan Marshall. 
| Formation de la “Force ouvrié- 
e” de France 
20—Encyclique 
Pax”, 
23-—L'Assemblée française vo- 
te le prélèvement exceptionnel 
24-—Sa Sainteté Pie XII craint 
une nouvelle guerre 
25—Nouvelle offensive des 
rgés grecs, qui procla 
régime autonome 
27—Accord 


“Optatissima 


in- 


in 


< ment 


commercial anglo- 


russe. — Mort de Victor-Emma- 

el III 
29—M. Henry Wallace candi- 
la présidence des Etats- 


1 roi Michel; 
république proclamée en Rouma- 
nie 


HUILE DE CHARME No 100 
Portum pur d'Orient 


Exquis, mystérieux, dura 
ble Bouteille 1 
$1 00, por malle, port 
paye {per coo 
$1 251, 1 once $6 00 
Emholloge discret, go- 
ronti. Commandez à 
PARFUMERIE IDEALE ENRG 
Casies 1352 QUEBEC, PQ 


Winant, 58 ans. an- 


à | 
24—-Le premier ministre fran- 


communales en-| 
tre Juifs et Arabes, ravivées par | 


Gabrielle Roy visite St-Henri! 


| grâces fervente appartient à la perfection chrétienne: aussi les saints 
| ne se lassent-ils jamais, sur terre, de remercier Dieu et leur action de 
grâces sans fin est leur plus douce occupation dans l'éternité. 


182-—Montrez qu'il est juste de rendre grâces à Djeu. 

Dieu exige de nous l’action de grâces comme un tribut obliga- 
toire. Saint Pau! rappelle ce devoir à ses chrétiens: “Rendez grâces 
à Dieu en toutes choses: c'est la volonté de Dieu dans Jésus-Christ. 
| (1 Thess. V, 18). 
183—-Montrez qu'il est équitable de rendre grâces à Dieu. 


dance de ses miséricordes chaque jour répandues sur nous, notre 
ébordera d'amour et de reconnaissance, notre bouche pro- 
|clamera les merveilles de sa divine bonté, nous donnerons à Dieu plus 


que nous sommes tenus par le droit strict et rigoureux. 
184-_Montrez qu'il est salutaire de rendre grâces à Dieu, 


coeur 


envers l’auteur et que nous ne remontons point à sa source première: 
| car la grâce n'est jamais refusée à celui qui la reçoit avec gratitu- 
de ... Soyez donc reconnaissants des moindres grâces, et vous mé- 
| riterez d'en recevoir de plus grandes”. (De Imit. Ch. 1, 11, c. X, n. 2, 5) 


| 185— Montrez qu'il faut rendre grâces à Dieu en tout temps et 
| en tous lieux, 

| “Je bénirai Dieu en tout temps,” chante le Psalmiste; ‘sa louange 
| sera toujours dans ma bouche” (Ps. XXXIII, 2). Et ailleurs: “Il est 
| bon de louer le Seigneur et de chanter à la gloire de votre nom, ô 
| Très-Haut, pour annoncer le matin votre miséricorde, et votre vérité 
| durant la nuit.” (Ps XCI, 1 et 2). 

Saint Augustin commente ainsi ces derniers versets: “Nous ne 
| sommes chrétiens que pour la vie future: que nul ne se promette le 


| bien de cette vie et la félicité du monde parce qu'il est chrétien; qu'il | 
| use de la félicité d'ici-bas comme il pourra, quand il pourra et autant | 


| qu'il pourra. Quand il la possède, qu'il remercie Dieu qui le console; 
quand il en est privé, qu'il rende grâces à sa justice; qu'il soit tou- 
|jours reconnaissant, jamais ingrat; qu'il reçoive avec gratitude les 
| faveurs d'un Père qui le console et qu'il reçoive avec la même grati- 
| tude les châtiments d'un Père qui le soumet au joug de la discipline, 
car c'est toujours par amour que Dieu nous prodigue ses faveurs ou 


ses menaces, et que le chrétien redise cette parole du psalmiste: “il | 


| est bon de bénir le Seigneur et de chanter ses hymnes en votre nom, 
|Ô Dieu Très-Haut.” (S. Aug., Enar. in ps. Xcl, N 1). 

| 186—Comment se termine la Préface? 

La Préface se termine par la mention que dans le ciel tous les 
| choeurs des anges rendent grâces à Dieu par le Christ et la demande 
que sur la terre nous puissions unir nos voix aux leurs pour procla- 
mer la gloire de l’auguste Trinité et de notre Sauveur, en disant le 
Sanctus avec une humilité profonde. 


(A suivre). 


Un jeune homme dirige 
une usine d’hélicoptères 


A 23 ans, Stanleÿ Hiller, Jr. ley en mettant des oûtils à por- 
dirige la United Helicopters Inc. |tée de sa main dès l’âge le plus 
| société californienne dont le ca-|tendre. A sept ans, le petit gar- 
pital d'un millioñ de dollars réu-|çon avait déjà sillonné la cour 
nit 1600 actionnaires. Un article | de la maison d'un réseau de che- 
äu numéro de janvier de SELEC-|mins de fer assemblé par lui. 
TION du Reader's Digest relate | Assis sur les genoux de son pé- 


la carrière incroyable de ce jeune |re, Stanley apprit à voler avant | 


inventeur qui, à l'âge précoce | d'atteindre ses dix ans. 
lde 16 avait fondé 
dustrie fabriquant des 
de course d'un modéle réduit et 
faisait un chiffre d'affaires an- 
nuel de $100,000. Au début de 


la guerre, il transforma son usi- 


ans, 


une 1in- 
voitures 


Mais ses occupations d'inven- 
teur et d'industriel n'empêche- 
|rent pas Stanley de poursuivre 
ses études à l'Université de Ca- 
lifornie, où il trouva même le 
temps de faire de la natation, de 


ne, y installa des machines à | jouer au badminton et de faire 
couler de son invention, et la|sa cour à Caroline Balsdon, qui 
| Hiller Industries, qui comptait | plus tard devait devenir sa fem- | 


170 ouvriers, se mit à fabriquer 
| des pièces détachées pour l'avia- 
tion, À 19 ans, le jeune homme 
avait inventé un hélicoptère d'une 
concéption révolutionnaire, je] 
“Hillercopter': il en activait la 
réalisation pour les opérations de 
seuvetage de la Marine américai- 
Îne lorsque la guerre prit fin. 


me 


Président de la Suisse 


C'est lorqu'il faisait ses études 
de première année à l'Universi- 
té de’ Californie que Stanley Hil- 
ler conçut les plans de son Hiller- 
copter. L'un de ses professeurs 
affirma cependant que ce modèle 
constituait une hérésie du point 
de vue aérodynamique. Les au- 
torités de l'Armée ne manifestè- 
rent non plus aucun intérêt à 
son projet. Mais, en définitive. | 
G Loening, conseiller aéro- | 
ique de la Commission de la 
Production de guerre emynena | 
Hiller à l'état-major de la Marine 
où il obtint non seulement des 
| allocations prioritaires, mais en- 
core un sursis de mobilisation qui 
|lui permit de terminer son mo- 
| dèle expérimental. 


Le Dr Enrico Celio fut récem- 
ment élu président du cabinet 
| suisse. Il est mefnbre du parti ca- 
itholique conservateur. Le Dr 
venteur et pionnier enthousiaste | Celio, qui succède à M. Philip 
de l'aviation, encourages les!Etter, fut à la tête de son pays 
goûts héréditaires du jeune Stan‘! pour un an, en 1943. 


| Hiller attribue son succès phé- 
|noménal à J'encouragement pa- 
ternel. Son père, lui-même jin- 


UA LIBRES ET LESPATARIOTE 


Si nous considérons l'immensité de la bonté de Dieu et l'abon- | 


Ecoutons l’auteur de l'Imitation de Jésus-Christ: “Si la grâce ne | 
coule point abondamment sur nous, c'est que nous sommies ingrats | 


PAGE ONZE 


es principaux événements 


de la vie au Canada en 1947 


JANVIER 


Leu: 


1-Le Bill de la citoyenneté ca 


nadienne devient loi 


10——Un incendie à Goose Ba 
Labrador, cause des dommages 
pour $2,000,000 

1i--_Le gouvernemen lit des 


nt sur 
le chauf 


mai 


|contrôles, mais Îles 
les vivres, les vêtements, 
| fage et les loyers 

19--La commission des prix an 
nonce le renchérissement des au- 
tos, des articles en « et des 
| repas aux restaurants 

21--La commission des prix an- 
nonce une revision des prix maxi- 
ma du cuivre, du plomb et du 
| zinc 

24-Lr gouvernement rappelle 
Ises arrêtés ministériels autori- 
sant la déportation des citoyens 
canadiens d'origine japonaise 

30-Le Canada réclame des 
[Quatre réunis à Londres. une 
plus large part dans l'élaboration 
de la paix. La 3e session du 20e 
Parlement s'ouvre à Ottawa; 
Fred Rose, député ouvrier pro- 
| gressiste de Montréal-Cartier, qui 
purge six ans d'emprisonnement 
pour espionnage, est expulsé de là 
| Chambre 
| 31--La commission des prix an 
nonce le renchérissement des vêé- 
tements, des cotonnades, du savon 
des huiles et des matières grasses 


FEVRIER 

9__La grève de Noranda se ter 
mine dans sa 79e journée 

12-Hba coopération canado- 
américaine du temps de guerre 
pour la défense de l'Amérique du 
Nord sera maintenue en temps de 
paix comme politique permanen- 
te 

16--Début de la grève générale 
de 13,000 mineurs de charbon des 
provinces maritimes. 

17—L'Office du blé autorise une 


| 


augmentation de 36 cents du prix | 


| du blé au pays, ce qui le porte à 

|$1.55 le boisseau. 

| 24—Expiration des contrôles 

{sur les loyers des locaux de va- 
cances et de quelques types d'é- 

|tablissements commerciaux; ma 

| 

|autres catégories de constructions 

| commerciales. 


MARS 

4-_On annonce aux Communes 
lun programme .de dégrèvement 
| fiscal pour les mines d'or. 
| 6—Evélyn Dick est acquittée de 
l'accusation d'avoir assassiné son 
|mari, au cours d'un 2e procès à 
Hamilton, Ont 

7—Barbara-Ann Scott, cham- 
pionne mondiale du patinage de 
fantaisie revient à Ottawa. 

9—La perte du cargo canadien 
“Novadoc” avec un équipage de 
24 personnes, dans une tempête 
au large de la Nouvelle-Angle- 
| terre, est admise officiellement. 


10-Le très hon. Mackenzie 
King déclare que le Canada a re- 
tiré d'Allemagne ses troupes d'oc- 
cupation parce qu'il n'avait rien 
à dire dans l'administration de 
ces territoires. 

12—Le gouvernement augmen- 
te de 14% la ration individuelle 
de sucre, à compter du ler avril. 

14—J.-A. (Pat) Sullivan, pré- 
sident-fondateur de l'Union ca- 
nadienne des marins annonce 
qu'il s'en retire. . 

17—Les sirops de table ne sont 
plus rationnés. 

19—_Donald Gordon résigne la 
présidence de la commission des 
prix à compter du 15 avril: Ken- 
neth-W, Taylor, 
lui succède. 

26—La fin du rationnement de 
la viande est annoncée pour le 
127, mais le contrôle est maintenu 
sur les prix. Evelyn Dick est con- 
damnée à Hamilton à l'emprison- 


de son enfant. 

29—Barbara-Ann Scott gagne 
une 2e fois le championnat senior 
de patinage de fantaisie pour l'A- 
mérique du Nord, 

31—Le libéral Maurice Hartt 
gagne l'élection fédérale complé- 
mentaire de Montréal-Cartier 
William Bohozuk est acquitté à 


assassiné John Dick. 


AVRIL 


1—Le plafonnement des prix 
marchandises et services contrô- 
lés, y compris les véhicules mo- 
teurs, le charbon et les chaussu- 
res, 

2—Donald MacLean 
damné, à Hamilton, à 5 ans de 
| détention pour complicité dans 
le meurtre de John Dick. 

3—M. J.-A. Strong est nommé 
|ambassadeur du Canada au Pé- 
| Trou. 

10——M. Dane Wiigress résigne 
l'ambassade du Canada en Russie 

19-—Les Maple Leafs de Toron- 
to gagnent la coupe Stanley en 


défaisant les Canadiens dars qua- | 


{tre rencontres sur Six. 

24— Un incendie dans la mine 
d'or d'East Malartie, Québec, fait 
périr 12 hommes 

29—Le budget est présenté aux 
Communes; une réduction moyen- 
ne de 29% dans l'impôt sur le re- 
venu sera appliquée à partir du 
ler juillet: la taxe sur les excé- 
| dents de bénéfices va être abolie 
Un avion d'Air-Canada avec 15 
occupants disparaît sur la route 
de Lethbridge à Vancouver 

30—La Commission des prix an- 
nonce que le prix du beurre aug- 
mentera de 10 cents la livre à 
| compter du ler mai 


| MAI 


| 1—Un bill des droits qui « 
comme délits criminels 1 


les pré- 
judices de race, de religion ou de 
couleur entre en vigueur en Sas- 
katchewan: on passe en 3e lec- 
ture aux Communes le bill pro- 
longeant d'une autre année les: 
arrêtés ministériels de guerre du 
gouvernement 

6—Barbara-Ann Scott doit ren 
dre la voiture que la ville d'Otta- 
wa lui a offerte en cadeau. pour 
| conserver son titre’ d'amateur aux 
| jeux olympiques 

16—M. Farquhar Oliver est élu 
chef du parti libéral! ontarien 

25—La grève des mineurs des 
Maritimes se termine après une 
durée de 99 jours. 


| 


|joration de 20% dans toutes les | 


vice-président, | 


nèment perpétuel, pour l'homicide | 


Hamilton de l'accusation d'avoir | 


est aboli sur environ le tiers des | 


est con-| 


29-Les mineurs des Maritimes ! 
se remettent en greve 
JUIN | 
1Les dernières d'un grou 
100 Polonaises arrivent à 
Georges de Beauce. 
4-Le cargo “Emperor” de la 
Canada Steamship Line sombre 
au large de l'ile Royale en en- 
trainant la mort de 12 personnes 
6-—S. Exc. Mgr Maurice Roy 
est nommé archevñque de Qué- 
Fbec 
9 


st 
est 


: 


Le rationnement du beurre 
levé et le contrôle des prix 
supprimé sur de nombreux pro- 
duits et services, y compris le 
miel, le fromage et les repas dans 
les restaurants. 


10--Le premier ministre, le 
très hon. Mackenzie King, occu- 
pe ce 


oste depuis 20 ans 

1i-Le président Truman adres- 
se la parole à une séance con- 
jointe du Sénat et de la Chambre 


des Communes 

12—Les mineurs grévistes de la 
Nouvelle-Ecosse reprennent le 
travail 

18-—Ouverture à Ottawa du 
Congrès marial 

19- Le gouvernement supprime 


les loyers et les 
complé 
1947 
gouvernement accroit 
ration de sucre; la conféren 
entre le Canada et Terre-Neu 
ve débute à Ottawa 

. 


JUILLET | 


14-John Dickey, 32 ans, li-| 
béral, gagne l'élection complémen- | 


ses contrôles sur 
de logements 
près le ler janvier 


évictions 
tes 

25—Le 
la 


ce 


taire fédérale de Haiifax. | 

16-——Le contre-torpilleur “Mic- | 
mac” entre en collision avec le | 
cargo “Yarmouth Country”, cinq | 
morts | 

18—La 3e session du 20e Par-| 
lement est prorogée. | 

22—Le ravitailleur de l'Arcti- 
que le “Nascopie”, fait naufrage ; 
dans le détroit d'Hudson, tout 


l'équipage et les passagers sau- 
res 

23—On annonce une deuxième 
émission d'obligations canadien- 
nes d'épargne 


AOUT 
La 


CE commission des prix | 

abolit les journées sans viande, 
| 17—Canada et Italie font échan- 
ge de ministfes plénipotentiaires 

27—Trois mille employés de 

Swift (Canadian) Co. se mettent 
|en grève dans six villes. La ra- 

tion de sucre pour conserves est 
| augmentée, 


SEPTEMBRE 
1— Trente et une personnes 
| perdent la vie dans un tampon- 
nement ferroviaire à Dugald, 


Manitoba. Le brigadier Milton-F, 
Gregg est nommé mihistre des 
Pécheries. 


3—Le ministre de la reconstruc- 
{tion M. C.-D. Howe annonce que 
| l'usine atomique de Chalk River, 
Ont., produit des isotopes radio- 
actifs. 

4—L'hon. C.-D. Howe révèle 
la découverte de gisements d'’u- 
ranium dans le grand nord ca- 
| nadien. 

10—La grève des salaisons tou- 
che Montréal, Edmonton, Vancou- 
ver et Toronto, 


| 12-—Le gouvernement annonce 
{la candidature du Canada au 
{conseil de sécurité des Nations 
| unies, 

14—Les contrôles serort abolis 
à compter du 15 septembre sur 
75% des marchandises et des 
services qui étaient sous régie, 
Les subsides sont abolis sur tous 
|les articles qui ne sont plus con- 
trôlés. . 

24—Douze personnes périssent 
dans l’abordage du vapeur “Mil- 
verton” avec le pétrolier “Trans- 
lake” dans le fleuve S.-Laurent. 


OCTOBRE 


2—Le premier ministre de la 
| Colombie-Britannique, John Hart, | 
âgé de 68 ans, donne sa démis- | 
sion. 

LCA personnes perdent Ja 
{vie dans le naufrage du ‘Gulf 
Stream” à l’est de Powell River 
en Colombie-Britannique, 

—Un nouvel avion North Star | 
|d'Air-Canada établit un record | 
en s'’envolant de Vancouver à| 


Montréal en six heures et 52 mÿ- 
nutes. 


| 


g" — 
Comment les RHUMES 
affectent les REINS 


s reins sont des organes très délicats 
et facilement affectés—surtout par un 
rhume. Leur tâche est de filtrer les impu- 
retés et l'excès d'acidité du sang. Quand 
vous avez un rhume, vos reins ont davan- 
tage à faire. Les Pilules Dodd's pour les 
Reins aident vos reins à débarrasser 
l'organisme de l'excès d'acidité et des 
toxines causés par les rhumes, et vous | 
permettent de vous remettre plus vite. 
Si vous avez un rhume, prenez des Pilules 
Dodd's pour les Reins. 120-F 


_ Pilules Dodds REïNS 


1 


20-Le ministre des Pécheries 
M. F. Gregg gagne l'élection fé- 
e complémentaire de Tork- 


Sudbury 
21--Le plafonnement est reti- 

ré sur le prix des viandes et pro- 

duits la viande à l'exception 

du lard et du suit 

22-Fin de la grève des 14.000 


travailleurs de salaisons qui du- 
rait depuis cinq semaines 


de 


24--Le gouvernement annonce 
l'abolition pour le 8 mars'1948 des 
contrôles sur les loyers d'établis- 


sements comme 


NOVEMBRE 


3--Fin du rationnement du su- 
cre et de la mélasse 

6-Les termes de. l'acceptation 
de Terre-Neuve comme 10e pro- 


CIAuX 


vince de la Confédération cana- 
dienne sont rengus publics 

17-—-Le muvérsen ent annonce 
les nouveaux accords commer- 
ciaux conclus à Genève, de mé- 
me que les restrictions sur les 
importations en vue de conser- 
ver les dollars 

£4- Le contrôle des prix est 
imposé de nouveau la ma- 
jorité des fruits en conserve et 
des légumes 

26——On complète les plans pour 
l'émigration 1 Canada de 10,000 
citoyens de la Hollande 

27-—-L'âäge l'enrôlement dans 
l'armée et l'aviation est abaissé 

14 ar 

DECEMBRE 


Ouverture de 1 
du 20e parlement 

6—Raymond Boyer 
coupable d'espionnage 

10-Byron (Boss) Johnson est 
choisi comme chef libéral de la 
Celombie-Britannique 

11--Le gouvernement libéral du 
premier ministre J.-W, Jones 
remporte l'élection générale pro- 
vinciale de l'Ile-Printe-Edouard. 

17-—Le premier ministre King 


4e session 


est reconnu 


fête son 73e anniversaire de nais- 
sance 
18-——Le gouvernement annonce 


les accords commerciaux conclus 


lentre le Canada et l'Angleterre. 


19 


tions 


On 


pour 


annonce des maiora- 
les employés civils et 


| les pensionnaires 


19-Le Parlement fédéral s'a- 
journe au 26 janvier - Election 
du comité exécutif de Montréal. 

23—Le ministre de la Recons- 
truction annonce la baisse des 
importations d'huile de chauffa- 
ge 

24—Grand incendie à Cornwall, 

30—On apprend l'arrivée en 
Chine d'armes du Canada. 


Ne vous laissez pas manoeuvrer 
par les meneurs de panique, par 
es propagateurs de désordre; gar- 
dez soigneusement votre raison, 
votre sens critique, votre calme 
et vos motifs d'espérer, 

Cardinal SALIEGE. 


"Friandises 
| au Chocolat 


‘MAGIC’ 


© Crémez Lt. shortening aves 
tel t, sucre, Ajoutez 1 oeuf, 

ttez. Ajoutez 2 c. à soupe 
zeste d'orange rhpe «tt 2c.ù 
thé jus d'ortnge. amisez 1 
t. farine, L4 c. à thé sei, 11 €. 
à thé Poudre à Pâte ‘Magic'; 
ajoutez; faites refroidir. Rou- 
lez la pâte mince, découpez- 
la tel qu ndiane ci-dessous, 
Cuisez 10 min. à 375°F. 


Crolssantss Faltesia recette de 
base, cou enforme de crois 
sant. Culsez. Couvrez de cho= 
colat sucré fondu et parsemes 
de noix de Grenoble hachées. 


Biscuits farcis: Faites la recette 
de base, coupez avec emporte- 
pièce rond. Faites un trou au 
centre de la moitié desrondel- 
les. Cuisez, Garnissez de cho- 
colat sucré fondu les rondelles 
non trouées, couvrez-les des 
rondelles trouées. 


Doigts au soser 
Faites la recette 
de base, coupez 
en bandes de 3" 
par UK". Badi- 
geonnez delait et 
parsemez de noix 
de coco râûpée. 
Cuisez. Plongez 
les bouts dans 
du chocolat su- 
cré fondu. 


Carrés aux pa- 
canes: Faites la 
recette de base, 
coupez en car= 
rés de 2", Dé- 
posez une de 
mi- ne au 
centre de cha- 
ue carré. 
luisez. Plon- 
les coins 
ans du cho- 
colat sucré 
fondu. 


Aux Canadiens F rançais 


Si vous avez l'intention de venir vous établir dans la Co- 
lombie-Britannique, venez voir vos compatriotes chez 
J. K. Cooper, où l'on parle votre langue, et où l'on vous 


aidera à vous placer parmi 


les Canadiens. Nous avons 


quatre Canadiens français dans notre organisation. 


GEORGES LeROUX 


E.-0. LaFLEUR 


L. LeROUX R.-Y. LaFLEUR 


J. K. Cooper Real Estate & Insurance 


442, rue Columbia, 


New Westminster, C.-B. 


Succursales 


904, rue Brunette, Maillardville, C.-B. 
3003, rue Kingsway, Burnaby, C.-B. 


Fillette en voyage 


est n petit t noir. etfronté r € page 
e le ) 6 er rm” toble ouvent 
efois « ed ns faire de tapagre 

r rait r r re 2-00 er V ant 
Rien € suntf le son velours ne 19 
Longte : reste noir sur un feuillet bianc 
À ces minets tiront leur lanaue de drap rouae 
{ m fait re er les plumes, re er nt 

rond nuse est extrémement cor e 
Patoud et aracieux, tel un ourson drôlet 
Souvent'ie r crour D r suivre sa mimique 
( nel met devont , e e de t 
7 + rd 2 n nez dé at e { re 

e frôle f [ de ngue ré petits 
l e lape, et des rs est son afraire 
Et n entend pendant qu'il boit, ur pot 
I be k haineut: (à , t sans faire une baus 
boit ougeant la queue, et sans Ta ne pause, 
Et ne relève enfin son joli museau plat 
Que lorsqu'il a passé la langue rêche et rose 


Partout, bien proprement débarbouillé le plat 


Ses yeux jaunes et bleus sont comme deux agates 


Il les ferme à demi, parfois, en reniflant 
P ] 


eou a > [#29] ès 


c 


»e renverse, ayant pr nn 


Avec des airs dé tigre étendu sur le flanc 


Mais le voilà qui sort de cette nonchalance 
Brusquement il devient joueur et folichon 
Alors, pour l'intriguer un peu, je lui balance 
Au bout d'une ficelle invisible, un bouchon 


Il fuit en galopant et la mine effrayée . 
Pius, revient au bouchon, le regarde, et d'abord 
Tient suspendue en l'air sa patte repliée ... 


Puis l’abat et saisit le bc on - et le mord 
11 

Je tire la ficelle alors sans qu il le voit, 
Et le bouchon 5s'4 jne, et le minet le suit 
Faisont de ronds avec ) patte qu | envoie 
Puis saute de côté, 1! revient, puis refu 
Mais di ie jé | faut que je travaille 

! 
Venez v < t r faire le mecnant:, 
[ ed Et j'entend pendant que j écrivaille 
Le petit bruit n é q fait en se léchant 


Transmis de bouche en bouche 
avec certaines nuances 


Message des Commissaires transmis par la Principale à la sixième 


classe: 
Les " 1t a if t 1 4 bre les 
rt te l y t au neuf ? s et de € xr le soleil 
ne sæ lève guère avant neuf heur 


Message transmis par la sixième classe à la cinquième 


L ( . es font 4 \ ceux a I tent le le écemt 


" Ù eve 


Message transmis par la cinquième classe à la quatrieme 


es 
ève técemt ‘ es I les de L'ecx L4 1 
Message transmis par la quatrième classe à la troisième: 
ut ‘ Aux !I te ( a ‘ 16 pas 
tir a - <a € » r s si le 
Message transmis par la troisième classe à la deuxieme: 
| P t e s«ole fera € ux C 
ss € 
ie l'& 
Message transmis par la deuxieme classe à la premiere 
Message transmis par la premiere classe aux bebes de la lere 
innee 
Message transmis par les bébés de lère année à leurs mamans: 
Le 4 | ss vs n + 


Les mamans entre elles: 


Quelle paresse abominäb 


Mes petits-enfants 


m'ecrivent 


St-Isidore de Bellevue. 


Chère Mère-Crai 
Ne 3 cok: St-Isidore de 
Bellev J este à mille de 
éco jar e grande IV 
J'avvrer ng£ e frança 
j'étud à ais j 
qu'à une t et apré 
Au r che Mére-Grand 
Dorothée NEIDER. 
NT ET 


La Broquerie, Man 


a se ver Je s ans le 
grade V r J'aime 
beaucoup venir en et ‘ 
ave L + "| € € r n 
A la me nuit bien 
{prie pour 
J ’ Bor 
1H t 1 r ir )4 
Bonn té et € ites 
B f 
| Lucie GAGNON 
D DE 
St-Norbert, Man 
Chère Mére.-Grand 
] € titre 
t p à pourqgu ‘ 
e a l'hui. Et j'a 
lécidé de sd pourquoi i 
Une 
| gent à 


ges 
des 


tout en bénéficiant 


ition. C'est 


se, assise à mon p 


€ 


ne d'affection 
Une petite amie du Coin, 


Germaine BONNEAU, 
*k * * 


St-Norbert, Man. 


Chère Mère-Grand, 


La dernière fois que je vous 
écrivais, j'étais à St-Georges, ma | 
paroisse natale. Depuis ce temps, 
j'ai parcouru beaucoup'de chemin, 
j'ai rencontré plusieurs bonnes 
maitresses et plusieurs® compa- 
| gnes de classe toutes aussi aima- 
bles les unes que les autres. En 
{laissant St-Georges, je m'en allai 
| demeurer un an à St-Pierre, pa- 


suis maintenant à St-Norbert et 


je m'y plais beaucoup 


J'ai 13 ans t je suis dans le gra- 
de VIII Ce sont les Révérendes 
Soeurs Grises qui nous enseignent, 


Notre nr le Sr Bis- 
son. Nous l'aimons beaucoup 
J'ai deux 
collège de 
autres frère 


sse s appé 


quentent école des 


notre vlllag 


Lorraine GAGNE. 
* * D 


St-Norbert, Man. 


Chère Mère-Grand, 


Les fins de semaine n'arrivent 


Liberté et le Patriote. 


| La première chose que je regar- 
de, c'est le Coin des Jeunes, Les 
histoires ne peuvent être plus in- 
antes et les portraits plus 
jolis. Les lettres, jeux, devinettes, | 
poèmes et le feuilleton sont choi- | 


| tere 


sis de façon à plaire aux jeunes 


Je ne doute pas que vous deviez | 
ser de longues heures de tra- 
l pour préparer toutes ces cho- 


es Si Interessantes 


Mère-Grand, je 


| choses 

| Une petite-fille qui prie pour 

sa bonne vieille Mére-Grand, 
Dianne LANDRY, 

| Grade VII. 

| A 


St-Norbert, Man. | 


Chère Mère-Grand, 
Que je suis conte 

ausetr avec vous 
instants! Je vais essa 


sser en vous parle 


de ma 


ar u- 
le temps 


Vot tita_f 
Louise TELLIER, 
Grade VII. 
* * * | 
St-Norbert, Man. 
Chere M Arand 
En il aut 1 
{ s I t 
Che Mèere-G 
M A15 
a notre 
M p 4 4 a A ch de 
n t du \ rnume qu 
e © J s € 
e ustement de finir me 
cevc 


Cécile CHAMPAGNE, 


LIBERTE 


“Magic Adventures” 


Directrice: Mère-Grand 


REMERCIEMENTS 


Mère-Grand fut très touchée 
des voeux et des prières de ses 
petits-enfants formulés à l'oe- 
casion de la Noël et du Xouve! 
An. Aussi remercie-t-elle de 


tout coeur ceux qui ont eu une 
pensée spéciale pour elle, en 
particulier les élèves de St-La- 
bre et de La Broquerie qui lui 
ont envoyé de jolies cartes de 
souhaits. 


La plus belle 
fête de 1947 


Nous avons, comme d 
récit d'une fête 
nous a fort impressionnes 


de l'année. Je choisis 


Vancouver, observe son jeune fils, Rickey, | Couronnement de la saint 
ur l'un des programmes “Magic Adventures” | ge, le dernier dit l iu n 
-Canada, spécialement pour les enfants, | de mai, car cette belle cérémonie 
John Avison, à gauche, compose et dirige | a laissé en moi un souvenir inef 
tandis que John Wickham Barnes, à 
e les réact s de ses " t ét 


Les élèves du onzième grade "7" 
de Ste-Rose du Lac dupe D bre Ce 


Warren Freis-{( 


vileges 
de la campagne, Un service d'au- 
vus amène à la ville aussi 


qu'on le désire. Après a- 


jambes! Au- 
locomotion 


est patient, 


toutefois, 
rren n'a pas eu l'a- 
VI cours ré- 
quand on ne peut 


anquillité du 
s! Le ‘Pembina 
ray’ invite les touristes à 


Marie Guillas-C'est une 


n'est jeune qu’une 
je vous envoie cette lettre | Elle est très 
forte que le 
laboratoire, elle | 
le de l'hydrogène, 
faire sauter le plafond de la salle 
Le Précis 
{chemar, Entre la langue d'oc et la 
entre les troubadours 
entre Villehar- 
douin et Joinville, entre Rabelais 
d, entre Corneille et Fé- 
nélon, elle ne sait plus où elle en 


forte en chimie, 


faillit avec l'’aid 


langue d'c 


Marie est la complaisance mé- 
me. Si vous lui demandez un ser- 
vice, elle vous en rendra deux. 
et cela avec la plus bonne grâce 
roisse que j'ai beaucoup aimée. Je | du monde. Pas étonnant, n'est-ce 
pas, qu'elle ne rencontre que des 


Arcand—Charmante! 
> un aimant 


, prétention 
Sans être la première de sa classe, 
bonne façon. 
Il n'y a que les problèmes d'algè- 


frères qui vont au 
Boniface et deux 
la maison. Ils fré- 


et demie, elle “pioche” en- 
lle “pioche 
“nioche” toujours! 
l’eau finira par jaillir! 

Petillion—Tenez! 
dans la classe, ses 
livres sous le bras et son air qui 
toute tentatrice de 
son flegme 
bien ça notre Audrey 
rien moins que l'explosion 
son pupitre 
perdre son sang- 
Les examens qui font pâ-, 
|lir ses compagnes la laissent dans | 
le calme le plus complet 
destin a décrété que je dois être 
dernière, eh 


ais assez vite pour nous ame- 
ner au beau jour de vendredi a- | voici qui entre 
vec son journal hebcomadaire La 


semble défier 


Il ne fau- 


arrivons la 
”, nous dit son allure. El- 
le a l'habitude, pendant les le- 
de poser beaucoup de ques- 
tions. C’est, sans doute, afin de ne 
pas donner à la maîtresse le temps 
C'est le côté le 
plus sûr. Elle se plaît dans la phy- 
|sique, à l'exception du chapitre 
| qui traite du principe d'Archimè- 
de! Elle aurait bien voulu que le 


int de vous laisser, chère 
Vals Vous sou- 
haiter toutes sortes de bonnes 


baignoire au 
en costume de bain par 
es de Syracuse en 


Tendresses d'un chien et d'un chimpanzé ... 


tance remplissait l'ég 
iant: “J'ai trouvé! J trouvé A la dernié nvocat 
Les élèves auraient moins de pro-|Portes de la 
blè impossibles à résoudre. | et une longue p 


lans l’ordre suivant 

Valérie Maguet—Voici le rayOn | 4e |a sainte Vierge, p 
de soleil qui vous arrive! Si vous | congréganistes. En at 
ia rencontrez quand votre ciel est | najent 2 grands anges 
sombre, elle vous fait présent | es flambeaux. Derrièt 1x 
d'un sourire si gracieux qu'a 43- | quelque distance, on vit appa 
sitôt tout devient azur au-dessus |fre un tout petit ange en tunique 
ide votre tête. S 
son jugement personnel, elle -ne | une minuscule coi 


mne de lis de 


possède aucun talent $ Heureuse- |]: vallée sur un coussin de satin 


ment qu'elle n'a pas aire à des bleu. Puis venait, solennelle 
“gobe-nouvelles”! le manie | brésidente des Enfants de Marie 
fort bien la prose en attendant de |Elle était revétue d’une longuc 


cultiver la poésie. Mais en mathé- | ;6be, d'un long voile et d'une cou- | 
matiques, elle en veut à Euclide |ronne, le tout blanc. Elle portait 
ges 
ux demoisel- 


d'avoir inventé la géométrie. D'a-|un très long chapelet aux la 
prés elle, on devrait dire du cé-| grains argentés. D 
lèbre géomètre grec ce qui est dit|les d'honneur l’ 


ccompagnaient 


d'un autre personnage, mais en|Toutes deux portaient de longues 
robes, une bleue, l’autre rose, et | 
un bouquet de roses à la main; 
puis suivait un groupe de 15 pe- 
tits anges tout blancs avec de lon- 
Fe gues ailes blanches. Ils portaient | 
du chlore. Pauvre Valérie! Chacun un écusson représentant 

Simone Carrière—Si elle mar-|un mystère du rosaire; ils étaient 
che un peu courbée, n'allez pas |suivis d'un autre groupe de fillet- 
|croire que ce soit le poids de ses | tes un peu plus grandes; revêtues 
|études qui l’accable., En classe,|de blanc, elles aussi, elles por- 
elle tient la balance entre les|taient des couronnes de dix roses 
Vierges sages et . .. celles qui ne |chacune, représentant les quinze 
z l'étude, | dizaines du rosaire: cinq couron- 
mais elle aime encore mieux faire | nes roses, cinq jaunes et cinq rou- 
{de la vitesse sur la glissoire au |ges. Elles portaient des écharpes 
clair de lune | de la couleur de leurs couronnes. 

L'accord des participes est sa Enfin s'avançait le groupe de 30 
bête noire. Elle. trouve cette | Enfants de Marie. Elles étaient 


changeant un pronom: ‘Mieux 
eut valu pour nous qu“ ne fût 
jamais né!” Prouver l'égalité de 
deux figures géométriques a sur 
elle le même effet que de respirer 


le sont pas. Elle aime asse 


{nourriture aussi difficile à avaler | revêtues du manteau bleu, du long 
|que des arêtes de poisson! ‘“‘Pour- | voile blanc et tenaient chacune 


| quoi, nous répète-t-elle, faire tant | une gerbe de lis. 
d'embarras avec MM. Etre et A- 


qu'elle ne fasse pas partie de l'A-| de Marie.” 


cadémie française pour faire a-| Arrivée à l'autel, la procession 
{se groupa ainsi: la présidente s’a- 

| genouilla sur un prie-Dieu devant | 

l'autel: les anges se groupèrent 

En algèbre, elle est en train |de chaque côté; les porteuses de 

1 

| 


| dopter ses vues? La gent écolière 
lui érigerait un monument pour 
sur ’ 


d'introduire de nouveaux prin- 


tend 


cipes. Ce mois-ci, elle pré 


gle pour l'emploi des signes plus | ches un peu plus bas 


et moins, avec le résultat que tous Puis le choeur entonna le can- 
ses problèmes sont faux. “C'est | tique si touchant “Prends ma cou- 
l'auteur du texte qui se trompe’”;|ronne”, Au même instant, quinze | 


nous dit-elle avec assurance. Un |couronnes s'élevèrent lentement 
de ses plus grands soucis est la | vers Marie 

|haute surveillance de deux petits | 
poissons. Dernièrement, elle vou- 
lut faire une expérience: voir si 


jeûne chez les habitants de l': 
|quarium la guér 


grade XI. Tout ce qui y est con- | 


|mais il y a pas mal de vrai. Nous | à l'autel pour y déposer leurs cou- 
voyons déjà nos six amis ouvrir de | ronnes au pied de la Vierge, Rei- 
très grands yeux quand.ils se ver- | ne des coeurs 
ront si bien peints au Coin. 
Vos enfants respectueux, | #. Sacrement 
Les élèves du GRADE XII. | Simone CARRIERE, 
| Grade XI 


En classe chez les nègres | &ié-Rose du Lac 
Le maitre: Choula, tu n'es qu'un | sep 
| âne. Toi au tableau d'honneur! Je — En posant des clous, je me 
vais te rayer tape tout le temps sur les doigts. 
Choula: Mais, M'sié, si vous me — Pour l'éviter, tu n'as qu’à 


rayez, je vais être un zèbre 


tenir ton marteau à deux mains 


il faut en croire | dorée, aux ailes blanches, portant 


| chambre de son cher neveu. Elle fit une pause elle avait bien le 


La procession circula lentement 
|voir? Autant les traiter comme |par toutes les allées de l'église 
les autres, les faire suivre de l'in-| pendant que le choeur chantait 
|finitif!” Dommage, n'est-ce pas|le vibrant cantique “Vers l'autel 


couronnes formèrent un demi-| 
cercle en avant, et le groupe des | 
avoir découvert une nouvelle rè- enfants de Marie occupait les mar- | 


Le cantique' terminé, le petit} 
inge portant la couronne s'avan- 
{ça vers la présidente, la lui pré- 
ses 2 pensionnaires pourraient vi-|senta, puis les deux demoiselles 
|vre sans manger. Trois’ jours -de | d'honneur placèrent un escabeau 
devant l'autel. La présidente fran- 
rent de toute en- |chit les degrés et, au milieu d’un 
| vie de recommencer l'expérience. | silence émouvant, déposa le dia- 
4 Te |dème sur le front de Marie. Au 
Chère Mère-Grand, voilà le même instant, le choeur entonna 
{portrait des illustres élèves dulle “Magnificat”, Au dernier re- 

| 
| 


frain, les quinze porteuses de cou- 
{tenu n'est pas parole d'Evangile, | ronnes s'’avancèrent deux à deux 


Cette inoubliable cérémonie se 
termina par la bénédiction du 


Non! Ce n'est pas un Mage! 


Malgré sa barbe et ses vêtements bariolés, cet } 
pas moins bien connu sous le nom de Jos. Laflamme, ‘l'an ps 
dompteurs”. Cette photo fut extraite du | 


“En avant Canada 


TOM PLAYFAIR 


par Francis FINN 


| Traduit de l'anglais par €. CHEVAL:EP 


CHAPITRE 1 
Où le héros apparait sous un jour douteux 


—Tommy! 

Pas de réponse. 

—Tommy, entends-tu! Levez-vous de suite, monsieur. Tout le 
monde est à déjeuner 

C'était Mile Meadow, tante maternelle de notre héros, qui pro 
nonçait ces paroles solennelles, debout, la \tête penchée dans la 


! 


droit de respirer, la pauvre dame, une ascension de trois étages 


| et puis, il fallait laisser place à la réponse. 


Et seule la pendule troublait le silence par son tic tac régulier 

—Tommy, reprit-elle plus haut, es-tu sourd? 

Ses oreilles tendues perçurent le son amorti comme d'un objet 
trainé sur de l’étoffe. 

—Maintenant que vous êtes réveillé, monsieur, sautez à terre 
et vite à la salle à manger. 

—J'y vais, tout à l'heure, gémit une voix entrecoupée de 
bâillements, étouffée par les couvertures. 

—Que faire? soupira la pauvre tante, cet enfant se moque de moi, 

—Qu'y a-t-il, Jeanne? demanda monsieur Playfair, qui sor- 
tait de sa chambre . 

—Je ne puis faire lever ce misérable Tommy! Ah! Georges, il 
empire de jour en jour. La semaine dernière, il a fait neuf fois 
l'école buissonnière, 

—Je vais arranger cela, dit monsieur Playfair 

A peine fit-il un pas vers la chambre de Tom, que la porte 
s’entrebâilla de la largeur de la main et découvrit une tête d'enfant 
anxieuse sous une masse de cheveux hérissés 

—Papa, je m’habille aussi vite que je puis. Je vous ai enten- 
due, tante, et je descends. 

La porte se referma. La vérité, c'es 


que Tom, tout disposé 


{à prolonger les douceurs du tête-à-tête avec l'oreiller, avait re 


connu la voix paternelle. Le petit rusé jugea prudent de ne pas 
provoquer une intervention plus directe. De là, l'apparition 

—Si tu n'es à table dans deux minutes, tu auras affaire à moi. 
Et après ce bonjour bienveillant, monsieur Playfair se rendit 
avec tante Meadow à la salle à manger. 

Une minute et demie après bordissait hors de la chambre un 
enfant de dix ans, au teint brun, bien bâti, exubérant de santé. Ses 
paupières entore alourdies et ses cheveux en rose des vents témoi- 
gnaient de la hâte de sa toilette, Son soulier gauche n'était lacé 
qu'à demi, Ses jambes nerveuses étaient serrées dans de longs bas 
rouges: une culotte courte achevait le costume. Bref, un ensemble 


| heureux, des lignes de visage parlantes, aimables, sans être délicates 


Un vrai fils de la libre Amérique! 

Quatre à quatre, Tommy dévalait les escaliers, en un clin 
d'oeil, il était devant la famille réunie, Sans songer à agacer le 
chat, ce qui occupait d'ordinaire une bonne part de ses heures 
précieuses, il s’assit à sa place et attaqua le déjeuner avec entrain. 

Hélas! un orage était dans l'air 

Outre monsieur Playfair et tante Meadow, il y avait à table 
un jeune homme, le frère de mademoiselle Meadow, le trouble- 
paix de notre héros. Charles Meadow n'était pas un mauvais gar- 
con, mais à part cette qualité négative, il avait une collection 
singulièrement riche de défauts et de travers, Par exemple, il 
mettait son bonheur à taquiner Tom, à le faire sortir des gonds 
Dans ces escarmouches, monsieur Meadow ne remportait pas tou- 
jours la victoire; et ces succès, espacés, de revers, ajoutaient du 
môrdant à la lutte qui serait vite tombée, faute d'intérêt. Chose 
curieuse, monsieur Playfair observait la neutralité, et ne s'inter 
posait que quand la lutte menaçait de tourner au tragique 

Monsieur Meadow avait attendu l'arrivée de Tom avec une 


impatience visible 


—Ah! te voilà enfin, dit-il railleur, dès que Tom fut assise. 

Perdu dans l’activité de son travail, Tom fit semblant de ne 
pas voir flotter la bannière de l'ennemi 

—VYoyons! jeune homme, écoute: n'es-tu pas entré dans ma 
chambre hier soir? 

Comment pourrait-on entrer dans une chambre toujours 
fermée à double tour? s'écrit Tom avec une vertueuse indignatior 

—Peu importe le comment, Es-tu entré, oui ou non? 

_—Tante Jeanne, un peu de sucre, s'il vous plaît 

Réponds donc, continua l’oncle implacable, oui on nor 

Si vous restiez un peu chez nous, au lieu de courir toute 


” 


la nuit, repartit Tom désireux — et pour cause le déplacer le point 
d'attaque, vous n'auriez pas à poser de pareilles questions 
En ce moment, Marie, la cuisinière, entra avec un plat de 


| beignets aux pommes. 


Or, si Tom avait un faible, c'était pour les beignets 
—Chic, s'écria-t-il, et ses yeux brillèrent 
Un sourire de triomphe éclaira les traits de monsieur Mea- 
dow: il prit le plat, fit servir son beau-frère et sa soeur et versa 
le reste dans son assiette - 
Tom était furieux 
Oh! vous montrez beaucoup d'esprit. Et dire que vos litres 
de teinture n'arrivent pas à changer la couleur carotte de votre 
moustache! Monsieur Playfair sourit, la tante éclata en cascades 
de rire: Charles Meadow était blême 
Où as-tu vu que j'ai de la teinture 
tu y es entré 
it à Tommy de pâlir, il était pris 
—Et comment donc êtes-vous entré? poursuivit l'on 
de sa première victoire 
—Fil de fer. j'ai crocheté... murmura Tom presque bas 


(A suiv 


dans ma Chambre? donc 


e) 
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— Je vous écoute, père. 

— En! bien, un premier principe, d'or- 
dre général. Fort d'une longue expérien- 
ce je ne pourrai jamais approuver que l'on 
choisisse sa ferme hors de son milieu. 

… Mais, en l'espéce, une telle ques- 
ion he se pose pag réplique Serge avec 
vivacité Il n'y à qu'à voir et à écouter 
Mile Arnaud pour se rendre compte 
qu'elle appartient au meilleur monde. 

— FPermetst fit Victor Danés J'éta- 
blis une distinction entre monde et mi- 
leu. Ce n'est pas tout à fait la même | 
chose. 

— Jeine vois pas, commençs le jeune | 
homme. , , 

— Laisge-moi finir, et tu compren- 
éras! , ,… Que Mile Arnaud soit de bon- 
ne extraction, je le crois volontiers et 
je l'ai toujours pensé Mais elle est sans 
famille, sans fortune, et obligée de tra- 
vailler pour vivre Toi, lu es riche, en 
situation brillante, bien apparenté, et 
tu peux prétendre, dans notre milieu, 
à une trés belle alliance Saïisis-tu la 
différente, et mesures-tu la dispropor- 
tion? 

— J'entends bien ce que vous me di- 
tes, père, et je n'en disconviens pas. Seu- 


1 


| 


| égal, tu me parais aller un peu vite! . 
— Cher pêre, est-il jamais trop tôt pour 


ne dette sacrée 


ROMAN PAR 
Xavier CHANTEBRUNE 


Roprodut eve l'antersaton de le Société des Gens de Lettres 


|: 


…— Demain? se récriat-il Déjà! 

— Il faut battre le fer quand il est 
chaud! rétorqua triomphalement le jeune 
homme, 

— Oh! plaisanta le père, je ne crains, 


de ta part, aucun refroidissement. . C'est | 
3 


| être heureux? 
— Nous irons donc demain, puisque tel | la vieille bonne. 


| tu, 


lement, je prendrai la liberté de: con- 
clure autrement que vous. Je dis, moi: 
c'est précisément parce que j'ai assez 
de fortuné pour deux qu'il n'y a au- 
cun inconvénient à ce que j'épouse une | 
jeune fille pauvre | 

… Quand on raisonne avec son coeur, | 
on risque fort de déraisonner, prononça 


sentencieusement Victor Danès 


— Ft quand on refuse d'écouter son 
coéur, on risque fort d'être malheureux | 
toute sa vie, riposta le jeune homme 
Oh! père, je vous en supplie, ne vous 


opposez pas à notre union! . ., 


Le savant haussa les épaules avec une 


impatience contenue 
…— Notre union! . Votre union! . 

grommela-t-il, Tu vas vite en besogne, 
toi! Mais, mon pauvre petit, es-tu 
seulement sûr que Mile Arnaud t'a- 
grée? , , . Si elle te refusait, quelle com- 
plication! Du coup, je perdrais irrépa- 
rablement une secrétaire à laquelle je 


tiens beaucoup. Car, 


pareille, le voulüt-elle, il lui serait im- 
possible de rester ici 

Mais pourquoi me repousserait-elle 
sans raison! 


— Et qui te dit qu'elle n'en a pas? 
Sais-tu cé que j'ai remarqué moi? Elle 


qui, au début, si timide ef contrainte, 
s'était si bien apprivoisée avec le vieux 
papa que je suis, dès que tu apparais, 
elle prend un air froid, distant, pres- 


que gourmé. Cela me paraît significatif, 
et je n'augure rien de bon pour ta de- 
mande en mariage, 

— Pardon, père. Je pense que vous in- 
terprétez mal son attitude, En l'occur- 
rence, sa réserve est une preuve de di- 
gnité, non une marque d'hostilité. En- 
vers tout autre homme, jeune, libre et 
riche, elle agirait de même. Je ne l'en 
estime que davantage, et n'en suis que 
plus résolu à l'épouser. 

Pour toute réponse, Victor Danès se 
borna à hausser les épaules et à hocher 
la tête d'un air sceptique. 

Alors, Serge se fit suppliant. Il adjura 
son pére de ne point s'opposer à ses voeux, 
de ne pas ruiner ses projets d'union et 
ses espérances de bonheur. 

Il déclara, pour finir, avec un accent 
déchirant: 

— Père, si vous tenez à ce que je re- 
nonce à mes voyages lointains pour vi- 
vre auprès de vous dont je suis l'unique 
enfant, je vous demande en grâce d'ap- 
prouver ce mariage, et de m'aider à obte- 
nir l'agrément de celle que j'aime. Si- 
non, je ne me marierai jamais, je re- 
noncerai à être jamais heureux, et, ne 
pouvant me consoler de celle que j'au- 
rai perdue, je partirai pour tâcher d'ou- 
blier loin d'elle l'amour que je lui voue 
et la joie qu'elle eût pu me donner. 

Sur quoi il cacha son visage entre ses 
mains pour n'avoir point à rougir des 
pleurs qu'il ne pouvait plus retenir. 

Comment résister à ce suprême argu- 
ment? 

Victor Danès, avant tout, était père. 
Veuf après peu d'années de mariage, il 
reportait toute son affection sur ce fils 
unique dont il était justement fier, et au 
bonheur duquel il tenait plus qu'au sien 
propre. Donc, comme le voulait la lo- 
gique, il céda sur toute la ligne, préfé- 
rant perdre sa secrétaire que de faire 
pleurer son enfant, et espérant, au fond 
que, tout s'arrangeant, il conserverait 
l'une et l'autre 


après une algarade | 


| tement 


| gée à quinze cents 


est ton désir, soupira le savant 
CHAPITRE XXIV 


Le rêve écroulé 


— Alors, tu gagnes deux mille francs ! 
par mois! s'extasia Jean Dusser, Sais- 
soeurette, que c'est magnifique 


Paris, surtout des secrétaites-femmes, qui | 
reçoivent de tels apbointements. 


radieuse. Il est vrai que des patrons com- 
me M. Danès ne se comptent pas non 
plus par douzaines. Quand il m'a enga- 
francs par mois, il 
dépassait déjà de loin mes plus auda- 
cieux espoirs. Lorsqu'il m'a promis que, 


1} 
| sièges 
n'y à pas beaucoup de secrétaires dans 


| 


| 


| 


L 


h 


| ces deux hommes qui, 
— Je m'en doute un peu! fit Micheline | jours, ne devaient certainement rien a- 


suivant mes services, il augmenterait le | 
chiffre de leur rétribution, je me figurais | 


qu'à la fin de la première année, il m'ac-| trahissait une gêne sensible: 


corderait douze cents ou douze cent cin- 


quante francs. Or, au bout de trois mois | 


seulement, il m'annonçait que mes émo- 
luments étaient portés à deux mille 
j'en suis sûr, 
gnes consciencieusement, déclara le jeu- 
ne homme. 

— J'en serais mauvais juge, fit modes- 
la cadette, En tout cas, je suis 
contente de mon sort. 

Et elle expliqua que, moyennant l'ap- 
point de ce gain, elle avait pu, tout en 


| établissant une honnête aisance dans son 


- Oh! père disait Serge tout exultant | 


de sa v 
accordez-moi encore une grâce! 

— Laquelle, mon cher petit? 

— Puisque, demain, Mile Arnaud a 
congé, si nous en profitions pour aller 
chez elle, Je lui ferais ma demande en 
votre présence, et vous insisteriez pour 
obtenir son consentement 
\Pour résigné qu'il fût à capituler dé- 


petit intérieur, augmenter les versements 
mensuels qu'elle faisait à la maison Ber- 
nard Chastel, en remboursement des som- 
mes perdues. 

— Peu à peu notre dette diminue, et 
même, paraît-il, bien plus vite que je 
ne l'aurais cru, 

Le visage de Jean Dusser s'était rem- 
bruni. 

— Après les sacrifices que tu as fait, 
commença-t-il avec émotion. . . 

— Tais-toi! coupa-t-elle vivement. Ne 
sommes-nous pas frère et soeur? Et crois- 
tu que M. Chastel ait cru devoir me ca- 


cher la vie d'abnégation héroïque que | 


tu mènes pour effacer au plus vite le 
souvenir de ton égarement d'un jour? 
O mon grand, non seulement il t'a par- 
donné et t'estime, mais il t’admire, .. 

— C'est toi, surtout, qu'il admire, et 
il a bien raison! 

— Laissons cela! 
nous pour déjeuner, 

Il agita vivement les bras en avant, 
comme pour repousser une tentation: 

— Mille regrets, soeurette, mais c'est 
tout à fait impossible. J'ai chez moi un 
important travail, auquel j'ai passé hier 
tout l'après-midi et une partie de la soi- 
rée, Je tiens absolument à pouvoir le 
livrer demain, et, pour cela, je n'aurais 
pas trop de toute ma journée. J'ai fait un 
saut jusque chez toi pour avoir de tes 
nouvelles, me doutant bien qu'un lundi 
de Pentecôte tu devais avoir congé. Mais 
il ne faut pas que je m'attarde, et voici 
qu'il va être dix heures, ajouta-t-il en 
jetant un coup d'oeil à la pendule. 

— Je ne veux pas te retenir, puisque tu 
es pressé, dit Micheline, un peu désappoin- 
tée. J'aurais trop peur que tu ne veuil- 
les rattraper sur la nuit le temps que je 
t'aurais fait perdre, le jour. Dis-moi seu- 
lement: ces travaux supplémentaires pour 
lesquels tu te surmènes, sont-ils, du moins, 
convenablement payés? 

— Oui, assura-t-il, un peu trop vite, 
peut-être, pour être convaincant. Je n'ai 
pas à me plaindre de ce côté-là. C'est un 
excellent appoint pour mon budget per- 
sonnel. 


. «+ + Tu restes avec 
naturellement? 


visiblement désireux de couper 
menaçait 


Puis, 
court à une conversation qui 


ictoire, puisque vous êtes si bon, | de devenir dangereuse: 


— Allons, il faut que je me sauve! .,.. 
A bientôt, soeurette, Je suis content de 
t'avoir vue contente. . . 

H n'y avait pas plus de vingt minutes 
que Jean Dusser était reparti, lorsque la 
sonnette de l'appartement tinta dere- 
chef. 

Annette ceurut ouvrir, et revint pres- 


sotmais devant toutes les décisions de | que aussitôt, l'air troublé, tenant à la main 


son fils 
un haut-leorr 


ve 


Victor Danès ne put réprimer | 


deux cartes de visite qu'elle remit à sa 
maîtresse. 


Je t'en félicite d'autant plus que, | 
tu les mérites, et les ga-| 


| 


Celle-ci, littéralement abasourdie, lut 
sur la premiére: 

Victor Danés 
Membre de l'institut de France 


et sur l'autre: 
Serge Danès 


— Ces messieufs demandent si Made- 
moiselle veut bien les recevoir, haleta 


Mais certainetnent, Annette. Fai- 
tes-les entrer tout de suite. On ne peut 
pas les faire attendre dans le vestibule. 
C'était d'autant plus vrai que le dit 
vestibule était, en réalité, une entrée fort 
| peu spacieuse, maigrement éclairée et to- 
| talement dépourvue de toute espèce de 


Soudain anxieuse, Micheline se deman- 
duit ce que signifiait la venue insolite de 
la voyant tous les 


voir de particulier à lui dire, ni d'ur- 
gent à lui communiquer, Mais elle n'eût 
pas le loisir de chercher une explication, 
car, déjà introduits par Annette, les deux 
visiteurs pénétraient dans la pièce. 

Ils s'inclinérent cérémonieusemet de- 
vant ja jeune fille, qui s'était levée à leur 
entrée. Puis, Victor Danès, d'un ton qui 


…— Mademoiselle, vous nous 2xcuserez 
de violer ainsi l'intimité de votre “home”, 
et surtout à une heure aussi matinale. 
Mais nous avons craint de ne pas vous 
rencontrer après-midi, ce beau soleil pou- 
vant vous inciter à la promenade, 

— Vous êtes tout excusés, Messieurs, 
répondit Micheline gracieusement. Veuil- 
lez vous asseoir, je vous prie, et me dire 
ce qui me vaut l'honneur de votre visite. 

Les deux hommes prirent place dans 
les fauteuils que leur avait avancés An- 
nette, et le père jeta un regard éloquent 
qui signifiait: 

— À toi de parler, mon garçon. Allons, 
du courage! 

— Mademoiselle, dit Serge, si j'ai ac- 
compagné mon père dans cette visite, c'est 
parce qu'il tient à ce que je vous expri- 
me moi-même ce que je lui ai confié 
seulement hier; et s’il a voulu venir avec 
moi, c'est pour que vous ne puissiez pas 
douter un seul instant que ma démarche 
n'ait toute son approbation. 

— Mon approbation pleine et entière, 
appuya le membre de l'Institut. J'ajoute- 
rai même enthousiaste, 

— De quoi s'agit-il donc? demanda Mi- 
cheline, affectant de ne pas comprendre. 

Mais dans son for intérieur, elle se di- 
sait: 

— Ah! Je n'avais que trop raison de 
trembler. Le malheur est sur moi: je suis 
perdue! 

— Mademoiselle, reprit Serge d'une 
voix altérée, je n'ai pas besoin de vous 
dire combien j'admire vos mérites: le cou- 
rage avec lequel vous avez affronté les 
épreuves de la vie, votre énergie à lut- 
ter contre le mauvais sort, toutes les qua- 
lités d'esprit et de coeur dont mon père 
m'a si souvent fait l'éloge... 

Ce que je dois vous avouer, c'est j'im- 
pression inoubliable que vous m'avez faite, 
dès le premier jour, par votre finesse, 
votre distinction, votre dignité, votre 
charme et votre beauté. Durant plus de 
trois mois je vous ai observée à la déro- 
bée, et j'ai senti de jour en jour croître 
en moi une sympathie que je ne me fusse 
jamais permis de vous avouer, si un jour, 
je ne m'étais aperçu... 

Sa voix s'étrangla. Il était si violera- 
ment ému que son père crut indispen- 
sable d’accourir à son secours: Il s'est a- 
perçu, Mademoiselle, que sa sympathie 
première s'était bel et bien muée en un a- 
mour aussi ardent que profond. Il n'a plus 
eu qu'un rêve: faire de vous sa femme, 
persuadé qu'il ne pourrait vivre heureux 
qu'avec vous et n'entevoyant pour lui 
nul autre bonheur possible. 

11 s'arrêta, espérant une réponse, tout 
au moins un mot qui l'encourageât à pour- 
suivre. 

Mais Micheline garda le silence. Elle 
avait baissé les yeux et son visage était 
d'une pâleur de cire. 

Un peu décontenancé et inquiet de cette 
attitude énigmatique, le professeur reprit: 

— Si j'ai approuvé les intentions de 
mon fils, c'est parce que j'étais sûr de 
deux choses: d'abord, qu'il ne trouverait 
aucune femme plus digne de lui, ensui- 
te, que vous ne trouveriez pas un mari 
plus digne de vous. C'est à vous mainte- 
nant, et à vous seule de décider. 

— De décider de mon sort! insista Ser- 
ge d'une voix tremblante. Vous disposez 
souverainement fe mon bonheur ou de 


Le professeur NIMBUS 
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mon malheur, de mon avenir, de toute 
ma vie. 

Micheline trembilait de tous ses mem- 
bres. Elle était livide au point que Vic- 


tor Danès, de plus en plus inquiet sur | 
| l'issue de l'aventure, craignit un instant 


que la jeune fille ne se trouvât mal 


Mais elle se raidit d'un suprème effort, | 


redressa la taille en s'appuyant au dossier 
de son siège, et, d'une voix un peu basse | 
mais très distincte 


Messieurs, vous me voyez à la fois | | 


chée plus que je ne saurais dire et na- 
vrée au delà de ce que je pourrais expri- 
mer. Touchée parce que j'ai apprécié tout 
l'honneur de votre démarche et l'extré- 
me délicatesse avec laquelle vous l'avez 
accomplie, Navrée, parce que, malgré la 
peine que j'éprouve de vous causer une 
telle déception, je ne puis qu'opposer - à 
vos ouvertures une fin de non-recevoir 
formelle. . . 

— Oh! Mädemoiselle, vous ne voulez 
pas? s'écria Serge en tordant ses mains 
jointes d'un air désespéré. 

— Ma chère enfant, implora à son tour 
le savant, ne Vous hâtez pas de dire non. 
Rappelez-vous que mon fils vous adore 
et que votre refus lui briserait le coeur. 
Songez aussi, si jose me permettre de 
vous en prier, à la joie que j'aurai à vous 
accueillir à mon foyer, à vous appeler 
ma fille, et vous garder toujours auprès 
de moi. 

— Je le sais, Monsieur, j'en suis sûre! 
répliqua Micheline d'une voix altérée. 
Croyez-le bien: tout re que vous venez 
de dire je le sens profondément, cruel- 
lement. Je n'en souffre que davantage 
de devoir maintenir mon refus. 

— Mais. . , pourquoi! bégaya le jeune 
homme, aont l'affreuse déconvenue fai- 
sait mal à voir. Vous aurais-je donc of- 
fensée sans le savoir, ou vous déplais- 
je tellement? 

Elle secoua ‘viventent la tête: 

— Vous n'êtes pas en cause, Monsieur, 
répondit-elle. Je n'ai pour vous qu'esti- 
me et sympathie, Mais vous arrivez trop 
tard dans ma vie, J'ai résolu de ne ja- 
mais me marier, et cette décision est ir- 
révocable. Je vous supplie de ne pas m'en 
demander les raisons. 

Elle prononça ces derniers mots avec 
un tel accent de douleur que ies deux 
hommes en furent bouleversés. Ils pres- 
sentirent quelque drame intime dont 
l'honneur leur interdisait de chercher à 
pénétrer le secret, 

Ayant échangé un regard, ils se levèé- 
rent d'un même mouvement. 

— Mademoiselle, dit Victor Danès qui 
dominait mal son émotion, à Dieu ne plai- 
se que nous tentions auprès de vous une 
contrainte morale d'aucune sorte, Vous 
restez libre et seule maîtresse de vos dé- 
cisions. Nous enregistrons donc votre re- 
fus, et, loin d’insister, nous nous excu- 
sons d'avoir pris l'initiative d'une démar- 
che qui, bien contre notre gré, vous a 
été pénible. La seule chose que nous nous 
permiéttrons de vous demander, c'est de 
ne pas nous en vouloir. 

— Mais c'est moi qui vous le demande! 
répliqua-t-elle d'une voix brisée, 

— Croyez que je regrette infiniment 
de vous avoir contristée! balbutia Serge, 
qui, à cette minute, en vérité, eût voulu 
être mort. 

— Et soyez sûr que je suis désolée, 
moi, de vous avoir fait de la peine! ré- 
pondit-elle dans un souffle oppressé. 

Ils la saluèrent en silence, et elle les 
accompagna jusqu'à la porte d'entrée. 
Puis, une fois seule, elle se laissa tomber 
dans un fauteuil et éclata en sanglots. 
Le soir même, alors que le père et le 
fils dinaient ensemble dans le plus mor- 
ne des tête-à-tête, la gouvernante remit 
à Victor Danès une lettre “qu'on venait 
d'apporter à la main”. 

Au premier coup d'oeil, le savant re- 
connut l'écriture de sa secrétaire. Miche- 
line écrivait. 

Monsieur et vénéré Maitre, 

Ne m'attendez pas demain et veuil- 
lez ne plus compter sur mes services. 
Je suis navrée de vous quitter d'une 
façon si brusque et si inopinée, mais 
il me serait, désormais, vraiment im- 
possible de continuer, et vous com- 
prendrez sans peine pourquoi. 

Je tiens toutefois à vous dire que 
je n’oublierai jamais la paternelle sol- 
licitude que vous m'avez toujours 
montrée, et la bienveillance dont vous 
m'avez donné tant de preuves. Je dé- 
sire aussi que Monsieur votre fils 
soit convaincu que je ne lui en veux 
pas. Si je n'ai rien fait pour lui inspi- 
rer des sentiments auxquels je ne 
pouvais répondre, je ne lui souhaite 
que du bonheur. 

Adieu, Monsieur. Ne me jugez pas 
mal, je vous prie. Pardonnez-moi plu- 
tôt, et oubliez-moi, 

Micheline ARNAUD. 


Comme il repliait cette lettre, Victor 
Danès surnrit le regard de son fils an- 
xieusement braqué sur lui. 
— C'est elle qui écrit, n'est-ce pas? de- 
manda Serge. ‘ 
Le père répondit dans un soupir: 
Consummatum est! 
(A suivre) 


! 


Ce'roman porte bien son titre 
Si 30 Arpents fut et reste une 
des valeurs sûres de nos lettres, 
le dernier roman de Ringuet n'est 
que fausse monnaie, Ce récit d’u- 
ne banale fin de semaine man- 
que de dimensions et est écrit 
dans une langue stéréoty alors 
que le drame sombre La ar- 
pents était évoqué dans un style | 
personnel et haut en coulevrs, le 
banal fait divers de Fausse Mon- 
naie entre d'emblée, par le sujet 
et par l'écriture, dans la catégorie 
populeuse des romans-feuilletons. 
Ce jugement pourra paraître sé- 
vère, mais je ne consens à le por- 
ter que parce que je le crois fon- 
dé en vérité et que j'ai trop d'ad- 
miration pour le talent et l'oeu- 
vre passée de Ringuet pour ne 
pas regretter qu'il ait consenti 
à publier en volume ce récit ba- 
nal et indigne de lui. Quandoque 
bonus dormitat Homerus. . . Rin- 
guetque! et de 30 arpents à Faus- 
se Monnaie, il y a la même dis- 
tance que, pour choisir une com- | 
paraison chez nous, des Opinià- 
tres aux Sources. Mais on ne sau- 
rait peut-être pas demander que 
tout écrivain soit toujours égal 
à lui-même. La plus élémentaire 
honnêteté exige, toutefois, que 
chaque oeuvre soit jugée à son 
mérite et qu'il ne faille pas admi- 
rer une oeuvre aveuglément à 
cause de sa seule signature, C'est 


Viennent de paraitre 


Catholiques de tous pays, 
unissez-vous 


par le P. R. DIETEREN, O.F.M. 


Il y aura un siècle l'an pro- 
chain, Karl Marx, dans le mani- 
feste communiste, s'écriait: ‘“Pro- 
létaires de tous les pays, unissez- 
vous!” Nous savons avec quelle 
ardeur cet appel a été entendu, 
quelles conséquences désastreu- 
ses il a produites! Comme il en 
aurait été autrement si, ce prin- 
cipe d'union, les catholiques l'a- 
vaient eux-mêmes appliqué. Dans 
leurs patries respectives d’abord, 
sur le plan national; puis, à tra- 
vers le monde entier, sur le plan 
international: En plusieurs pays, 
des organisations existent, mais 
elles ne sont, presque toujours, 
que des groupements partiels, ré- 
servés à des classes particulières, 
aux ouvriers par exemple, Un 
franciscain hollandais vient de 
lancer l’idée d'un rassemblement 
mondial des catholiques, basé sur 
des rassemblements nationaux. 
Soumise aux autorités religieuses, 
son idée vaut la peine d’être con- 
nue et discutée, L'Ecole Sociale 
Populaire a accepté volontiers 
d'en publier l'exposé. Il paraît 
dans la collection de l'Oeuvre des 
Tracts (10 sous l’'exemplaire). En 
vente au secrétariat de l'E, &, P.. 
1961, rue Rachel Est, Montréal, 
et chez les principaux libraires. 
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Dirigisme et Corporatisme 
par Jean DAUJAT 


De plus en plus les gouverne- 
ments s'acheminent vers un diri- 

isme qui essaie de tenir le mi- 
ieu entre le libéralisme et le so- 
cialisme. Que vaut ce système? 
Combine-t-il les avantages du li- 
béralisme et du socialisme, ou 
plutôt leurs défauts? M. Jean 
Daujat, docteur de l'Université 
de Paris, se prononce nettement 
pour les défauts. Et en un langa- 
ge un peu abstrait, mais d’une 
grande force de persuasion, il 
prouve ce qu'il affirme. Le diri- 
gisme, d'ailleurs, conduit fatäle- 
ment au socialisme, qui lui, mè- 
ne au communisme. Aussi, pour 
éviter ce mal, l’auteur préconise- 
t-il le corporatisme, mais un cor- 
poratisme sain et réel, c'ést-à- 
dire jailli des milieux profession- 
nels, les organisant, les soute- 
nant, les unissant, Là seulement 
se trouve, pour M Daujat, le sa- 
lut de la société. Il le dit claire- 
ment dans la dernière phrase de 
cette étude qui lui sert de con- 
clusion: “La situation d'aujour- 
d'hui est nette et précise, et il 
n'y a pas de tiers chemin; mais 
le choix n'existe qu'entre deux 
routes: ou le marxisme et, avec 
lui, la réduction de toute l'huma- 
nité à l'esclavage et à l'état d'ins- 
trument des forces matérielles 
collectives de production, ou le 
corporatisme.” 

Brochure de 32 pages, publiée 
par l'Ecole Sociale Populaire, 15 
sous. En vente au secrétariat de 
VE. S. P., 1961, rue Rachel Est, 


Montréal 


Une revue musicale 
incomparable 


Nous tenons à signaler à nos 
lecteurs le superbe numéro de 
décembre du “Passe-Temps”, l’es- 
timée revue musicale du Canada 
français. Elle est à lire de la pre- 
mière à la dernière page. D'abord, 
sur la couverture une magnifique 
tête de Bach, dessin de Jacques 
Gagnier. 

Viennent ensuite, une capti- 
vante biographie de Jean-Sébas- 
tien Bach, par Robert Chaumont; 
| un article sur une famille d'ar- 
Itistes de St-Hyacinthe, la famille 
Daigle; une lettre de Paris sur 

Maurice Ravel, décédé il y avait 
dix ans le 28 décembre dernier. 


par Henri Erichson, corr )n- 
dant de la revue Paris; les Poin- 
tes sèches et crayon gras. , . de 


J. J. Gagnier, D.M.; un conte pour 
la fête des Rois par Tante Lueille, 
|intitulé: “L'Enfant-Jésus grelot- 
tait’: l'Essor du film français au 
Canada, par Jean-Paul LaPail- 


et des LETTRES 


‘La lecture de tous les bons livres est comme une conversation avec 
les plus honnêtes gens, une conversation étudiée, en laquelle ils ne 
nous découvrent que les meilleures de leurs pensées”. 
Descortes (1596-1650) 


a" Fausse Monnaie de Ringuet 


par Blaise ORLIER 
(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote‘’} 


ce qu'il faut faire à propos de 
Fausse Monnaie, à 
Ce roman n'est que le récit 
simple et direct d'une excursion 
de fin de semaine automnale dans 
les Laurentides. Cinq couples de 
jeunes gens et de jeunes filles 
vont passer deux jours chez l'on- 
cle de l'un d'entre eux; ils font 
bonne chère, boivent quelques 
bouteilles, se promènent dans la 
montagne, prennent un bain noc- 
turne dans le lac voisin, s'éten- 
dent sous les arbres et se cares- 
sent volontiers plus qu'il ne con- 
viendrait. Leur conversation est 
à peu près toujours insipide et 
leurs amusements légers: tout ce- 
la donne à Fausse Monnaie une 
certaine valeur documentaire, 
car il faut bien reconnaitre qu'un 
nombre croissant de jeunes ne 
trouvent guère mieux à faire et 
à penser que les personnages de 
Ringuet. Mais cela ne mène pas 
très loin et l'oeuvre est sans ré- 
sonances profondes; à une excep- 
tion près, ces personnages n'ont 
pas de vie intérieure, ils n'ont 
pas d'âme, et leurs aventures ne 
sont que celles de fantoches sans 
importance. Il est bien difficile 
de réussir avec une telle matière 
humaine une oeuvre dense et 
significative, Tout au plus est-il 
possible d'en tirer une bonne 
nouvelle. , . mais Ringuet en a 
voulu faire un roman de plus de 
deux cents pages. Aussi lui a-t-il 
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leur: en plus des rubriques ré- 
gulières toujours si intéressan- 
tes: Thèmes et Variations, Pot- 
Pourri, poèmes inédits, Echos et 
nouvelles. Il y a 50 ans dans “Le 
Passe-Temps', mots croisés, etc. 

Dans l'album Musical: Prélude 
No.l, deux pièces pour violon ou 
mandoline: Deuxième danse cam- 
pagnarde et Ronde rurale, de J.- 
Omer Dumas, une jolie chanson 
toujours populaire: Pour les yeux 
bleus de Ninette, de J.-I. Paquet, 
et une chanson française nouvelle: 
C'est un air de danse, par Guy 
Lafarge. 

Tous les amateurs de musique, 
les musiciens et les élèves de mu- 
sique trouveront grand plaisir à 
lire une revue comme “Le Pas- 
se-Temps”, qui renferme une 
documentation exclusive de gran- 
de valeur. D'ailleurs, l'abonne- 
ment est à la portée de toutes les 
bourses, seulement deux dollars 
par année, au Canada, On s'a- 
bonne à 627 est, rue Dorches- 
ter, Montréal, 2 


MS Hole 


Yves Malartic vient d'obtenir 
avec Au Pays du Bon Dieu, le prix 
des Deux-Magots, 1947. 

L L L 

L'Interallié, le quatrième grand 
prix littéraire qui, chaque année, 
termine  traditionnellement les 
joutes du mois de décembre, a 
été attribué à M. Pierre Daninos, 
auteur du roman Le Carnet du 
Bon Dieu. 


La remise du Prix Fémina à 
Gabrielle Roy a fait l'objet, à Pa- 
ris, d'une manifestation d'amitié 
franco-canadienne, à l'ambassade 
du Canada. 

En 1946, les quatre grands prix 
littéraires avaient été attribués 
comme suit: le Goncourt à Jean- 
Jacques Gautier pour “Histoire 
d’un fait divers”; le Renaudot à 
Jules Roy pour “Ja Vallée heu- 
reuse”: le Fémina à M. Robida 
pour “le Temps de la longue pa- 
tience”, et le prix des “Deux-Ma- 
gots” à Mme Paule Malardot pour 
son roman «l'Amour aux deux 
visages’ 


Roger Lemelin met la dernière 
main à un nouveau roman inspi- | 
ré, comme ‘Au pied de la pente | 
douce”, par les humbles de la cité | 
de Québec durant les années de 
guerre. 


L2 . 
Les trois oeuvres qui domine | 
actuellement le roman canadien 
ont été écrites par des femmes: | 


“Le Survenant’, de Mme Ger-| | 
maine Guëèvremont, “Bonheur | 
d'occasion”, de Mme Gabrielle | 


Roy, et “Earth and High Heaven”, 
de Mme Gwethalyn Graham. Ces 
trois romans ont été édités à fe. | 
ris. Celui de Mme Roy a été tra-; 
duit en anglais, tandis que celui, 
de Mme Graham l'a été en fran- | 
Çais. De plus, ces deux derniers 
sont actuellement mis en film par | 
Hollywood, tandis que “Le Surve- | 
nant/ de Mme Guèvremont a été 
acheté par une compagnie cars. | 
diegne de production or: | 
graphique. 


M. Francis Ambrière a récem- | 
ment consacré un article intelli- | 
ent à “Bonheur d'occasion” de 

abrielle Roy; il y souligne que 
le livre vaut davantage par sa si- 
gnification universelle que par sa 
couleur locale, et il conclut que ce 
roman mérite audience en un 
temps où les romans valables ne | 


sont guère nombreux. | 


AVIS 


Nos lecteurs pourront re procurer les | 
volumes mentionnés sur cette page en | 
adressant leur commande et leur re-| 
mise au Service de Librairie de La) 
Liberté et le Patriote, 619, avenue 
McDermot, Winnipeg, Man. | 


Il est malheureusement trop | 
vrai que les pratiques admises en | 
certains milieux catholiques nee | 
contribué à ébranler la confiance | 
des travailleurs dans la | 
de Jésus-Christ PIE XL 
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fallu-combler les vides avee d'a 
bondantes descriptions de naf- 
re qui, précises et nettes, sont 
malheuresement trop usees, 

Au milieu de cette jeunesse 
frivole, jouisseuse et médiocre, 
Suzanne conserve une personna- 
lité plus intéressante et plus ac- 
cusée, Alors que ses compagnes 
avouent et montrent au grand 
jour leurs faiblesses, elle garde 
sa dignité et, lorsqu'elle succom- 
bera sous la tentation d'une nuit 
ensorcelante, elle ne le fera qu'en 
secret et avec retenue, Mais son 
compagnon, André, qui n'a ja 
mais eu jusque là d'autre sport 
que d'allumer des jeunes filles 
et de les rejeter lorsqu'elles sont 
consumées, a trouvé dans la vir 
ginité de la montagne une pureté 
momentanée qui l'erffpêchera de 
succomber à la tentation de Su- 


zanne, Mais l'aventure est sans 
lendemain et la jeune fille re- 
tournera à la ville, retrouvera 
ses disques et ses livres, tandis 
que le jeune homme entrepren- 
dra, dés le retour en voiture, à 
troubler une autre compagne, Le 
seul thème intéressant du récit 
est la dualité d'influence de la 
näture: purifiante pour le jeune 


citadin jouisseur, troublante pour 
la jeune citadine réservée, Mais 
rien n'est mis en valeur dans ce 
récit où tous les autres personna- 
ges sont d'une médiocrité et par- 
fois d'une bêtise à faire pleurer... 
Ringuet est sans doute conscient 
de la pauvreté intellectuelle et 
morale de ses personnages, mais 
il a pour leurs faiblesses une telle 
indifférence que son oeuvre est 
profondément décevante et dé- 
moralisante, 

Les descriptions de nature sont 
abondantes et élaborées: elles a- 
bondent malheureusement en 
phrases de ce genre: 

“L'automne imminent avait dé- 
jà touché de son pinceau magique 
quelques feuilles , . 

. sa face d'ivoire jaune (de 
la lune) souriait naïvement à la 
nuit devenue argentine , . 

“Mais la lumiere lunaire, réflé- 
tée par les eaux noires du lac en 
une traîne opaline, baignait Su- 
zanne d'une phosphorescence qui 
donnait à ses traits quelque chose 
d'immatériel."” 

Tout cela fait joli, mais cela fait 
aussi vieux jeu et les beautés de 
la nature canadienne ont été si 
peu souvent décrites avee force 
et goût qu'il faut déplorer que 
l'auteur de 30 Arpents n'ait pas su 
trouver des images plus neuves 
qui auraient peut-être donné un 
intérêt littéraire à un récit qui est 
dépourvu d'intérêt humain. Puis- 
se Ringuet retrouver bientôt la 
veine de ses débuts! 


Fausse Monnaie, par Ringue}, 
Montréal, Editions Variétés, 1947; 
236 pages. 
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Dès que bébé commence à se traîner 
par terre dans la maison, tous les 
objets cassables sont en danger. 
Certaines mamans solutionnent le 
probième en mettant tous ces 
articles-là hors de la portée de 
bébé. Mais beaucoup d'autres 
trouvent qu'il est possible de lui 
enseigner à ne pas y toucher. Vous 
pourriez essayer leur méthode. 
Lorsque bébé empoigne un objet 
quelconque auquel il n'est pas sup- 
Po posé toucher, prenez- “le lui en disant 
“ça, c'est à Maman.” En le lui 
prenant, donnez-lui en échange un 
jouet ou un de ses livres, en lui 
< disant ‘‘ça, c'est à Bébé." Cette 
méthode nécessite une attention 
soignée et énormément de patience 
pendant une semaine ou plus mais, 
| © à la longue, l'effort en vaut la 
peine, Bébé apprend à ne pas 
teucher aux choses défendues, 
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Il y a certaines choses que vous 
voudrez que bébé désire ardem- 
ment, et l'une d'elles est sa nourri- 
ture. Parmi les 22 variétés 
d'Aliments Heinz pour Bébés, vous 
© trouverez beaucoup de soupes, 

produits de viande, légumes et des- 

serts, tous aussi délicieux les uns 

que les autres, qui vous permet- 
< tront de lui préparer des repas, 
à la fois-appétissants et nourris” 
sants. Et, quand votre médecin 
conseille des aliments plus gros 
siers, votre petit se régalera des 12 
variétés d'Aliments Heinz 
Enfants. Tout comme les Aliments 
Heinz pour Bébés, les Aliments 
Heinz pour Enfants sont préperés 
avec les viandes, légumes et fruits 
les plus beaux . , . Tous sont cuits 
d'une manière srientifique pour 
conserver leurs sels minéraux et 
vitamines à un haut degré. 
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dont 37 acres.prêtes à semer: le reste 


avons dans le moment un Chevrolet 

1947, et un camion de 2 tonnes, À bon peut être labouré au printemps. Ven- 
prix Livraison immédiate, Aussi dra ou échangera pour propriété de 
quantité d'autres autos ville 


CORSETIERE 


Haywood, Man 400 acres presque ! 
toutes en culture, Maison de 6 cham- 
bres, étable neuve pour 30 têtes, etc. | 
A vendre ou échanger pour not | 
ville 


de 
représentant la Compagnie Spen- A VENDRE | 
cer. Corsets et brassières faits in- A 35 milles de Winnipeg, restaurant | 
et salon de harbier, dans village ca- | 


dividuellement pour chaque per- 


sonne. Aussi supports chirurgicaux 


nadien-français, avec ameublement | 
compris. 2 poêles, 3 réfrigérateurs, | 


pour hernie et épine dorsale. S'a- etc. Prix $6 500.00 ou prendra maison | 
dresser à Mme Germaine Courteau, y pe em Pr Bone ANNE | 
: 1 1 ù nee Y Li 
96, rue Sherbrook, Winnipeg. Té- Logis de 4 chambres. Prix, $3,000.00 | 
léphone 35 226. pour ameublement, Loyer, $22.00 par 
nois. Roulant, (stock) environ 81,800. | 
S'adresser à 
À VENDRE D. MARION ou ART TOUGAS 
190, avenue Provencher 
ë tel dans village de lan Tél. Rés. 206 952 ou 201 028 
p e 24-39C. 
gue française du Manitoba, SEEN | 
sur route principale. Etablis Craignez-vous de Harper t btp 
i soulag ent rapide et urable 
sement fondé depuis long- contre troubies gastriques, indiges- 
s lin à sn tion acide, brülements d'estomac, é- 
temps, qui rappi rte de bons tatic gonfiement d'estomac, 
profits Prix 545 000 Un estomac acide nerveux. Prenez 
Pt Pr { primés Golden pour l'esto- 
paiement initial de $17 000 na 55 curnprimés, $1.00: 120, $2.00 
' 60, $500. Lins toutes les pharma- 
comptant sera accepté cies comptoirs pharmaceutiques 
ST 
FOUR PROVINCES PAR 
Si vous avez les cheveux gris, rendez- 
INVESTMENT co. les de teinte naturelle avec du 
300 rue Main Winnipeg Never Grey” Ce n'est pas une tein- 
ture, mais un tonique merveilleux 


Tél. 95 266 


Ecrivez pour obtenir un dépliant gra- 
tuit A.-d. Bruyère, Boîte 329, Trans- 
cona. Man Tr 


4-40C 


Offre spéciale 
Pour rendez-vous téléphoner à 96 042 


Le LYCEUM PHOTO STUDIO 
le étage, Editice Stobart, 290 Ave Portage, Winnipeg, Man 
offre au public 
une aubaine spéciale à titre d'annonce 


pour une photo en couleur 
Une photo Lyceum en couleur de 8x10 (une par personne) 


95° 


Au 


.95 cents au moment où la photo 
est prise. Pas d'objection à ce 
qu'il y ait 2 personnes. 
Pas de reproductions acceptées 
ne entente ne sera acceptée sinon cei!'e qui est 
nprimée dans ce contrat 
S.V.P. apporter cette annonce 


Diplômes du Collège 
d'Embaumement de Cincinnati 
Salon mortuaire 


Desjardins -- McGee 
138, bird Dollard 


Tél. 


St-Bonitace 


201 467 


Service d'ambulance jour et nuit 


rennes 


mn 


ON DEMANDE — Homme marié ayant 
expérience pour prendre charge d'un 
magasin général. Ecnire, 
sant informations, à M. 
tien, Lisieux, Sask. 


ON DEMANDE-—Commis d'expérience, 
bilingue, connaissant la boucherie, 
requis pour magasin général. Doit sa- 
voir acheter, Mentionner, dans lettre, 
expérience, salaire désiré et trois ré- 


Chré- 
30-40P. 


O0.-W. 


férences. Ecrire à Boîte 28, La Liberté | 


et le Patriote, 819, avenue McDermot, 
Winnipeg, Man 


A VENDRE — Lampe à soleil électri- 
que avec carbone, donnant rayons 
ultra-violets, Excellent état. S'adres- 
ser à Mlle Lida Landry, Lorette, 
Man. 11-39P. 


AUTOMOBILE—S)i vous voulez faire 
réparer votre automobile, si vous avez 
besoin de pièces de rechange, si vous 
voulez de l'essence ou de l'huile. a- 
dressez-vous à Labossière et Fils, 353, 
avenue Provencher. St-Boniface. Tél 
203 970 Tr 


ENTREPRISE GENERALE 
D'ELECTRICITE 
FONTAINE & COMPAGNIE 


Nous avons en ce moment en magasin 


Pour vente immédiate 

Machines à laver ‘General Eleetric” 
$145.00 

Machines à laver ‘‘Beatty $159.50 
Machines à laver ‘’Bendix Automati- 

que” $299.50 
oêles de $2.35 jusqu'à $400.00 
Réfrigérateurs, de $32000 en montant 


Gramophones (record players) de $19.95 


en montant 
de $#2400 en 


Radios de tous genres 


| montant 


Fers À repasser, de $395 
Pourquoi traverser la rivière quand 
les prix sont les mêmes partout et que 
vous pouvez trouver tout ce qu'il vous 
faut à votre porte? 
FONTAINE & COMPAGNIE 
165, Ave Provencher Téléphone 201 425 
Nous parions français, même chez nous 
15-40C. 
S1 VOUS SOUFFREZ D'ARTHRITE OÙ 
DE RHEUMATISME, et si vous ne 
pouvez obtenir de soulagement, écri- 
Vez-moit A.-J. Bruyère. Boîte 329, 
Transcona. Man. TF 


GAGNEZ DE L'ARGENT 
Faites de l'argent à temps com- 
plet ou partiel. Apprenez à faire 
des bonbons à la maison, et gagnez 
tout en apprenant. Cours par Ccor- 
respondance ou à notre laboratoi- 
re, Institut National de Confiserie 


Enrg., Bureau de Poste Delorimier 
PQ. 


Case 152, Montréal, 784-40P, 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 


Accessoires pour peintres 


266, rue Sherbrook 
Winnipeg Tél: 72550 


DUFAULT SHEET METAL 
AND RETINNING CO. 


Entrepreneurs 
CHAUFFAGE PLOMBERIE 
GRAVIER) 


COUVERTURE 
CLIMATISATION 
STOKERS 


693 rue Tache, St-Boniface Man 


Téléphones 


Bureau: 202505 Résidence: 204 309 


en fournis- | 


28-390. | 


provenant du secrétaire du sous- 
|conseil d’Elie, M. l'abbé G. Ger- 
vais. Ce dernier se dévoue pour 


la bonne cause et nous savons que | 
son labeur produira de bons fruits | 


pour l'avenir. Nous nous propo- 
sons de faire une petite visite sous 


|peu dans cette belle paroisse et | 
d'y amener un conférencier pour 


l'occasion, 
L 
La soirée mixte annuelle du 
Conseil aura lieu le lundi 9 février 
prochain, à l'hôtel Marlborough. 
En raison d'un malentendu, cette 
soirée, qui remporté toujours un 
grand succès, n'aura pas lieu le 
Mardi Gras, comme les années 
précédentes, mais la veille de cet- 
te journée. Espérons que nous au- 
rons une température clémente et 
des beaux chemins pour cette da- 
te afin que nos Chevaliers des 
campagnes puissent venir nom- 
breux. La question de remettre 
cette soirée après le carême fut 
discutée et mise de côté. Ceci nous 
meénerait au mois de mars et ne 
nous donnerait pas plus de ga- 
ranties pour une température 
favorable ou de bons chemins. 
L LL LJ 
Notre Conférencier, le Frère 
Léo Mercier, nous signala que 
l'organisation de la retraite fer- 
mée des Chevaliers, qui commen- 
cera le vendredi 30 janvier, à 8 
h. 30 du soir — organisation qui 
lui a été confiée — s'annonce 
encourageante, Tous ceux qui ont 
fait de ces retraites sont très en- 
thousiastes et en sont les meil- 
leurs propagandistes, Un nombre 
considérable de Chevaliers ont 
déjà leurs noms sur la liste du Frè- 
re Mercier et ceux qui voudraient 
emboiter le pas sont priés de com- 


muniquer avec lui au plus tôt. 
LA . L 


On nous rapporte la mort sou- 
daine de Mme Léo Milette (née 
Tessier) de Montréal, autrefois 
de Winnipeg. Le Frère Milette 
fut Grand Chevalier de notre 
Conseil il y a quelques années. 
Depuis son départ pour Mont- 
réal, il montra toujours un 
grand attachement à notre Con- 
seil et correspondait régulière- 
ment avec nous, Nous offrons 
a ce Frère éprouvé nos plus sin- 
ceres et profondes sympathies, 


Plusieurs mortalités ont affligé 
nos Frères dernièrement et nous 
notons les suivantes: M. J. Car- 


botte, père de notre ex Député | 


Grand Chevalier, le Dr M. Car- 
botte, actuellement 
Mme Dumouchel, épouse du Frè- 
re Gérard Dumouchel: Mme Eu- 
gene Turenne, soeur du Frère Ed- 


mond Préfontaine, député de Ca- | 


m: Mme Emery Turenne, d'Ot- 
urne, mére de trois de nos 
res Chevaliers 

Nous offrons à tous ces Frères 
et à leurs familles nos plus vives 
sympathies. 


en France; | 


12c Î 


N'oubliez pas de réserver la 
soirée du 26 janvier prochain, 
Le R, P, Denys Jubinville nous 
donnera une conférence sur ce 
qu'il a vu et entendu lors de son 
récent voyage en Europe, Qu'on 
se le dise et que l’on vienne 
nombreux entendre cet intéres- 
sant conférencier. 

L1 L2 

Qui de vous n'a pu constater 
avec stupeur les notions erronées 
qui existent dans l'esprit de nos 
frères séparés en ce qui concerne 
[la doctrine catholique? Ces gens 
sont, pour la plupart, de bonne 
foi mais sont victimes de ceux 
qui font une propagande haineuse 
contre l'Eglise. Afin de contre- 
carrer cette propagande, le Con- 
seil Suprême vient d’'inaugurer 
une campagne dont le but sera 
d'instruire le public sur ces ques- 
tions. Cette campagne consistera 
en une série d'annonces qui se- 
ront publiées dans l'American 
Weekly (tirage de 9 millions), et 
le Pathfinder (tirage de plus d'un 
million). L'on estime que ces an- 
nonces seront lues par tout près 
de 25 millions de lecteurs et con- 
tribueront en grande mesure à 
combattre une foule de concep- 


tions fausses. 
BISTOURI. 


| Le président Trueman 
quitte le Manitoba 


FREDERICTON Le Dr A. 
| W. Trueman, président de l'U- 
|niversité du Manitoba, a été nom- 
|mé président de l’université du 
| Nouveau-Brunswick. 

| La nomination du Dr Trueman, 
|qui succède au ministre des Pé- 


par le premier ministre John 
McNair à la suite d'une réunion 
| du sénat universitaire 


FLEURS ARTIFICIELLES 
DE TOUS GENRES 
Bouquets de mariées 
Couronnes mortuaires 


Commandes de ls camparne 
remplies svec soin 


FLOWER GIFT SHOP 


185 rue Smitb 
rél 45961 Winnipes 


Madame E. Lépine, prop. 


|cheries, M. Gregg, fut annoncée | 


| 


19c 19 


c 29c 


Section de bijouterie, Rex-de-chaussée, rue Donald, 


 #T.EATON Co, 


Décès 
MME ALICE MILETTE 

Mme Alice Milette est décédée 
subitement à Montréal, le 10 jan- 
vier, à‘l'âge de 52 ans. 

Née à Saint-Ephrem d'Upton, 
PQ. elle passa sa jeunesse à St- 
Pierre Jolys, Man. Elle demeura 
à Winnipeg pendant trente ans, 
appartenant à la paroisse du Sa- 
cré-Coeur. Il y a quatre ans, elle | 
alla demeurer à Montréal, | 

Lui survivent: son époux, M. 
Léo Milette, une fille, Pauline, et 
2 fils, Jacques et Paul: ses frères 
et soeurs: MM. Ephrem Tessier, 
d'Elm Creek, Man., Joseph Tes- 
sier, de St-Pierre, Henri et Fla- 
vien Tessier, de St-Jean-Baptiste, 
Jean Tessier, de Winnipeg, Mmes 
Paul-Emile Bérubé et Flore Gau- 
thier, de St-Boniface, Amanda 
Boismenu, de Montréal, et David 
Matte, de Sudbury, Ont; aussi des 
demi-frères et des demi-soeurs: 
Noël Tessier, de Régina, Sask., 
Eugène Tessier, de St-Pierre, 
Man, Rodolphe Tessier, de To- 
ronto, Wilfrid Tessier, de St-Bo- 
|niface et Mme N. Beauchêne, de 
{New-Westminster, C.-B. | 


| La session s'ouvrira le 19 
février en Alberta 


EDMONTON -— La cinquième 
session de la dixième législature | 
d'Alberta s'ouvrira le 19 février: 
[c'est ce que vient de déclarer le | 
[premier ministre Manning. La! 
| date avait auparavant été fixée 
au 12 février, 


| | 
| Réduction de livres || 
| vi Crompon — Prix régulier: | 

55.00; vente $3.50 1 


Berthe — Prix |} 
1! régulier, $1.00; vente, 60e | 


||! Voyageur du Christ, par Mgr Brey- | 
Il nat — Prix régulier, $1.50; 
| vente, $1.00 | | 


| LA LIBRAIRIE CATHOLIQUE 


||| Jésus-Christ, por 


1 Cathédrale de St-Boniface, | 

| St-Boniface, Manitoba 
| | Tél. 201 735 | 
| { Catalogue gratis sur demande } 
mt} À 


Les scouts polonais 
sont communisés 


VARSOVIE — Dans les pays 
du centre et du sud-est de l'Eu- 
rope, placés sous la domination 
russe, on va jusqu’à mobiliser les 
scouts et les guides dans la lutte 
contre le pian Marshall. Derniè- 
rement, un manifeste fut publié 
par l'Association des Scouts po- 
lonais et l'Association des Gui- 


| tion de la Jeunesse démocratique. 
|Ce manifeste lance un appel à 
toute la jeunesse du monde, lui 
enjoignant de ‘lutter contre les 
impérialistes anglo-saxons et con 
tre les profiteurs de guerre”, et 
déclare: ‘“L'impérialisme ne vain- 
cra jamais la puissance des mas- 
ses populaires”, 


ON DEMANDE 


|des polonaises, en union avec 
l'Association de la Jeunesse com- 
muniste, l'Association de la Jeu: 
nesse socialiste, 
le Jeunesse paysanne et l’'Associa- 


des planteurs de quilles 


Garçons ou filles au-dessus 
de 14 ans 


Heures: de midi à 5 h. et de 
1h a TI pm 
5 jours par semaine 


l'Association de 


Pour. Vo 


$15.59 par semaine 
garantis 
plus commission 


Troubles de pieds? 


Consultez le 


Dr J.-N. Rousseau, M.T. 
Pédicure Spécialiste et 
Orthopédique Technicien 

Téléphone: 203 926 


157A, AVENUE PROVENCHER 
St-Boniface, Man. 


S'adresser à 


GIBSON'S SARATOGA 
BOWLING ALLEYS 


Rue Donald 


Nagez — Dansez — Allez à cheval 


Vos boucles resteront belles tout l'été 
PERMANENTES 
GARANTIES 
Ondulation à l'huile à la crème des moilleures! 
nd pe os À pour les bye qui portent 
encadre joliment la ut. pe facile l'es. EL Le 
er chaque mise en plis. TOUT À FAIT j 
à Pndvistion sans machine 
selon le personnalité % .ve 
$ 4 ne. 
GUARANTEED WAVE 
Ste 2, bloc Sbet Téléphone 96 090 


Près du Lycoum 


Lorsqu'un homme dépense une somme d'argent pour un complet, il a droit de savoir ce qu'il obtient pour cet argent. 


COMPLETS FAITS 
SUR MESURE 


$38 7 


et plus 


Nous avons en main de jolis tissus pour l'hiver Livraison dans 4 ou 5 semaines 


A. HUOT 


St-Boniface 


Très bien. Voici ce que vous obtenez lorsque 
vous achetez chez Huot: un tissu si distingué, 
si riche d'apparence que vous l'apprécierez 
hautement. Oui, c'est une belle étoffe tout- 
laine de qualité exceptionnelle, souple, unie, 
tout en étant ferme et rugueuse, à tissu gai et 
lustré. 


Quel plaisir que d'endosser ce complet, de cou- 
pe parfaite, aux lignes élégantes, à la façon 
Huot. Remarquez cette caractéristique: tout 
en étant chic, il peut se porter pour toute 0e- 


200, avenue Provencher, casion, ce qui ajoute à sa valeur. 


Tel.: 203 795 


